
Situation critique
en Sardaigne

ROME: R. FILLIOL

De notre correspondant particulier :

Contrairement à ce que l'on es-
pérait en haut lieu, la situation,
depuis la visite du président de la
République, M. Saragat, à la fin du
printemps dernier, ne s'est nulle-
ment améliorée en Sardaigne. Le
mois d'août a été marqué par une
impressionnante recrudescence des
actes de banditisme semant l'in-
quiétude et la panique dans toutes
les régions de la grande île.

H y a quelques années encore, la
zone d'activité des hors-la-loi sar-
des semblait circonscrite aux com-
munes les plus pauvres du centre
de nie. Auj ourd'hui, il n'existe
plus de « coin » tranquille et plus
personne ne se sent en sécurité
même dans les deux principales vil-
les sardes, Cagliari et Sassari.

La peur semble désormais domi-
ner la vie de la Sardaigne. Les
gens ne sortent de chez eux qu'en
cas de nécessité absolue. Les ciné-
mas sont aux trois quarts vides,
les meetings sportifs ont heu pra-
tiquement à huis clos. Le senti-
ment d'insécurité est tellement pro-
fond que la population s'abstient
désormais.. de prendre part aux
grandes fêtes populaires de la se-
conde moitié de l'été. C'est ainsi
que trois mille personnes à peine
se sont réunies à Nuoro , à l'oc-
casion de la célèbre fête du Ré-
dempteur alors que dans un passé
pas très lointain, Nuoro avait ac-
cueilli pendant la dernière semaine
d'août près de cent mille visi-
teurs... Une poignée de touristes
italiens, aucun étranger, l'absten-
tion de nombreux groupes folklo-
riques, sardes, la présence de cen-
taines de policiers et de carabi-
niers au pied du Mont Ortobene où
est organisée la procession ont ca-
ractérisé la fête du Rédempteur de
Nuoro. Ignorant la tradition qui
veut que les ecclésiastiques célé-
brant la fête du Rédempteur ne
fassent aucune allusion aux affai-
res de l'île, Mgr Mêlas, évêque de
Nuoro , n'a pas hésité à affirmer
que la Sardaigne vit actuellement
dans un climat de terreur. La po-
pulation laborieuse de l'île , a pour-
suivi l'évêque , se voit menacée dans
son travail par quelques individus,
« fils indignes de la Sardaigne »,
lesquels volent et tuent avec une
férocité incroyable-

Fin en page 2.

Le «sommet» de Khartoum a choisi
PAS D'ARRÊT DES LIVRAISONS DE PÉTROLE
Les chefs d'Etat arabes ont décidé de ne

pas modifier leurs rapports avec Israël
% LIRE NOS INFORMATIONS EN DERNIERE PAGE

VERDICT SÉVÈRE POUR LES ÉCRIVAINS MOSCOVITES
Trois ans de prison pour le principal accusé

L'un des accusés du procès des
écrivains qui se déroulait devant le
Tribunal de Moscou, Vladimir Bu-
kovski, aurait revendiqué l'entière
responsabilité des faits pour les-
quels il est poursuivi (publication
d'une revue clandestine et partici-
pation à une manifestation en fa-
veur de Siniavski et Daniel ) afin

de permettre aux deux antres ac-
cusés, Evgueni Kouchev et Vadem
Delone, de réclamer le bénéfice du
sursis.

Le tribunal a entendu deux té-
moins de moralité qui ont déposé
en faveur de l'accusé Bukovski. L'un
d'eux est la fille de l'ancien minis-
tre soviétique des Affaires étran-
gères Maxime Litvinov. L'autre est
Larissa Bougayan, scénariste de té-
lévision.

Le verdict rendu vendredi soir
était le suivant :

Trois ans de prison pour Vladimir
Bukovski ; un an avec sursis pour
les deux autres, Vadem Delone et
Evgueni Kouchev.

L'étudiant moscovite Vladimir Bu-
kovski, condamné à , trois ans de
privation de liberté à régime mo-
déré pour avoir organisé en janvier
dernier une manifestation sur la
voie publique, à l'intention de faire
appel, (afp, upi)

ILYA EHRENBOURG EST DECEDE A MOSCOU
Les lettres soviétiques ont perdu

le plus « cosmopolite » de leurs écri-
vains, en la personne d'Ilya Ehren-
bourg, décédé d'un accident cardia-
que à Moscou, à l'âge de 76 ans.

Ecrivain , publiciste, traducteur
llya Ehrenbourg était aussi un jour-
naliste.

Né en 1891 à Kiev , llya Ehren-
bourg, d'ascendance Israélite, par-
ticipa à Moscou au premier mouve-
ment révolutionnaire de 1905, alors
qu 'il était étudiant. Expulsé du lycée
puis arrêté, il émigré finalement à
Paris en 1908.

Il restera en France jusqu 'à la
Révolution de 1917. La première
guerre le trouve correspondant sur

le front franco-allemand De 1921
à 1936, il est l'envoyé spécial des
« Izvestia » à Paris.

Au déclenchement de la guerre
civile en Espagne, il passe les Py-
rénées et « couvrira » la guerre
d'Espagne.

U est fixé à Paris lorsque l'inva-
sion et l'occupation de la France en
1940 lui font regagner l'URSS.

Prix Staline en 1942, puis Lénine
en 1952, llya Ehrenbourg a terminé
sa vie dans les honneurs. Il était
député au Soviet suprême depuis
1946, membre de la Chambre haute
de la Commission des Affaires
étrangères, membre du Comité so-
viétique pour la paix et du Conseil

mondial de la paix , et membre du
Comité d'attribution des Prix Lé-
nine.

Le défunt était un ami de la Fran-
ce, et tout particulièrement d'Ara-
gon et de Picasso, (afp) .

fefpASSANT
Est-ce à la suite de la grève des con-

sommatrices ?
Ou parce qu'on a révélé que notre

beurre est le plus cher dumonde ?
Toujours est-Il que sous ce front beur-

ré la Confédération commence à trans-
pirer à grosses gouttes.

En effet.
SI l'on en croit les nouvelles parve-

nues de Berne, la situation dans ce do-
maine est devenue carrément désas-
treuse. On parle de 900 wagons de dix
tonnes de beurre en réserve, soit le
double du stock de l'an dernier à pa-
reille époque...

Que s'est-U passé ?
Tout simplement ceci, qu'au moment

où la production augmentait encore de
20 à 30 pourcent la consommation di-
minuait progressivement de 7 pour
cent. Au point que dans certaines ré-
gions, un humoriste parlait de peindre
la margarine en bleu pour Inciter les
ménagères à cesser leur fuite devant
les mottes !

Evidemment les uns souriront. Mais
en fait cette histoire n'est pas drôle
du tout. On peut bien stocker de l'acier
ou du béton. Mais au bout d'un cer-
tain temps le beurre le mieux conser-
vé ou frigorifié devient rance. Alors
que faudra-t-11 faire ? Le fondre pour
donner l'exemple à l'inflation ? On es-
sayer d'endiguer l'inondation du lait î
Ou enfin lancer une nouvelle « ac-
tion » de la Confédération , qui naturel-
lement fera appel aux caisses publi-
ques, c'est-à-dire au contribuable petit,
gros et moyen ?

De toute façon ce trop plein de beur-
re ne fait pas notre beurre.

Et ce n'est pas de cette façon-là
qu 'on enrichira nos tartines.

Je ne voudrais pas être à la place de
l'éminent M. Scbaffncr et du Conseil
fédéral in globo pour sortir de cette
fâcheuse baratte...

Le père Piquerez.

Anglais et Chinois
Les humiliations dont les An-

glais viennent d'être l'objet à
Pékin , les incidents dramatico-co-
miques de Londres et , surtout ,
l'attitude des communistes chi-
nois de Hong-Kong n'ont pus
démonté le f l egme  britannique.
En e f f e t , le lion anglais a beau-
coup de mal à rugir , et, encore ,
s'il miaulait , l'entendrait-on à
peine . Absence de dignité ? Perte
de cette superbe qui a fa i t , un
temps , de l'Angleterre la nation
la plus enviée et la plus détes-
tée ? Conséquence de cette déca-
dence des mœurs britanniques
dont on nous ressasse les oreil-
les ?

Les Anglais de 1967, en tout
cas, sont de curieux personn ages,
souples de l 'échiné, alors que leurs
ancêtres avaient l 'habitude de
tenir le bâton.

Ils  ont échoué devant la Rho-
désie , de Gaulle les écarte du
Marché commun, les pays afri-
cains du Commonwealth les accu-

sent d'incapacité à prendre leurs
responsabilités, leur situation éco-
nomique intérieure se détériore et
maintenant les Chinois les accu-
sent « d'atrocités barbares » et
imposent les pires humiliations à
leur charg é d' a f fa i re s  à Pékin.
L'autre jour , un garde rouge a
saisi M.  Hopson — c'est le nom
de ce charg é d' a f fa i res  — par les
cheveux et l'a obligé à se courber
devant une fou le  de fanati ques
qui récitaient les pensées de Mao.

A Londres , une poignée de di-
plomates chinois provoquent une
émeute . Réaction ? Le lendemain ,
devant la légation chinoise « les
rangs des curieux se sont un peu
é t o f f é s , gentlemen de la City cô-
toyant étudiants et étudiantes en
mini-jup e et accoutrements de
sty le « hippy »... « un publi c où
l'on avait plutôt tendance à plai-
santer qu'à mobiliser les énergies
pour la défense de l' empire et
de la diplomatie de style occiden-
tal », comme l'écrit Alain Jacob

dans le « Monde ».
A Hong-Kong, c'est un conflit

ouvert , déclenché par les Chinois,
en dépit de toutes les conven-
tions.

S' agirait-il d'une simple com-
pétition entre ce qu'un de nos
confrères a appelé « l'impénétra-
bilité des Chinois et le f l egme
britannique », que les Anglais n'ac-
cuseraient pas moins de coups !
Ils plaisantent et leur gouverne-
ment en appelle à la raison des
gouvernants de la Républiqu e po-
pulair e de Chine , tout en ne ca-
chant pas leur doute sur l'état de
santé mentale de ces mêmes di-
rigeants.

L'évolution de la mentalité bri-
tanniqu e est certainement un des
phénomènes psychologique s les
plus étonnants de notre époque.
De nombreux commentateurs la
mettent sur le compte de la dé-
cadence. Une chose est certaine :
si l'on compare le passé de la
Grande-Bretagne à son présent ,
son avenir apparaît comme une
grande inconnue.

Pierre CHAMPION

FUSEE CHINOISE?
La Chine sera en mesure d'ex-

périmenter sa première fusée inter-
continentale avant la f in  de l'an-
née, af f irme le Dr G. Oldham, chef
de la section des recherches scien-
tifiques de l'Université du Sussér:

Au cours d'un exposé, lê 'Dr Old-
ham a déclaré que la récente explo -
sion de la bombe à hydrogène chi-
noise était un <r remarquable exploit
scientifique et technologique ». Il a
confirmé ensuite le fai t  que cette
bombe était « propre ». ( a f p)

Dix personnes ont été tuées et
une quarantaine d'autres ont été
blessées, dans un village de la pé-
riphérie de Vientiane, à la suite de
l'explosion de plusieurs grenades.
Selon la police de la capitale, les
engins auraient été jetés dans un
centre de jeux de hasard par un
joueur malchanceux, (afp)

Un joueur
malchanceux tue

dix personnes

( La destruction de Haïphong ne pourra
I se faire sans l'accord de M. Johnson

Si toute nouvelle escalade au Vietnam du Nord dépend mainte- g
nant exclusivement du président Johnson (voir nos informations S
en dernière page), les batteries antiaériennes de Ho Chi-minh s

paraissent prêtes, dès à présent, à y répondre, (asl)
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LES PENTES RAIHES
Vous me demandez, chère amie,

ce que j e retrouve en Valais après
un hiver parisien. Voilà une ques-
tion plus délicate qu 'elle n'en a
l'air. D'abord une parenthèse à
propos de «retrouver ». Ce n'est
pas tout à fait le mot. Absence ne
veut pas dire quitter. On porte
en soi les lieux et les choses qui
font partie de notre vie. Absents
des yeux , ils continuent d'être là.
Cette présence n'a rien à voir
avec le souvenir. Beaucoup plus
immatérielle que lui. Il se peut
qu'on ne repense jamai s à ce qui
semble avoir été quitté , qu 'on le
recouvre d'oubli. Il n 'en est pas
moins dans les battements du
cœur. Les éléments du passé (pro-
ches ou lointains) et ceux du pré-
sent sont tellement imbriqués !
Hier, c'était ma vieille maison de
la rue St-Jacques , avec le mur d'en
face et son monde fabuleux. Au-
jourd 'hui, un chalet rustique du
Val d'Hérens et l'unique compagnie
des mélèzes et du bisse. Visible-
ment, le paysage extérieur est tout
autre . En réalité, il subit les
mouvements du paysage intérieur
qui est encore celui d'hier , mais
auquel s'ajoutent déjà les élé-
ments du présent qui , à leur tour ,
s'inscriront dans l'encadrement de
mes fenêtres parisiennes.

Par contre , il se trouve que ce
sont les choses qui nous quittent.
Et là, leur abandon est irrévoca-
ble. On nous dira qu 'elles sont
remplacées par d'autres plus utiles
et plus rentables, comme ici les
routes qui sillonnent les monta-
gnes, reliant non seulement les
villages, mais des groupes de cha-
lets. Bientôt chaque « mayen » au-
ra la sienne. Elles succèdent aux
chemins muletiers silencieux. Cette
belle forêt qu 'on aimait, sacrifiée
pour une place de fête. Avant, les
enfants gardaient les vaches en
taillant des morceaux de bois. Ils
cueillaient des myrtilles, des fraises
sauvages. Us donnaient des noms
aux fleurs, des noms qu 'ils in-

ventaient. Maintenant Ils ont des
transistors. Leurs chansons yé-yé
se répercutent dans toute la mon-
tagne.

U y a toujours un regret quand
on compare le Valais d'auj ourd'hui
à celui d'hier. Pourquoi serait-il
resté, lui seul, en dehors de la
course du temps ? Les gens n'y sont
pas différents qu'ailleurs. Ils ont
les mêmes exigences, la même op-
tique de vie. Nos regrets partent
d'une idéalisation sans fondement.
J'ai gardé dans mon cœur l'exis-
tence des hameaux privilégiés qui
n'ont pas été touchés par le « pro-
grès », et qui vivent en marge,
sous le signe de la Grâce et dans
la transparence des sources. Tout
cela, bien sûr, n'est que le re-
flet du regard dans un passé d'a-
vant le temps. Mais on peut quand
même dire : « Vive les pentes rai-
des ! Il 'n'y poussera pas de sta-
tions fausses-oronges ou amanites-
citrines ! »

De ces choses qui nous quittent,
je sais heureusement que dans ma
vieille maison , à Paris, il n'y en
aura pas. Ils n'auront pas été la
petite fontaine de la cour , ni rem-
placé les escaliers de bois par des
marches de ciment, et non plus
retiré les anciennes petites lam-
pes à gaz. Ce n'est pas qu 'Os aient
plus d'amour qu 'ici pour le «vieux».
Simplement, il semble que là-bas,
l'argent ait beaucoup plus le temps
d'attendre. Ils vivent davantage au
jour le jour , comme s'ils avaient
sans cesse à l'esprit que la mort
arrive quand même touj ours la pre-
mière.

Ici, ce que j' aime, c'est l'odeur
des brindilles de mélèze quand j' al-
lume le feu ... A propos, le bassin
a fait peau neuve. Je l'ai débar-
rassé de sa mousse gluante et des
vers d'eau qui traînaient au fond.
Ma salle de bains pendant trois

mois, au milieu des scabieuses et
des mutellines. La solitude est un
pays immensément peuplé, mais
il faut que tout y soit en harmo-
nie... C'est refaire les gestes sim-
ples de mes ancêtres, comme si
j 'étais eux. Remplir la seille d'eau,

en verser dans la marmite avec la
louche, ramasser le bois, le scier ,
l'entasser. Ces gestes, je n'ai pas
à les apprendre ; ils remontent du
fond des âges. Le soir , allumer les
bougies. Quel siècle privilégié ! Les
enfants de nos enfants ne pour-

ront même plus en parler. Déjà
sur les arbres de Noël , ces petites
flammes vivantes sont remplacées
par des ampoules électriques. Des-
cendre au village une fois par se-
maine à travers prés. On se croit
à quinze ans. Le grand vent des
alpages, les massifs d'arnica. Et le
dimanche que je célèbre avec des
bouquets nouveaux...

Pierrette MICHELOUD

Le Cessna 401, le nouvel avion-courrier pour la Suisse

Deux nouveaux avions ont été présentés à l'aérodrome bernois de Belpmoos. Le Piper Navajo et le
Cessna 401 (notre photo) , sont des avions-courriers et des appareils commerciaux de la série 70 parce
qu'ils préfigurent les appareils de l'année 1970 et des 10 ans suivants. Extérieurement ils se présentent
en élégants bimoteurs très profilés à ailes surbaissées munies à leurs extrémités de deux réservoirs d'es-
sence destinés à stabiliser le vol de l'avion. A l'intérieur un spacieux habitacle peut être transformé en
cabine à huit places ou même en salle de conférence volante avec petites tables. Installations sanitai-

res et bar complètent l'équipement de l'appareil. (Photo PRZ)

BULLETIN DE BOURSE
Cours du 31 1

Neuchatel
Crêd. Fonc Nch 645 d 650 d
La Neuch Ass 1400 o 1350 d
Gardy act 220 d 230 d
Gardy b de jce 700 d 700 d
Câbles Cortaill 8300 8300
Chaux, Ciments 530 d 530 d
E.Dubied & Cie 1550 1500 d
Suchard « A » 1275 1300 o
Suchard t B » 8000 8200 o

Bâle
Ctm. Portland 4300 4360
Hoft .-Roche D J  80000 80300
Schappe 134 133
Laurens Holding — 2000

Genève
Grand Passage 440 435
Charmilles 810 d 815
Physique port. 730 d 745 o
Physique nom 650 660
Sécheron port 345 345
Sécheron nom 275 o 270
Am Eur Secur 144 —
Bque Paris P-B — —
Astra 2.60 2.75
Elextrolux 137% —
S. K. F 205 % 209 d
Méridien Elec. 16 d —

Lausanne

Créd F Vdois 765 765 d
Cie Vd Electr 570 d 570 d
Eté Hde Elec tr 390 405 d
Suchard < A t 1275 d 1275
Suchard c B > 8000 d 8050 d
At. Mec Vevey 650 d 650
Câbl Cossonay 3300 3275 d
Innovation 385 390
Tannerie Vevey 975 d 975
Zyma S A 2650 2600 d

Cours du 31 1
Zurich
(Actions suisses)

Swissair port. 1050 1055
Swissair nom. 822 820
Banque Leu 1780 d 1800
U B S 2920 2900
S. B S 2240 2240
Crédit Suisse 2445 2445
Bque Nationale 575 575 d
Bque Populaire 1440 1450
Bally 1350 d 1355
Bque Com. Bâle 250 d 250 d
Cont) Linoléum 925 950
Electrowatt 1450 1450
Holderbk port. 428 419
Holderbk nom 390 385
Indelec 1050 1030
Moto: Columb. 1300 1290
SAEG I 88% 87 d
Metallwerte 765 d 750 d
Italo-Suisse 226 217 d
Helvetia Incend 920 920 d
Nationale Ass 4275 d 4275 d
Reassurances 1730 1720
Wintei th Ace. 785 786
Zurich Ace 4730 4700
Aar-Tessm 860 d 860 d
Brown Bov «B> 1895 1890
Saurer 920 925
Ciba port. 7125 7130
Ciba nom. 5500 5475
Fischer 920 910
Geigy port. 7750 7750
Geigy nom. 3670 3670
Jelmoll 990 970
Hero Conserves 4325 4350
Landis & Gyr 1190 1185
Lonza 1040 1035
Globu 4125 4000
Macn Oerlikon 820 d —
Nestlé port. 2345 2370
Nestlé nom 1695 1690
Sando2 6630 6610
Aluminium port 7500 7475
Aluminium nom 3275 3230
Suchard c B » 8150 8150
Sulze. 3665 3650
Oursina 4150 4200

Cours du 31 1
Zurich
(Actions étrangères)

Aluminium Ltd 115 116
Amer Tel, Tel. 222 220%
Baltim <£ Ohio 157 157
Canadian Pacif 269 % 272
Cons Nat Gas 127%d 127%
Dow Chemical 333 336 d
E. 1_ Du Pont 682 687
Eastman Kodak 546 550
Ford Motor 223 222
Gen Electric 474 475
General Foods 326 334 d
General Motors 358 361
Goodyear 205 206
I. B M 2145 2165
Internat Nickel 412 414
Internat Paper 122% 123%
Int Tel & Tel. 449 451
Kennecott 207 209
Montgomery 104 104
Nation Distill. 196 198
Pac Gas Elec 147 146
Pennsylv RR 291 293%
Stand OU N J 269% 271
Union Carbide 223 222%
O S Steel 202 205 %
Woolworth 126% 128
Anglo American 196% 200
Cia It.-Arg El 28 29
Machines Bull 54 53%
Hidrandlna — 19%
Orangf Free St 47% 47 Vi
Pèchiney 175% 178%
N V Philips 139 141
Royal Dutch 165 164
Allumett Suêd. — 125 d
Onllever N V. 127% 129
West Rand 59%d 59%d
A E Q 447 450
Badische Anilin 233 232
Degussa 570 566
Demag 350 349 d
Farben Bayer 162 163
Farbw Hoechst 246% 247
Mannesmann 148 147%
Siem & Halske 252 251%
Thyssen-Hutte 171% 173

Cours du 31 1er

New York
Abbott Laborat. 48»/« 48%
Addressograpb 57 % 57%
Air Réduction 38Vs 38
AUied-Chemical 423/s 42%
Alum ot Amer 89 89
Amerada Petr 79% 79%
Amer . Cyanam 30% 31>/i
Am Elec Pow 36>/s 36'/»
Am Hom Prod 53% 52%
Americ. Smelt 66 67
Amer Tel., Tel. 50% 50%
Amer Tobacco 33v9 33%
Ampex Corp . 37>/« 37%
Anaconda Co. 49 Vi 50>/ 9
Armour Co 38'/« 38%
Atchison Topek 31% 31%
Avon Products 114 113%
Beckxnann Inst 70 % 71*i
BeU & Howell 78% 80
Bethiehem St 36 Vi 36'/(
Boeing 96 97
Bristol-Myers 77% 78
Burroughs Corp 150 152%
Campbell Soup 27V« 28
Canadian Pacif 68% 69%
Carter Wallace 16% 16%
Caterpillar 46V» 46%
Celanese Corp 63 62Vs
Cerro Corp 39Va 39 Vi
Chrysler Corp 50% 49-v,
Cities Service 53 52V»
Coca-Cola 119% 119
Colgate-Paimol 40 40;/8
Commonw Ed 48% 48Vs
Coosol Edison 33% 33»/8
Continental OU 69'/, 69V»
Contre» Data 128'/» 132V»
Corn Products 45Vi 45V»
Corning Glass 329 330 %
Créole Petrol 37% 37"»
Douglas Aircr. 77% 79%
Dow Chemical — 
Du Pont 157% 158
Eastman Kodak 126% 126
Fairch Caméra 82'/» 83%
Florida Power 70V» 69V»
Poro Motors 50% 51
Preeport Sulph 66 66%
Gen Dynamics 66V« 67' /»
Gen Electric 109 Vi 108V»
GPneral Foods 77"« 76%
General Motors 83% 81'/i

Cours du 31 1er

New York (suite)
General Tel. 47% 48%
Gen. Tire, Rub. 29v» 29%
Gillette Co 56V» 55'/.
Goodrich Co 62% 62%
Goodyear 47V» 46%
GulJ OU Corp. 69'/» 69
Heinz 44 44
Hewl.-Packard 77% 79%
Homest Mining 46% 46*/»
HoneyweU Inc 78% 78%
I. B M 499% 500
Intern. Harvest. 37V» 37%
Internat Nickel 95% 96V»
internat Paper 28V» 28%
Internat Tel. 104% 103V»
Johns:ManvUle 61V» 62
Jon & Laughl 65 Vi 65-V»
Kennec Copp. 48 Va 48V»
Kerr Mc Gee OU 137% 137%
Litton Industr 98V» 97V»
Lockheed Aircr 66V» 68%
Lonllard 52V» 52V»
Louisiana Land 66% 66
Magma Copper 60 60%
Donnell-Douglas 52V» 53
Mead Johnson 34% 34
Merck & Co 88 88
Minnesota M nt 83 84%
Monsan Chem. 43V» 44
Montgomery 23% 23%
Motorola inc. 129% 129
National Cash 105 105%
National Dalry 39V» 39%
National Distill 45V» 45%
National Lead 62% 62%
North Am Avia 47 46%
Otin Mathlesoo 76% 77%
Pac Gas & El. 33v» 34
Pan Am W Air. 28V» 28%
Parke Davis 31 Va 32%
Pennsylvan RR 67 Vi 66%
Pfizer & Co 86 Vi 85%
Phelps Dodge 78% 75V»
Philip Morris 48'/» 48V»
Phillips Petroi 63V» 65V»
Polaroid Corp. 208% 208'/»
Proct & Gamble 94V» 94%
Rad Corp Am 54V» 54
Republic Steel 48v„ 49'/»
Revlon Lnc 67% 66%
Reynolds Met 53% 53-%
Reynolds lobac 39% 39' ,'.

Cours du 31 1er

New York (suite);
Rich.-Merreil 94% 93%
Rohm, Haas Co. 107 109
Royal Dutch 39V» 39V»
Schlumberger 69% 70V»
Searle (G. D.) 58% 56%
Sears, Roebuck 57% 57Vi
Shell OU CO. 72V. 72
Sinclair OU 74V» 74"/»
Smith Kl. Fr. 57% 58
South Pac RR 33 32V-'»
Spartans Ind. 17% 17%
Sperry Rand 41 Vi 41 %
Stand Oil Cal. 56 56'/»
Stand OU N J. 62% 61V»
Sterling Drug. 51V. 51%
Syutex Corp. 87% 86%
Texaco Inc. 73V. 72V»
Texas Instrum. 120% 120'/.
Trans World Air 60'/. 60%
Union Carbide 51V» 50%
Union OU Cal. 58V, 58%
Union Pacit RR 43V. 43
UniroyaJ Inc. 44V» 44%
United Aircraft 93'/» 93
United Airlines 77V» 76
U.S. Gypsum 79 78V»
D. S Steel 47 47V»
Upjohn Co 56 56%
Warner-Lamb. 45V» 45V.
Westing Elec. 69V. 69V»
Woolworth 29v» 30
Xerox Corp. 263 Vi 265
Youngst. Sheet 34V. 34%
Zenith Radio 65 64'/»

Cours du 31 1er

New York (suite).
Ind. Dow Jones
Industries 901.29 901.18
Chemins de fer 261.94 262.37
Services pubUcs 129.92 130.34
Vol (milliers) 8840 7460
Moody's 361.60 362.60
Stand & Poors 10116 10117

Billets étrangers: 'Dem offre
Francs français 86.50 89.50
Livres Sterling 11.95 12.15
Dollars U S A .  4.31 4.35
Francs belges 8.55 8.80
Florins holland 119.25 121.50
Lires Italiennes — .68 —.71
Marks aUem. 107.50 109.50
Pesetas 7.10 7.40
SchUlings autr. 16.65 16.95

Prix de l'or * Dem Offre
Lingot (kg fin) 4890.- 4950.-
VreneU 45.50 48.—
Napoléon 43.50 46.—
Souverain sine. 41.50 45.50
Double Eagle 196.— 205.—

• Les cours des oUlets s'en-
tenden t pour les petits mon-
tants fixés par la convention
locale.

Communiqué par ! f  S\

J NIDN DE BA NQUES SUISSES Sg7
t ond* de Placement Pris off iciels Cours hors bourse

Emission Dem en Frs s. Of tre en Frs s.
AMCA $ 412.50 387.— 389.—
CANAC $0 728.— 680.— 690.—
DENAC Fr. s. 84.50 7950 81.50
ESPAC Pr s. 147.— 139.50 14150
EURIT Pr 8. 144.— 136.— 138.—
FONSA Pr s. 398.— 382.— 385 —
FRANCn Pr 6. 91.50 88.— 90 —
GERMAC Pr 8. 104 — 98.— 100.—
(TAC Fr a 180.— 173.— 175.—
SA FÎT Pr s 187.— 176.50 178.50
SIMA Fr s. 1365.— 1345.— 1355.—

La chronique des gâte-français
i

M. P. H., du Locle, me soumet cinq
tournures qui l'inquiètent. En re-
gard, il a le mérite de placer cinq
propositions qui lui paraissent plus
correctes ou seules correctes. Sé-
parons donc le bon grain de l'ivraie.

Faut-il dire : « Aussi bien je re-
connais » ou : « C'est pourquoi je re-
connais ? »

Ces expressions ne sont pas équi-
valentes. Lés  ̂nuances traduites par
la locution conjonctive AUSSI BIEN
seraient" longues à exposer. Elle n'a
pas le sens conclusif d'AUSSI et de
C'EST POURQUOI. Disons, pour
simplifier, qu'elle parait tenir le mi-
lieu entre D'AILLEURS et EN
EFFET. Elle signifie à peu près :
en tout état de cause, tout compte
fait, somme toute, quel que soit le
cas... En voici un exemple classi-
que : « Qu'il périsse ! Aussi bien il
ne vit plus pour nous » (Racine),
et un exemple moderne : « Aussi
bien j'étais un homme fait» (G.
Duhamel).

Si vous recevez quelqu 'un , direz-
vous : « Veuillez rentrer » ou « Veuil-
lez entrer, Monsieur » ?

La seconde phrase est seule cor-
recte. On peut observer que, dans
le parler populaire, RENTRER se
substitue peu à peu à ENTRER.
Cela reste une faute lourde et vul-
gaire.

Le préfixe R- marque surtout la
répétition. On peut toujours entrer
en quelque endroit, mais l'on n'y
rentre que si l'on en est sorti pré-
cédemment.

Pour quelques verbes, ce préfixe
a perdu son sens Itératif : ALEN-
TIR a déjà cédé le pas à RALEN-
TIR, ÉTRÉCIR à RÉTRÉCIR, ce-
pendant qu 'EMPLIR et REMPLIR
sont devenus à peu près synonymes.

« Il n'en est pas encore de même,
écrit à bon escient M. Ad. Thomas
dans son dictionnaire, pour ENTRER
et RENTRER, qui conservent leurs
sens respectifs et ne sont confondus
que dans le langage populaire. Les
candidats au prix de Rome entrent
en loge, mais des élèves rentrent au
lycée après les vacances. Une recrue
entre à la caserne, mais on rentre
chez sol après le spectacle ».

Sans doute y a-t-il des cas où ¦
RENTRER a perdu le sens de « en- §
trer de nouveau ».

H s'agit d'abord d'un RENTRER |
où le préfixe est intensif , et non
plus itératif. Ce verbe signifie alors J
entrer avec force ou malgré une ré- g
sistance, entrer complètement dans...
Pensons à la locution «rentrer sous
terre » ou à l'expression familière
« rentrer dedans ».

Il s'agit ensuite de certa ins em- g
plois particuliers, qu'on pourrait
qualifier de techniques et que j'em-
prunte au dictionnaire Robert : 1) m
s'emboîter, s'enfoncer ; 2) être com- §j
pris, contenu, enfermé dans... ; 3) |j
être touché, être perçu (en parlant J
de l'argent).

Je mentionnerai pour terminer que
le français moderne n'emploie plus p
guère ENTRER avec un objet. C'est
dans cette circonstance qu'il y a g
substitué RENTRER : rentrer les
foins, rentrer la voiture au garage,
rentrer son ventre ou sa colère...

Eric LUGIN.

L'ivraie et le bon grain

Situation critique
en Sardaigne

¦

En fait , le désir d'un retour à
une situation à peu près normale
est devenu ces jours-ci une vé-
ritable obeession. La population
s'en prend depuis quelques semai-
nes aux forces de l'ordre auxquelles
elle reproche un manque de dy-
namisme et de continuité dans la
répression. Il ne suffit pas, écrivent
les j ournaux de contrôler les ma-
nifestations organisées en Sardai-
gne. H est nécessaire d'affronte r
les bandits dans leurs repères mê-
me si les hors-la-loi ont l'avantage
de connaître parfaitement le ma-
quis. Les conseils donnés par la
presse aux forces de l'ordre dé-
coulent sans doute d'une vision par
trop optimiste de la situation. S'il

est exact que policiers et carabi-
niers répugnent de plus en plus à
s'aventurer dans le maquis, il est
tout aussi évident que la conspi-
ration du silence, plus encore que
les infractuosités et les broussailles,
constituent le principal atout des
bandits. Tant que subsistera en
Sardaigne le mur du silence — per-
sonne n'osant fournir la moindre
indication aux enquêteurs — les
bandits non seulement seront en
mesure de poursuivre leur activité
mais encore de l'intensifier dans
des régions considérées naguère
comme relativement « tranquilles >.

Il ne suffit pas de réclamer l'in-
tervention de la police et des ca-
rabiniers, il faut encore collaborer
étroitement avec ces derniers, fau-
te de quoi le banditisme ne sera
jamais extirpé de la grande île.

Rober t FILLIOL
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ÎfM^y CADEAUX 
est ouverte

VOUS TROUVEREZ TOUT CE QUI VOUS PLAIT :
• ' ¦

• Des trucs fous ! • Des zinzins
de toutes sortes !

• Des machins délirants !
• Du petit truc

$ Des bricoles au poil ! au grand machin !
# .

TOUT Y EST SELON VOTRE DÉSIR
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Les méthodes d'enseignement les plus modernes.
FRANÇAIS — ANGLAIS — ALLEMAND

C.R.E.D.I.F. Centre de linguistique de Besançon
Laboratoire de langues.
Cours comp lets et intensifs : 11 semaines.
Cours accéléré d'été: 8 semaines.

• ' . .. i r - -  u —

CARTES PERFORÉES :
PROFESSIONS D'AVENIR !
Au Etats-Unis, les postes d'avenir sont principalement

confiés à des personnes connaissant, les techniques

d'utilisation des cartes perforées. Cette tendance s'im-

plante maintenant en Europe.
i

Ne vous laissez pas dépasser

optez pour une méthode
jeune et actuelle

Notre méthode est accessible à tous. N'hésitez pas et

devenez quels que soient votre âge et votre profession

perforateur - opérateur -
programmeur - analyste

En plus du cours normal « cartes perforées », nous vous
offrons en primeur i

— le langage particulier des systèmes IBM 360 ;

— le langage commercial universel compatible avec les

machines électroniques de toutes marques.

Etant donné qu'IBM livre plus de 1000 systèmes 360 par

mois, nous renonçons à vous enseigner les langages des

modèles 1401 et 1410 qui sont déjà dépassés.

COURS PRATIQUES DE PROGRAMMATION
Garantis par contrat

Nom:
T"- Bon à retourner à

Prénom: Tél.i

R"e : Institut Programex
chez : Age: ch. de Mornex 38

No post. lieu : 1003 Lausanne

Profession: 110
~ TéL <021> » "M

Personne n'est à l'abri
d'embarras financiers
La Banque Populaire Suisse accorde
des crédits personnels avantageux pour

ma paiements urgents n frais de cures ou
m acquisitions diverses d'études etc.

Demandez la documentation avec ce coupon
Nom

A retourner à la 
Centrale Cr. p.. Case rue

postale, 3023 Berne -ou 
à n'importe quelle lieu 

L)/1
succursale de là 

Banque Populaire Suisse

( 
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Entreprise Importante CHERCHE dans le centre de
NEUCHATEL

? GRAND TERRAIN
lui permettant d'installer un siège.

Faire offres sous chiffre P 3650 N, à Publicitas S.A.,
2001 Neuchatel.

V /
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¦ ¦ ¦ "'#^*

«niooo•-p iltaUT "ZM "̂JU '',

OFFRE D'EMPLOI

C. F. F.
Une garde-barrières
remplaçante est de-
mandée pour le ser-
vice des remplace-
ments à la halte de
Bonne-Fontaine.

Pour renseignements
éventuels, s'adresser
au chef de station
du Crêt-du-Locle.

A VENDRE
sur la rive nord du lac de Neuchatel

grèves avec week-end neuf
comprenant : 3 chambres, 1 living-room, cuisine avec
frigo, cuisinière électrique, W.-C et bains, chauffage
au mazout, réduit, téléphone, tout confort.
Parcelle de 2250 m2 environ, directement au bord de
l'eau, avec grands et beaux arbres, cadre de nature
magnifique et reposant. Eau très propre. Ski nautique ,
pêche, natation.
S'adresser à MULTIFORÏM S. A., 18, rue de la Gare,
2024 Saint-Aubin, téL (038) 6 7175.

tl

A vendre

pointsSïlva
Mondo - Avanti
Lescy, case post.
281, 1401 Tver-
don VD.

VEZIO/Malcantone (768 m. altitude)
Hôte) LORENA

A 20 min. d'auto de Lugano, bonne liai-
son par auto postale, chambres avec eau
courante chaude et froide. Chauffage cen-
tral dans toute la maison. Cuisine bour-
geoise, le tout très soigné. Place de repos
promenades et excursions. Recommandé
pour une saine détente. Propr. Anastasia-
Dorrer, tél. (091) 9 4106 - 9 03 06.



Tonnerre de Brest, savez-vous d'où cela vient ?
Sur les parvis de la Fête de la Montre - 20e braderie

Un des chars f leuris  du cortège de dimanche « Menuet » que le
public des Fêtes de Genève a récemment applaudi. En e f f e t , la pré-
sence de la Fête de la Montre - 20e Braderie sur les bords du Léman

avait été for t  remarquée.

On avait quelque peu transpiré, dans
les cercles dirigeants de la Fête de la
Montre - 20e Braderie chaux-de-fonniè -
re, à l'ouïe de ce que d'aucuns attri-

buaient comme sens au terme explosif
de « tonnerre de Brest » , qui semblait ,
ma foi , fort vif.

Grâce au maître de musique Henri

Gramont — venu exprès jeudi de Brest
pour Inspecter d'une part La Chaux-
de-Fonds, la Salle de musique où la
célèbre Musique, des Equipages de la
Flotte Jouera, l'Auberge de jeunesse où
elle logera, les lieux où elle mangera,
le dispositif adopté sur le podium. —
nous savons désormais l'origine de cette
fameuse interjection.

Durant quelques décennies, les con-
damnés à la déportation en Guyane
faisaient un stage dans les prisons de
Brest , attendant leur calamiteux départ.
La réputation de la Guyane (méritée)
était telle qu 'ils s'évadaient... tant qu 'ils
pouvaient.

Quand une évasion était signalée, les
prisons de Brest faisaient entendre le
canon , les cloches et divers bruits de
sirène qui aboutissaient à un boucan
terrible appelé précisément « tonnerre
de Brest » . Notre interlocuteur affir-
me en effet que le vrai tonnerre, en
mer , est beaucoup moins percutant
qu 'en montagne.

Il est certain que la musique jouée
par les hôtes de La Chaux-de-Fonds
n'a rien à voir avec les mugissements
d'antan provenant des prisons breton-
nes.

Ces grands interprètes sortent tous
des meilleurs conservatoires de France
et sont de brillants sujets. C'est pour-
quoi l'on peut être sur que les fanfa -
ristes français, qui se sont produits
hier soir à la Salle de Musique et s'y
produiront ce soir encore, ont comblé
et combleront les amateurs de musi-
que neuchâtelois.

Comme leurs confrères de la « Garde
républicaine » de précieuse mémoire
(entendue en 1965) , ils représentent
l'une des plus hautes écoles de cuivres
et de bois : celle de France, éminente
depuis l'aube de la musique occidentale,
c'est-à-dire depuis quelque mille ans
et plus : que l'on se souvienne du cor
de Roland, à Roncevaux !

Quatre fr ingants  représentants de la Musique des équipages de la f lo t te
française de Brest. (Photo Impartial)

SUCCÈS ÉCLATANT DE LA MUSIQUE DES ÉQUIPAGES DE LA FLOTTE DE BREST
La Musique de la Garde Républi-

caine, la Musique de l'Air, les Mu-
siques des Equipages de la Flotte de
Toulon et de Brest constituent les
quatre grands orchestres militaires
français , les seuls dont les chefs ont

accès aux grades d'of f ic iers  supé-
rieurs. Il apparaît donc que, grâce
à l'obligeance du général Ailleret ,
chef de l'état-major de l'armée
française , la Fête de la Montre et
20e Braderie chaux-de-fonnière est
véritablement rehaussée par la pré-
sence d'un des ensembles les plus
prestigieux de France.

C'est ainsi que hier soir , la Musi-
que des Equipages de la Flotte de
Brest , donnait à la Salle de Musique
un premier grand concert de gala.
Cet ensemble, placé sous la direc-
tion du capitaine - chef de musique
Jean Hubert , digne successeur du
commandant Semler-Collery, pré-
sentait un programme de choix,
allant du pas-redoublé aux trans-
criptions des grandes œuvres du ré-
pertoire symphonique. Aussi les nom-
breux mélomanes furent- i ls  com-
blés, car il est bien rare d'entendre
par exemple les ravissantes valses
du Chevalier à la Rose, extraites de
l'opéra de Richard Strauss , par une
harmonie. Cette œuvre , reconnais-
sons-le convenait particulièrement
à un tel ensemble. Si avec la « Mu-
sique pour un f e u  d'artifice » de
Haendel , transcrite par le chef Jean
Hubert , nous avons pu apprécier la
précision des instruments de cuivre
et des timbales, les deux mouve-
ments extraits de la Symphonie
pathétique de Tschaikoivsky nous
ont montré la valeur des clarinet-
tes en particulier et des bois en
général.

La première partie du concert ,
dirigée par M.  Devigné , chef de mu-
sique adjoint , était consacrée plus
particulièrement à un répertoire
d'œuvres originales pour harmonie ,
où des pages de Meyerbeer et Bo 'èl-
dieu , qui nous faisaient p enser à
Rossini , succédaient à des marches
jouées avec cette fameuse cadence
dite t a  la française ».

Enf in  une clique-batterie , com-
posée de mousses à f ière  allure
— bérets blancs et pompons rou-
ges — se joignait à l'harmonie sous
la direction du premier maître tam-
bour major Bignonneau.

Le public enthousiasme par cet
excellent concert f i t  une véritable
ovation à nos hôtes de quelques
jours ; c'est ainsi que nous eûmes
en bis une Jam Session Story dans
le plus pur style New Orléans et
enfin la célèbre marche « Sambre
et Meuse » que tout le monde atten-
dait.

Rappelons que cet ensemble se
produira encore ce soir à 21 heures
à la Salle de Musique , dans un au-
tre programme , où f igure  notam-
ment la magnifique ouverture
« 1812 » de Tschaikoivsky, où l'or-
chestration pour harmonie se révèle
à mon sens meilleure que la version
symphonique.

Bravo à nos amis bretons et sou-
haitons-leur d'emporter un souve-
nir glorieux de leur séjour en notre
ville.

E. de C.

Une déception qui sera
vite oubliée-

Masse aux abords de la gare, un
nombreux public a quelque peu été
déçu , hier après-midi , de ne pas
voir défiler les célèbres musiciens
de la Flotte de Brest. Navré, le
Comité de la Braderie tient à excu-
ser les marins français qui , partis
la veille à 21 h. 30, avaient effectué
quelque 1200 km. au car . Comme,
de plus, le premier concert était
prévu pour 20 h. 15 déjà, on ne pou-
vait priver ces musiciens d'un sou-
per réparateur... contre quelques ki-
lomètres de marche supplémentai-
res.

ETAT CIVIL
VENDREDI 1er SEPTEMBRE

Naissances
Fuss Gérald , fils de Heinrich, pâtis-

sier, et de Simone-Alice, née Rubin,
— Di Nuzzo Giovannina , fille de Mi-
chèle, carreleur , et de Teresa, née Lab-
biento. — Dubois Nathalie-Chantal . fille
de Francis Albert , employé de com-
merce, et de Irène-Dora , née Schnyder.

Promesses de mariage
Liithl Pierre , pâtissier , et Marti Jac-

queline. — Schneider Albert - Daniel ,
fondé de pouvoir , et Gees Margrit .

Vernissage de l'exposition du
peintre valaisan Joseph Gautschi

Le peintre valaisan Gautschi.

Valaisan depuis plus de trente
ans, né en Autriche , et domicilié à
Sion , le peintre Joseph Gautschi
présente ses œuvres pour la pre-
mière fois à La Chaux-de-Fonds.
Dans une salle du rez-de-chaussée,
il expose près de quarante huiles et
tempera , aquarelles , dessins et eaux-
fortes , production de ces sept der-
nières années.

Hier , en fin d'après-midi , en pré-
sence d'une brillante assistance , s'est
déroulé , le plus simplement du mon-
de , Le vernissage à la veille de la
Fête de la Montre et de la 20e Bra-
derie. Parmi l'assistance nous avons
reconnu le préfet des Montagnes
neuchâteloises, M. Jean Haldimann ,
le conseiller communal Charles Rou-
let , et le président de la Société des
Amis des Arts , M. Charles Borel.

Le Dr Raphy de Kalbermatten.
parent de l'artiste, a fait une ex-
cellente présentation de ce dernier ,
rappelant ses études faites à Zurich ,
en Alsace, à Munich , où il suivit
les cours de l'Ecole des beaux-arts.

puis de nouveau a Zurich , où il a
été l'élève de Bodmer.

Il va ensuite à Paris où il vit dans
le sillage de l'Ecole de Paris au
sein de laquelle sont groupés de
grands artistes tels que'Modigliani ,
Chagall, et il y côtoie Derain et
d'autres maîtres qu 'il admire. U
voyage beaucoup, comme son père ,
et se rend dans le sud, en France ,
au Portugal , en Italie , en Grèce.

Un beau matin de 1929 , le voici
atterrissant en Valais pour colla-
borer avec le peintre Bille à la réa-
lisation de l'église de Chamoson. Le
Valais le saisit, l'absorbe pour ne
plus le relâcher. Il devient plus Va-
laisan que les Valaisans eux-mê-
mes. Il ne quittera jamais plus le
vieux pays, y prend femme, y mon-
te son atelier et y travaille , dans
le silence et la concentration.

Le Dr de Kalbermatten a souligné
volontairement la modestie de l'ar-
tiste qui œuvre sans bruit , sans ta-
page publicitaire, obéissant à sa
seule passion de créateur d'art . On
parle peu de lui , c'est tellement
vrai que sur les soixante personnes
présentes à ce vernissage, il n'y en

Une des œuvres exposées. (Photos Impartial)

avait que quelques-unes qui con-
naissaient son nom ou son œuvre.
Comme l'a dit un chroniqueur ro-
mand : « Gautschi aime son métier
et le pratique dans la paix , hors du
circuit dans lequel s'agitent tant
de jeunes trop pressés à vouloir
conquérir la gloire plutôt qu 'à la
mériter ! »

Et pourtant les expositions qu 'il
a faites, personnellement ou en
groupe, sous l'égide des Peintres,
sculpteurs et architectes suisses
(PSAS) association à laquelle il ap-
partient depuis longtemps, sont
nombreuses : Paris, Genève , Zurich,
Bâle , Lausanne, Sion ; il a réalisé
des vitraux, des fresques et des mo-
saïques à Sion et ailleurs en Va-
lais, dans les cantons de Vaud , Zu-
rich.

Pendant une bonne quinzaine , il
est donc donné au public des Mon-
tagnes neuchâteloises, fervent ama-
teur d'art , de faire la connaissance
d'un peintre figuratif valaisan d'une
grande probité intellectuelle dont
ses œuvres feront l'objet d'une pré-
sentation ultérieure.

G. Mt

CAFÉ DE LA RONDE
Samedi D A N S E

Samedi dès minuit

SOUPE À L'OIGNON

Ouvrier blessé
Hier à 16 h. 40, im ouvrier espa-

gnol, M. Antonio Rodriguez, 1924,
domicilié à La Chaux-de-Fonds a
reçu sur la tête une tuile alors qu 'il
était occupé sur le chantier des
prisons. Fortement commotionné et
blessé au cou, il a été transporté à
l'hôpital.

I La date de la séance extraordinaire (
i du Conseil général a été fixée !
? ?y . , . , y
'J Un nombre suffisant de conseillers généraux radicaux et socia- ^
^ 

listes demandant une convocation extraordinaire du Conseil gé- 
^

^ 
néral ayant été atteint, cette séance aura lieu le 20 septembre. ^

^ 
Il s'agit , rappelons-le, d'un débat sur les interpellations relatives ^

^ 
au 

départ , à la fin de la législature, d'un conseiller communal 
^

^ 
nommé directeur d'une entreprise privée à laquelle les autorités 

^4 communales ont accordé une aide. ^v C
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Avec toute la verve
de Miss Bally vous aborderez

l'automne en beauté!

Des couleurs nuancées, fraîches comme une brise d'automne, qui à elles seules
égayent la grisaille des j ours maussades: rouge cyclamen Mylady, bleu lilas Oméga et vert
intense Laurier.
La silhouette en est jeune, la pointe finement arrondie et un brin relevé...chouette comme tout!
Les fans du chevreau ou ceux qui ont un faible pour le vernis d'aniline y trouveront
largement leur compte.
Bally Rivoli , Av. Léopold-Robert 32, La Chaux-de-Fonds, Bally Arola , Rue de l'Hôpital 11, Neuchatel W* A f T ^W
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Un film français d'un réalisme sans concession dans un cercle d'enferCINEMA ¦«¦¦ M» ¦»>£>¦• SPARTACUS
CASINO LA BA,E DU DESIR E I DIECI GLADIÂTORI[vwjmvj avec Fabienne DALI - Sophie HARDY - Jean VALMONT-François DYREK con I
I P I Api r Amour... Trahison... et passion mortelle ! DAN VADIS - HELGA LINE - J. HESTON

"̂̂  ^̂  Location à l'avance au magasin de tabacs Simone Favre, tél. 5 32 66 Admis dès 18 ans Technicolor-TechnJSCOpe - 16 anni

CINÉMA LES ENFANTS DU PARADIS ""domenica 3 settembre
mBaas=mssmmmmmm Ce soir et dimanche en matinée ^6 DlSfole 11011 diSClltOîlO

et soirée

J J& , ROD CAMERON - DICK PALMERRMB *W M^. 2me EPOQUE: ANGEL ARANDA - FRANK HORST

I f UOMMP Scope - colore (16 anni)
irinni r LHUMfflt

LL LUOLL 18ans EN BLANC Location à l'avance, tél. 526 26

RADIOPHOTOGRAPHIE
La Ligue contre la tuberculose du district du Locle
organise sa campagne annuelle de dépistage par radio-
photographie

du 13 au 22 septembre 1967

pour la ville du Locle.
Le camion fonctionnera de la façon suivante : pour
le personnel des usines et administrations : à proxi-
mité de celles-ci, à la date et à l'endroit précis qui
leur seront fixés ultérieurement ; pour les ménagères,
employés de magasin ou personnes individuelles :
les jeudi 14 et 21 septembre 1967, de 14 à 17 h., sur la
place du Marché.
S'inscrire au plus vite au bureau des entreprises ou à
la Ligue contre la tuberculose, rue de la Côte 10,
chaque jour, de 15 à 18 h., samedi excepté.
Dans les autres communes du district, le camion
fonctionnera comme suit :

AUX PONTS-DE-MARTEL :
mercredi 27 septembre, sous le collège
de 9 à 11 h. écoles
de 14 à 16 h. industries
de 16 à 17 h. particuliers

s'Inscrire au Bureau communal ou dans les fabriques

A LA CHAUX-DU-MILIEU :
jeudi 28 septembre, cour du collège
de 8 h. 30 à 9 h. écoles
de 9 h. à 9 h. 15 particuliers

s'inscrire au Bureau communal

A LA BRÉVINE :
jeudi 28 septembre, cour du collège
de 10 à 11 h. écoles
de 11 à 12 h. particuliers

s'inscrire au Bureau communal

AU CERNEUX-PÊQUIGNOT :
jeudi 28 septembre (village)
de 15 h. à 15 h. 30 écoles
de 15 h. 30 à 16 h. particuliers

s'inscrire au Bureau communal

AUX BRENETS
vendredi 29 septembre, sur la place
de 9 à 11 h. industries
de 14 à 16 h. écoles
de 16 à 17 h. individuels

s'inscrire dans les usines ou au magasin SANDOZ ,
tabac.

COUT : Fr. 3.— par personne

H est vivement recommandé à chacun de faire contrôler
l'état de ses poumons.

yS POUF >v
/  notre succursale moderne >v
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/ Le Locle \
/ nous cherchons

pour entrée immédiate
1 apprentie
\ vendeuse de chaussures qualifiée /
V auxiliaire /

V Semaine de 5 jours. Ambiance sympathique. /
\ 3 semaines de vacances. /

v̂ Les offres sont à adresser /
ŝ

 ̂
au dép. personnel s^

^̂V. Organisation de détail yr
>w Chaussure-Coop yf

\. Wangen p. Olten /
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Confort maximum !
un poêle COUVINOISE

+ pompe automatique
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BOITES DE MONTRES

J HUGUENIN S.A., LE LOCLE

| Nous cherchons pour le printemps 1968

JEUNES GENS

désireux de faire

un apprentissage de
mécanicien faiseur d'étampes
tourneur de boîtes
acheveur de boîtes

Pendant les vacances scolaires, nous acceptons les
Jeunes désireux de se familiariser durant une semaine
au minimum avec le métier de leur choix.

S'adresser à Huguenin S.A., rue du Parc 5, Le Locle,
tél. (039) 5 3101, 5 47 42 en dehors des heures de travail.

+ citerne
Plus aucune manutention,
stockage du mazout aux prix
d'été...
et tout l'hiver une bonne cha-
leur régulière !
Demandez sans engage-
ment une information détail-
lée à:
Demandez: ERIC BAUMANN de chez

CKAPUIS - COMBUSTIBLES
Girardet 45 LE LOCLE Tél. 039/5 14 62

Représentation, vente,
installation et service

La Fabrique de boites or PIERRE-A. NARDIN

cherche pour son usine du LOCLE

aides-
mécaniciens
pour travaux de fraisage, perçage et étampage sur
boites or

personnel
à former
sur le tournage (boites acier - reprises).

Jeunes gens consciencieux seraient mis au courant.

Se présenter au bureau Beau-Site 13, Le Locle.

B U T A G A Z
Chantiers Chapuis , combustibles

TéL (039) B 14 62 - LE LOCLE

PUBLICATION
DE JUGEMENT

Par jugement du 9 août 1967, le Tribunai
de police du district du Locle a condamné:
CHOPARD Louis Joseph, fils de Louiï
Sylvain et de Marie Louise née Lambert
né le 22 octobre 1914 au Cerneux-Péqui-
gnot, originaire du Cerneux-Péquignot
célibataire, électricien, domicilié Col-des-
Roches 47, au Locle, pour ivresse au volani
à une peine de 15 Jours d'emprisonnement
sans sursis, aux frais de la cause arrêtés
à Fr. 180.— et à la publication du juge-
ment à ses frais.

Hôtel judiciaire au Locle, le 30 août 1967

Par ordre
du président du tribunal :

le greffier :
S. Huguenin, subst.

r \
I BOITES DE MONTRES

I HUGUENIN S.A.

I Nous engageons

personnel suisse ou frontalier pour différen ts travaux
de

VISITAGE, CONTRÔLE,
TOURNAGE, POLISSAGE
Entrée immédiate ou date à convenir.

S'adresser chez Huguenin S.A., rue du Parc 5, Le Locle,
tél. (039) 5 31 01, 5 47 42 en dehors des heures de travail.

modernes
de 4 pièces sont cherchés au Locle,
pour employés supérieurs, si possi-
ble au centre.
Offres sous chiffre EV 18106, au
bureau da L'Impartial.



Le Locle, ville vivante
UN TONIQUE POUR LA SOCIÉTÉ DES AMIS DU THÉÂTRE
386 - 360 - 320 - des chiffres accusateurs qui mettent en évidence la dimi-
nution, année après année, de 1964 à 1966, du nombre moyen des specta-
teurs accourus aux spectacles de la SAT que préside Me Faessler, avocat.
Pensif devant ces moyennes, le président examine la situation d'un oeil
critique, et comme un médecin qui a ausculté son malade, établit un diag-
nostic et les moyens de rendre une éclatante santé à la société qui accuseun léger fléchissement et cela avant que ce mouvement amorcé ne se

précipite.

Un diagnostic f aci le
La Société des Amis du Théâtre

se porte très bien , aussi contradic-
toire que puisse paraître cette af-
firmation après le constat des
moyennes. Disons seulement qu 'elle
a des vapeurs et qu 'il faut simple-
ment lui administrer un regain de
succès, un tonique en quelque sorte.

La S A T  avait connu un regain
sensible de faveur au moment où
avait été changé le mode de loca-
tion des places qui supprimait la
prélocation réservée aux membres
de la société et qui instituait en
remplacement une carte de mem-
bre de huit  francs qui donnait droit
à une réduction de cinquante pour
cent sur le prix d'une place à cha-
que spectacle. A ce taux , le spec-
tateur membre qui assistait à tous
les spectacles de la saison jouissait
d'une réduction sensible. Ce systè-
me toujours en vigueur n 'a cepen-
dant pas empêché le fléchisse-
ment du nombre des spectateurs.

Il avait eu l'avantage , quand il
fut instauré , non seulement d'ac-
croître le nombre qui passa en
quelques années de 150 à plus de
500, mais de modifier la composi-
tion du -public en attirant un plus
grand nombre d'ouvriers et d'em-
ployés que précédemment.

Froidement le président recherche
les causes du recul. Les échos des
spectacles de la dernière saison
mentionnaient un ensemble d'oeu-
vres trop sombres , alors que la
tendance générale réclame des piè-
ces divertissantes. Cette opinion
pourrait se défendre si précisément
la pièce la plus divertissante de la
saison n'accusait i pas • une des plus
faibles participations. Autre repro-
che, autre réfutation : on réclame
des vedettes.

Or. de courte mémoire on se
souvient d'un spectacle à vedette

sur notre scène locloise qui laissa
planer un certain malaise sur la
salle , pour ne pas dire plus.

Qu 'aime donc vraiment le pu-
blic, à qui chaque saison les gen-
res les plus divers sont offerts et
dont les réactions se révèlent im-
prévisibles ? Cette question trou-
vera peut-être une réponse dans le
questionnaire qui accompagne cet
article et par lequel chacun pourra
exprimer clairement ses critiques ,
ses désirs et son approbation , étant
bien entendu que les suggestions
valables et intéressantes ne sau-
raient influencer la prochaine sai-
son dont le programme est défi-
nitivement adopté et imprimé.

La radio et la télévision qui font
diminuer l'affluence dans les salles
de cinéma peuvent également être
tenues pour responsables. Chausser
ses pantoufles , se caler dans un
fauteuil confortable demande
moins d'efforts que de sortir par
temps d'hiver pour passer quel-
ques heures moins confortable-
ment installé. Fausse excuse, ex-
cuse de paresse qui cache simple-
ment que l'auditeur tout comme

le spectateur n'y croit pas assez
L'ère des grandes découvertes de-
vient aussi celle du manque d'en-
thousiasme.

' Une médication dif f ic i le
à appliquer

Car elle consiste à secouer des
gens qui ne veulent pas l'être.
Pour la S A T , tout comme pour
l'Association des Concerts du Lo-
cle et la Société des Beaux-Arts,
le seul remède souverain sera d'ar-
river à convaincre un certain nom-
bre de Loclois que leur formation
professionnelle, leur culture, leur
influence ou l'intérêt qu 'ils mani-
festent à l'égard de la cité de-
vraient amener à assister fidèle-
ment et régulièrement à tous les
spectacles, concerts et expositions
de l'hiver, à devenir ce renfort
dont elles ont besoin.

Cet intérêt apparaît sporadique-
ment, comme des bulles qui écla-
tent à la surface d'un liquide , mais
il en a la durée éphémère. Qu'on
se souvienne de la Société des
Conférences, réclamée à grands cris
par tous ceux qui se piquent de
culture et qui après des débuts
fracassants et prometteurs mourut
d'inanition.

Pour que la S A T  ne s'amollisse
pas, après avoir prouvé quelle rem-
plit sa mission , les responsables
de ses destinées ont établi un plan

Me Faessler, le droit et le théâtre. (Photo Impartial)

réveiller. C'est à cette relance de
la collectivité que la S A T  et ses
dynamiques dirigeants convient les
Loclois dans un effort commun.

M. C.

¦ 
Voir autres informations

locloises en page 9

d'action , s'alliant à l'A C L et à la
Société des Beaux-Arts pour une
action commune de propagande.

Les programmes que chaque so-
ciété préparait pour la saison com-
plète seront réunis en un seul li-
vret et parviendront ainsi à un
plus grand nombre de destinatai-
res , ceux des trois groupements.

De plus des lettres personnelles
seront adressées à un certain nom-
bre de personnes pour les rallier
au grand nombre de ceux qui ont
déjà pris conscience que la vie
culturelle de la ville mérite et doit
être soutenue et maintenue fer-
mement.

Tenant compte des goûts et des
tendances qu 'ont enseignés les
précédentes saisons les spectacles
de l'hiver prochain doivent satis-
faire une plus large couche de la
population. Quand se tasse l'en-
thousiasme, il faut tenter de le

ETAT CIVIL
LE LOCLE

VENDREDI 1er SEPTEMBRE
Naissance

Vivarelli Giuseppe, fils de Giovanni,
mécanicien, et de Rosa, née Arcudi.

Mariages
Saycgh Constantin, médecin, et Ga-

bus Chinstine-Berthe-Andrée. — Bos-
chi Joseph , mécanicien de précision , et
Gauthier Monique-Jeanne. — Biihler
Roger-Paul, électronicien, .et Sterzl
Nelli.

<-. Promesses de mariage
Eschler Eddy-Emile, plâtrier-peintre,

et Buchele Rosemary-José. — Calcagno
Giuseppe, magasinier, et Baratta Te-
resa.. — Butschi Adolf , décolleteur,
et Graber Dora.

Apprendre à circuler... en roulant sur l'or
Ce matin dès huit heures et jus-

qu 'à onze heures quinze environ
se déroulera à la rue du Pont 8
rémission-concours bien connue
« Roulez sur l'Or » préparée chaque
semaine en un autre lieu par la
Radio romande et la CDA (Con-
férence des directeurs dés' dorripa-
gnies suisses d'assurances-acci-
dents et responsabilité civile).

En plus de l'amusement et de
l'intérêt que peut y trouver cha-
que concurrent, le but essentiel de
cette émission est d'apporter son
aide à la prévention des accidents
et d'enseigner les nouvelles règles
de la circulation.

Le camion de la Radio romande
stationnera devant l'immeuble de
la Feuille d'avis des Montagnes et
les deux réalisateurs, Daniel Fa-
vre , assisté de Laurent Theifler ,
animeront l'émission avec la parti-
cipation musicale de la Miliquette
et de l'Orchestre Gilbert Schwab.

Une émission archi-connue

Mais il convient cependant d'en
rappeler le déroulement.

Tous ceux qui prennent part à ce
concours auront pris soin d'écou-
ter chaque matin sur les ondes de
Sottens, soit à 6 h. 30, soit à 7 h.
30, l'énoncé des questions relatives
au domaine de la route.

Samedi matin les auditeurs en
possession des cinq questions ap-
pelleront par téléphone, aux nu-
méros qui seront indiqués, et cela
entre 8 et 9 h., tandis que les
habitants de la région apporteront
sur place à 8 h. 30 leur réponse
écrite.

Puis viendra , dès 9 h. 30 et jus-
qu 'à 11 h. 15 le concours propre-
ment dit , pour lequel les animateurs
organiseront une dizaine d'équipes
formées chacune d'un auditeur qui

reste chez lui , d'un concurrent qui
participe à des jeux et à un ral-
lye, dans les rues de la localité et
troisièmement d'un automobiliste
qui doit remplir un gage avant
10 h. 45.

Vers 11 h. 10 les trois meilleures
équipes recevront leurs récompen-
ses. De plus les membres de la
première équipe pourront partici-
per individuellement au Grand Prix
qui se déroulera le 7 octobre à
Martigny et où l'enjeu est une voi-
ture, attribution qui n 'a lieu que
toutes les sept semaines.

Pour le concours du Locle , qui
est nommé « une étape », les con-
currents peuvent gagner 18 pièces
d'or d'une valeur de 20 francs et
de nombreux prix de consolation
offerts par la ville du Locle. '

On sait le, succès que cette émis-
sion-concours rencontre dans tou-
tes les localités où elle se déroule.
Cela devient une règle à laquelle
Le Locle ne faillira point .

I l  CùC IM* I I L U l  1J&U, W/iuiw x,,u ^~

nous, sous sa forme «¦ régionale »,
ce mot si souvent employé en
France pour parler du lieu où
l'on est né. Le mot : pays !

Pour nous, c'est la Suisse , le
canton , mais pour les gens d'ou-
tre-Doubs , le pays, c'est le gars
avec lequel on a passé son en-
fance , c'est le village avec ses prés
et ses bosquets , le ruisseau qui
murmure entre les rochers, la
clairière dans la forêt.. .

L'autre soir, un ami nous « pas-
sait » des diapos de ses dernières
vacances en Espagne , puis le stock j
épuisé , ce f u t  le Doubs , les sous- [
bois des Monts , Sommartel , Pouil- <
lerel , tous ces coins merveilleux ]
qui chantent ou qui pleurent sui- i
vant les saisons.

L'« étranger » avait disparu, i
Nous nous retrouvions chez nous. j
Cor ce coi?i de terre où nous sont- (
mes nés... c'est cela le « pays » qui i
chantera toujours dans nos âmes !
Cette terre où reposent nos morts.
Le pays , avec sa ronde des saisons ,
le printemps alors que les crocus
luttent avec la neige sur le pla-
teau des Monts ; l'été , quand nos
roses éclatent de splendeur dans
les jardins de l'Hôtel de Ville ;
l' automne quand les ors rutilants
incendient la vallée pour s 'éteindre
dans les soirs violets sous une bru-
me protectrice. Et l'hiver , le rude
hiver jurassien où la neige scin-
tille comme des cristaux de Mura-
no. Ça, c'est le pays !

Mais c'est encore l'établi de
l'horloger près de la fenêtre ; c'est
le mécano devant son tour , le
paysan à sa charrue, la maison
prè s du ruisseau avec les ombres
des disparus , les noires joux aux
mystères insondables comme le
vent qui hurle aux jours d' orage ,
alors que la tempête balaie nos
coeurs.

Mais ce sont aussi les cloches
du vieux Moutier parlant de deuil ,
mais aussi de joie et d' espérance.

Pays de choses petites pour l'é-
tranger , pays de grandeurs pour \l'homme d'ici...

Jacques monterban. i

Billet des bords
du Sied 
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: COMMUNI Q UÉS

Le Locle. — Au Cinéma Casino : « La
Baie du Désir ».
Le Cinéma Casino présente , ce soirà 20 h. 30, dimanche en matinée à14 h. 30 et en soirée à 20 h. 15. un

film d'un réalisme sans concession réa-
lisé par Max Pecas : « La Baie du Dé-sir » avec Fabienne Dali , Sophie Hardy,
Jean Valmont et François Dyrek Jeu-nes gens admis dès 18 ans.

1 * * Ar4 W fc* Ci.-' • .. . w i»,
Piscine du Communal

Température de l'eau : 21,5 degrés.
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SAMEDI 2 SEPTEMBRE

Le Locle
CINE CASINO : 20 h. 30, La baie du

désir. — 17 h., Puente de Copias .
CINE LUX : 20 h. 30, Les enfants du

Paradis : 2e époque . L'homme en
blanc. — 17 h., Le pistole non
discutono.

PHARMACIE D'OFFICE : Moderne,
jusqu 'à 21 h., ensuite le tél. No 17
renseignera.

PERMANENCE MÉDICALE ET DEN-
TAIRE : Tél. No 17 renseignera.
(N' appelez qu'en cas d'urgence et
en l'absence du médecin de fa -
mille).

Les Brenets
CINE REX : 20 h. 30, Au risque de se

perdre .

DIMANCHE 3 SEPTEMBRE

Le Locle
CINE CASINO : 14 h. 30 et 20 h. 15,

La baie du dés ir. — 17 h ., Sparta-
cus e i dieci gladialori.

CINE LUX : 14 h. 30 - 20 h. 30, Les
enfants du Paradis , 2e époque ,
L'homme en blanc. — 17 h., Le
pistole non discutono.

PHARMACIE D'OFFICE : Moderne ,
de 10 h à 12 h et de 18 h. à 19 h.
En dehors de ces heures , le tél .
No 17 renseignera.

PERMANENCE MÉDICALE ET DEN-
TAIRE : Tel No 17 renseignera .
(N' appelez qu'en cas d' urgence et
en l'absence du médecin de f a -
mille)

Lac des Talllères
Concours international de pêche , de

9 h. à 11 h.

M E M E N T O
LE LOCLE

E g l i s e  réformée évangélique. —
AU TEMPLE : 7 h. 45, culte maoi-

nal ; 9 h. 45, culte, M. M. Velan , offran-
de spéciale en faveur du Fonds de
Paroisse ; 20 h., culte d'actions de grâ-
ces ; Ste-Cène.

CHAPELLE DES JEANNERET : 9 h.
15, culte ; 10 h. 15, école du dimanche.

SERVICE POUR LA JEUNESSE . 8
h. 30, culte de jeunesse (Temple) ; 8 h.
30, école du dimanche (Cure) ; 9 h. 45,
école du dimanche des petits (Cure) ;
11 h., école du dimanche (Temple et
Cure) .

LE VERGER : 8 h. 30, école du di-
manche.

LES MONTS : 8 h. 45, école du di-
manche.

LES PONTS-DE-MARTEL : 8 h. 45,
culte de jeunesse au Temple et culte
de l'enfance à la maison de paroisse
îles petits à la Cure du centre") ; 9 h.
45, culte au Temple.

LES BRENETS : 9 h. 45, culte des
familles , Ste-Cène.

LA BREVINE : 8 h. 50, école du
dimanche ; 9 h. 45, culte ; 10 h. 50, ca-
téchisme.

LA CHAUX-DU-MILIEU : 8 h. 45,
école du dimanche et culte de ' j eunes-
se ; 9 h. 45, culte.

Deutsche Reformlerte Kirche. —
9.45 Uhr , Gottesdienist , Envers 34.
Mittwoch , 20.15 Uhr , Junge Kirche ,
Grand-Rue 9.

Paroisse catholique romaine. — 7 h.
30, messe et sermon ; 8 h. 30, messe et
sermon ; 9 h. 45, grand-messe ; 11 h.,
messe et sermon en italien ; 20 h.,
messe et sermon ; 10 h., messe et ser-
mon en espagnol (Salle Marie-Thérèse).

LES PONTS-DE-MARTEL : 10 h.,
messe.

Eglise vieille catholique (t Full-
Communion » anglo-catholique) Cha-
pelle S A I N T - J E A N  (Impasse du Lion
d'Or 8)  : 8 h 30 messe solennelle pa-
paroissiale en langue française du 16e
dimanche après Pentecôte , sermon ,
confession , absolution et communion
générales , Te Deum d'actions de grâces,
bénédiction finale.

Armée du Salut (Bournot 37). —
9 h., réunion de prière ; 9 h. 30, réu-
nior de sanctification ; 10 h. 45, Jeune
Armée ; 20 h., réunion de salut.

Eglise évangélique libre — 8 h. 45,
prière ; 9 h. 30, culte avec offrande
missionnaire , école clu dimanche ; 20
h., réunion de prière du premier di-
manche du mois. Mercredi , 20 h., étu-
de biblique.

Evangel. Stadtmission (Envers 25) :
20.15 Uhr , Gottesdienst mit HI. Abend-
mahl. Donnerstag, 20.15 Uhr , Jugènd-
gruppe : Information liber die Sekten.

Action biblique, — 9 h. 45, culte, M.
Philippe Favre.

I Services religieux |
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Le 15 juin dernier , une équipe
de responsables de « Terre des
Hommes » s'est rendue au Moyen-
Orient afin d'y mettre sur pied
un programme d'aide aux enfants
juifs  et arabes victimes de la
guerre.

Le secours à apporter est grand
et urgent. Des lits sont rései-vés
dans les hôpitaux de notre can-
ton. Des familles se sont offertes
pour accueillir des enfants aban-
donnés et orphelins.

« Terre des Hommes » a besoin
encore de l'aide financière du pu-
blic pour soutenir son action. En,
sa faveur , l'Union Instrumentale
jouera aujourd'hui dès 16 h. 15, à
la place du Marché.

Le public , nous en sommes cer-
tains , répondra avec générosité à
l'appel qui lui sera ainsi adressé
et les tirelires qui lui seront pré-
sentées se rempliront vite.

Pour tous ces enfants blessés ou
gravement malades, abandonnés ou
orphelins, « Terre des Hommes »
vous dit un grand merci .

L'Union Instrumentale
jouera pour

«Terre des Hommes»

Voici la liste des objets trouvés en
août et qui peuvent être réclamés au
Poste de police du Locle : de l'argent,
des bourses, des montres, des chaînet-
tes et gourmettes, un bracelet, des
vestes, des manteaux, des ja quettes,
une sacoche avec effets de bain , une
sacoche cuir , des lunettes, une pompe
à mazout, des clefs, ainsi que divers
menus objeta.

On « récolte » toujours de nombreux
objets à la piscine du Communal !

Objets trouvés
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Il vous reste JUSQU'A 15 HEURES cet après-midi

pour bénéficier d'une réduction de Fr. I." à toutes les places.

Location : Grisel Tabacs - Girard Tabacs - et à la Tabatière du Théâtre

PLACEMENT DE FONDS
A vendre au-dessus d'Yverdon une splendide par-
celle de ,

i
TERRAIN A BATIR

de 12 462 m2, à Pr. 50— le m2. Vue étendue sur le lac.
Orientation sud-est. Plan de quartier : zone de locatif.

Renseignements : Etude du notaire Servien, Yverdon.
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cherche pour date à convenir , mais au plus tard pour fin octobre :

une téléphonisfe-réceptioniste
de langue maternelle française, ayant des connaissances suffisantes de
la langue allemande pour répondre au téléphone et à la réception

cette situation Intéressante est plus particulièrement destinée à une
personne de confiance ayant de l'entregent

uïi(e) employé(e) de bureau
responsable du département rhabillages

cette place intéressante conviendrait à une personne active et conscien-
cieuse ayant de bonnes connaissances de la langue allemande et sachant
dactylographier.

Les offres avec copies de certificats sont à adresser à Manufacture des
montres DOXA S.A., 2400 LE LOCLE.

'¦
'
¦••
'*
¦
"
¦ 

'¦'
¦ ¦ 

: 
¦ '• 

: .- -
¦¦' ¦ , ;

•\p >r, -L" ... -* n z- r  ,.-,.- - . - ¦ - ,  ' . - ¦ .-. .. ' .,' '* UlU '!l ..r 3Ù .-f.UÛ' j

OCCASION UNIQUE!

VAUXHALL VIVA
S. L. 90

1967. 5000 km., 2 portes, 5 places, 5,89 CV, à
céder pour cause de départ à l'étranger.

GARAGE-CARROSSERIE DU MOULIN S. A.
2852 Courtételle Tél. (066) 2 43 51

Pour 1968

APPARTEMENTS A VENDRE
L'immeuble sera élevé à la rue des 22-Cantons 46,
à la suite des trois maisons déjà construites selon la
même formule, au nord de l'Ecole de Commerce.

Logements de 4 et 6 chambres avec grand confort.
Central général , ascenseur, machine à laver, garages.
Renseignements et documentation :

M. Ditesheim André Perret Charles Berset
architecte avocat-notaire gérant
Locle 23 Serre 11 bis ' Jardinière 87
Tél. 039/2 70 86 Tél. 039,3 45 25 Tél. 039, 2 98 22
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UNE VISITE S'IMPOSE I

Â. JOBIN
Envers 57 LE LOCLE

r i 
¦ '

A VENDRE AU LOCLE

t

BLOC
D'IMMEUBLES

comprenant :

maison d'habitation de 4 logements
de 3-4 pièces

maison d'habitation rénovée de 6
logements de 1-3 pièces

annexe comprenant 8 studios avec
cuisinettes, chauffage général au
mazout. Polybans.

Rendement locatif brut: Pr. 27 300.-.

Immeubles en partie neuf et bien
entretenus, dans belle situation , à
proximité du centre de la ville.

Pour visiter et traiter, s'adresser à
l'Etude Michel Genti l, notaire,
Le Locle, Grand-Rue 32.

URGENT

A vendre

BUS

VW
m

pour cause de départ

Pr. 900.— comptant.

Tél. (039) 2 60 90.

Angleterre USA France
Places disponibles pour jeunes filles
«au pair ». QHS 19. place Longemalle,
Genève, tél. (022) 24 12 82.

ENCHÈRES PUBLIQUES
L'Office des faillites de Neu-
chatel, vendra par voie d'en-
chères publiques, mercredi 13
septembre 1967i dès 14 h. 30
à l'Hôtel de Ville de Neu-
chatel , Salle du Tribunal 2e
étage :

a) 18 créances totalisant
Fr. 43.431,80

créances diverses constatées
par défauts après poursuites,
faillites, etc.

b) diverses monnaies
et médailles, or et argent

comprenant : 1 série pièces or
mexicaines de 1 à 50 pesos,
22 pièces or diverses (Vreneli ,
Dollars ) , 9 médailles or W.
Churchill et Jean XXIII , 8
médailles or et 32 argent du
150e anniversaire de Neucha-
tel, médailles rarissimes.
La vente aura lieu au comp-
tant , conformément à la L. P.,
échutes réservées pour les
monnaies et médailles.
Le local sera ouvert dès 14 h.
pour les amateurs.

Office des faillites
Neuchatel.

A vendre

gradosco p
état de neuf . Prix
à discuter.
Jos. Lâchât,
2852 Courtételle, tél.
(066) 2 48 53.

A vendre

2 vaches
une forte laitière
une portante pour
l'automne.

S'adresser à Chs
Favre, La Coué,
2105 Travers.

Cherche

studio ou petit
logement
au centre du Locle,
pour fin septembre
ou à convenir.
Offres sous chiffre
HB 31137, au bureau
de L'Impartial.

On achète
paiement comptant

TERRAINS
bois, prés, avec petit lac, étang ou rivière,
source, privés.
Avec ou sans bâtiment.
Situation : Suisse romande.
Altitude : 600 - 1100 m.
Offres détaillées s. v. pi sous chiffre
D 141.861-18 Publicitas, 1211 Genève 3.

LE LOCLE

Chambre meublée
à louer

à demoiselle pour le 15 septembre —
chambre indépendante, chauffée — eau
courante chaude et froide.
Tél. (039) 5 38 51 - 5 29 49.

VILLE DU LOCLE

Locataires résiliés
pour le 31 octobre 1967
Nous prions les locataires dont le bail à
été résilié pour le 31 octobre 1967 et qui
n'ont pas été en mesure de trouver un
nouvel appartement, de s'annoncer à
l'Office des logements, bureau No 13,
Hôtel-de-Ville, jusqu'au 12 septembre au
plus tard.

Office des logements

L' IMPARTIAL est lu partout et par tous

Ancien et de style
à vendre mobilier
partiel d'une villa :
tables vaiaisannes
d'époque. armoires
Louis XIII , vaisse-
lier , etc.
Tél. (021) 27 88 12.

A LOUER au Locle
plein centre, cham-
bre meublée, indé-
pendante, avec ou
sans cuisinette. Tél.
aux heures des re-
pas au (039) 5 68 60
ou (038) 6 65 95.

Pair vous dépanner I Banque de Prêts et >
combien vous . de Participations sa. ?
faut-il : 

^̂  ̂
n 1 rue Pichard ?

rr\r \  fcjH | 1003 Lausanne \DUU 
j W I Tél. (021) 22 52 77 S

1000 A i Nom et prénom: )

9000 l
£-\J \J \Jir | Rue et N° : (
rapidement et i (
sans formalités ? Localité:
Alors envoyez ce I _ (
coup°n 
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Abonnez-vous à « L' IMPARTIAL >

FAVRE & PERRET S.A.
Fabrique de boîtes or

cherchent

aide-mécanicien
Se présenter ou téléphoner au (039)
3 19 83.

Rôtisserie-bar de Ire classe
RESSLIRYTTI , cherche tout
de suite

cuisinier-
rôtisseur
S'adresser à M. R. Solter-
mann, Wettsteinplatz, Bâle.
Tél. (061) 33 44 33.
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Montre
de poche, état de
marche, sonnerie à
minutes, est deman-
dée à acheter . Even-
tuellement autre
pièce compliquée.
Paiement comptant.
Offres sous chiffre
DS 16748, au bureau
de L'Impartial.

ihiiTTmf iM Feuille dAvis des Montagnes iiffii m 'i i l'HP
SALLE DIXI - LE LOCLE

f

mercredi 6 septembre 20 h. 15

j LES GOSSES DE PARIS

Ouverture dès cours

CORRESPONDANCE COMMERCIALE

Leçons privées et en groupe

S EMILIE R0ULËT I
professeur diplômé des Ecoles Grandjean, Paris-Genève
Inscriptions: Crêt-Vaillant 23, LE LOCLE, tél. 51648

( N
LE LOCLE

REMISE DE COMMERCE
TAXI G. RACINE

informe sa fidèle clientèle et le public en général qu 'il
remet son entreprise à M. et Mme Charles PONCI.
Il remercie tous ses clients de la confiance qu 'ils lui
ont témoignée et les prie de la reporter sur ses succes-
seurs.

Nous avisons la clientèle de M. Racine - Taxi et le
public en général que nous reprenons, dès ce jour ,
l'exploitation :

TAXI MODERNE
Tél. 512 32

5 38 14
54433

P&r un service rapide, nous espérons mériter la con-
fiance que nous sollicitons.

M. et Mme Charles PONCIv I J
( 
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VILLE DU LOCLE

$|||jfj MISE AU CONTOURS

Un poste d'

employé (e) de bureau
est à repourvoir à l'Office du travail.

Entrée tout de suite ou date à convenir.

Les offres, avec curriculum vitae. doivent être adressées
à la Direction de l'Office du travail .jusqu 'au 16 septem-
bre 1967.

Direction de l'Office du travail

S )



UN MORT, TROIS BLESSÉS

Un jeune Soleurois (sans permis) vole la voiture de
son père et la jette contre un arbre près du Landeron

Un nouvel et tragique accident de la route s'est produit dans le canton
de Neuchatel, près du Landeron. Il a fait un mort et trois blessés, ce qui
porte à trente-neuf le nombre des tués depuis le début de l'année. Mais
cet acciden t n'est pas dû à la seule fatalité, il s'est produit dans des

circonstances très particulières.

Dans la matinée de jeudi, la po-
lice était avisée qu 'un jeune Soleu-
rois de vingt ans, M. Peter-Wilhehn
Eng avait, selon ses parents, fait une
fugue en « empruntant » la voiture
paternelle. Il avait l'intention de
se rendre en Allemagne sans permis
de conduire. Il n 'est pas allé bien
loin.

Il avait à ses côtés l'un de ses
amis, M. Hans-Rudolf Baetschger
vingt ans également, domicilié à
Soleure.

Dans la nuit de jeudi à vendredi .
à la sortie de Bienne, le conducteur
d'occasion s'arrêta et fit monter
deux auto-stoppeurs de nationa-

lité anglaise, MM. Sumition , 23 ans ,
et Bruce, 19 ans, en vacances à Pe-
seux.

Ce sont ces deux jeunes gens qui
ont raconté l'accident à la police,
hier matin : « Il conduisait très vite
et très mal. Tout à coup, la voiture
s'est mise à zigzaguer sur la chaus-
sée et s'est jetée contre un arbre.
Après, nous ne nous souvenons
plus ».

Il était 1 h. 20 du matin à ce mo-
ment-là ; l'accident s'est produit
au lieudit « La Maladière », entre
Cressier et Le Landeron. M. Baet-
scher, qui se trouvait à côté du pi-
lote, a été si gravement touché qu 'il
est décédé durant son transfert à
l'hôpital. M. Eng est à l'hôpital des
Cadoiles, très grièvement blessé.

Quant aux deux Britanniques, ils
ont été éjectés lors du choc et sont
moins atteints. A l'hôpital Pourtalès,
on juge leur état satisfaisant.

LE POP NEUCHATELOIS A DESIGNE HIER
SES CANDIDATS AU CONSEIL NATIONAL

Réuni hier soir a La Chaux-de-
Fonds, le Congrès du POP neuchâ-
telois a examiné la situation poli-
tique et préparé la campagne pour
les élections nationales.

Après avoir constaté que la poli -
tique des partis associés au gouver-
nement fédéra l, soutenue à Berne
par les actuels conseillers natio-
naux neuchâtelois a pour consé-
quence particulière un renchérisse-

ment du coût de la vie et l'aug-
mentation des impôts, les militants
du POP ont pris la décision de fai-
re le maximum d'efforts pour que
les intérêts des travailleurs neuchâ-
telois soient mieux défendus au
Conseil national.

A la suite du refus par la majo-
rité du parti socialiste neuchâte-
lois de la proposition d'apparente-
ment des listes de la gauche faite

par le POP — ce qui équivaut pour
le parti socialiste neuchâtelois à un
refus d'engager véritablement la
lutte contre le capitalisme et un
alignement sur la politique de col-
laboration du parti socialiste suisse
— le congrès estime que dans de
telles conditions le seul moyen d'ar-
racher un siège à la droite sera
d'élire un candidat du POP en vo-
tant la liste grise qui portera trois
noms : Frédéric Blaser, conseiller
communal. Le Locle ; Jean-Pierre
Dubois, médecin , La Chaux-de-Fds ;
Jean Steiger, professeur, La Chaux-
de-Fonds.

¦ 
Voir autres informations
neuchâteloises en page 31

Les Petits écoliers chantants
de Bondy reviennent au Locle

C'est en avril 1965 que les Petits
Ecoliers Chantants de Bondy
avaient chanté au Locle pour la
dernière fois.

En 1966, ils avaient donné un
concert à La Sagne ; c'est donc en
pays ami qu 'ils reviennent ; ils re-
trouveront les parents adoptifs qui
les avaient hébergés lors des pré-
cédents voyages et qui leur ont
gardé une amitié certaine . Plus
qu 'une tournée de concerts il font
un véritable périple de l'amitié et
le charme des chorales d'enfants
joint à l'amitié qui les lie à de
nombreux Loclois leur assure le
succès de leur prochain concert.

Le Casino se révélant trop petit
pour accueillir tous leurs audi-
teurs, c'est à la Salle Dixi qu 'ils

chanteront et joueront , car ils
montent également des spectacles.

En 1945, dans une classe de ban-
lieu , pareille à toutes les classes
de banlieue un jeune instituteur
faisait chanter ses élèves , comme
dans toutes les classes du monde.
Mais à Bondy jaillit une qualité
d'enthousiasme et un élan qui con-
tribuèrent à créer ce qu 'on appelle
maintenant « Les Petits Ecoliers
Chantans de Bondy », chorale dont
la renommée a franchi les fron-
tières et s'étend en Europe.

Ils chantent et ils jouent et le
programme qu'ils présenteront mer-
credi 6 septembre à la salle Dixi
sera tiré de leur répertoire con-
sidérable et varié.

Des gosses aux mines éveillées,
des gosses de Paris, des voix ju-
véniles et un directeur qui réussit
de- surprenantes interprétations
grâce au goût du chant choral
qu 'il leur a insufflé et au prix d'u-
ne grande discipline et de travail
assidu , tout assure que le pro-
chain concert des jeunes chanteurs
sera un vrai régal.

On admire les jardins
de l'Hôtel de Ville

Un habitant de Morges qui pas-
sait au Locle récemment s'arrêta
devant les j ardins de l'Hôtel de
Ville pour en admirer l'ordonnance
et la splendeur.

Ils sont nombreux , en effet les
voyageurs qui admirent cette réa-
lisation florale et qui s'étonnent
qu 'on parvienne à un tel résultat
dans un pays de montagne.

Mais ce qui est beaucoup plus ra-
re et mérite qu 'on le relève , c'est
qu 'on le dise.

On a en effet reçu à la Commu-
ne du Locle un billet venant de
Morges et qui disait les sentiments
d'admiration du voyageur des bords
du Léman et ses félicitations pour
une si belle réussite.

Est-il utile d'ajouter, non pas
que nous nous rengorgeons, mais
que ce message fait bien plaisir !

CARNET DE DEUIL
LA CHAUX-DU-MILIEU. s- Mme

Gottfried Liechti , née Sùfcanne Ara-
stutz est décédée dans sa 63e année.

Cette famille a ,un grand train de
campagne et hàbft s le « Petit-Cachot ».
En son temps Mlle Suzanne Amstutz
fut un membi-e fidèle du Chœur mixte
de La Chaux-du-Milieu pendant plu-
sieurs années ; cette personne se dé-
voua aussi beaucoup dans les œuvres
et activités paroissiales.

Nos sincères condoléances, (my)

Quatre blessés

Grave accident près
de Fenin

Hier, à 2 heures, un jeune homme
de Peseux, M. Claude Lauener, âgé de
22 ans, circulait de Fenin en direction
de Neuchatel. En arrivant au lieudit
« clairière de la Cernia », il perdit la
maîtrise de sa voiture, qui quitta la
route et se jeta contre un arbre. Les
quatre occupants furent blessés, mais
le conducteur réussit à remettre en
marche le véhicule afin d'aller jus-
qu'à l'hôpital des Cadoiles tout proche.

M. Lauener souffre d'une fracture du
nez ; M. Claude Hugonet , 19 ans, de
Saint-Biaise a un traumatisme crânien
eet une blessure ouverte au front ;
Mlle Jenifer Liechti, 18 ans, de Neu-
chatel , a une blessure au cuir chevelu.
C'est une autre jeune fille de Neucha-
tel, Mlle Virginia Dolvin , qui est la
plus atteinte : elle souffre d'une com-
motion cérébrale , d'un choc nerveux et
d'une fracture de la mâchoire.

La police cantonale de Neuchatel ne
connaît pas encore le résultat de la
prise de sang qui a été faite sur le
conducteur. Le permis de conduire de
•ce -dernier lui a été retiré) en atten-
dant.

Collision en chaîne
à Boinod

A 8 h. 50, une collision en chaî-
ne s'est produite sur la route can-
tonale Neuchatel - La Chaux-de-
Fonds, sur le plat de Boinod. Quatre
voitures, pilotées par Mme R. B.. de
Cernier, MM. M. E., de La Chaux-
de-Fonds, C. J., de Chézard, et V. P.,
de Saint-Cergue, circulaient dans la
même direction lorsque la première
freina pour s'engager sur la route
menant aux Convers. Il y a des dé-
gâts matériels assez importants aux
véhicules, mais pas de blessé.

Un « Mois» : quatre sujets

TÉLÉVISION POINTS DE VUES
par FREDDY LANDRY

Nous avons fait part hier d'im-
pressions globales nées de rappro-
chements involontaires entre ima-
ges ou mots de différents sujets.
Les responsables de chaque sujet
ne cherchent évidemment pas à
les provoquer , mais le coordina-
teur devrait y songer ou plus sim-
plement penser à leur existence.
Mes remarques étaient à la fois
positives , par les réflections qu 'el-
les suggèrent , et négatives par
l'existence même de ces rappro-
chements inattendus et parfois de
mauvais goût (la faim en Algérie
et la viande de cerf jetée aux
chiens !)

Entre les quatre sujets , un point
commun ': la rareté des images
descriptives et l'abondance ' des
visages ; les liens constants entre
l'image et le mot (un visage =
une déclaration verbale ) ; l'ab-
sence totale de recherche de con-
tre-point image-son (une décla-
ration verbale peut très bien être
accompagnée d'images descripti-
ves, ce qui ne laisserait pas cons-
tamment le visage sur le petit
écran ) . Ce sont des défauts qui
subsisteront , si le temps donné
pour le montage reste réduit.
Dans l'état actuel de son organi-
sation , la télévision se condamne
elle-même à n 'être que partielle-
ment satisfaisante, même dans ses
meilleures productions.

Mais examinons les quatre su-
jets séparément.

Alger : la lutte
continue

Le travail de l'équipe Bovard .
Glardon , Ackermann et Diserens
est presque déjà « classique *> :
quelques images , une question , la
réponse d'une personne interrogée,
qui amène d'autres images et ain-
si de suite pendant toute l'émis-
sion. C'est un constat intéressant
et assez objectif , sans « regard -
personnel sur la réalité décrite.

Les nouveaux Grecs
L'équipe Zeller , Glardon et Tan-

ner s'est rendue en Grèce , pays
actuellement d'un calme surpre-
nant. Le travail est contrôlé par
les autorités : trois policiers en
civil assistent, hors de l'image, à
l'interview d'un journaliste libéré

de Yaros au prix du reniement
avoué de ses convictions politi-
ques. La télévision suisse a donc
subi une véritable censure de la
part des autorités grecques. Les
images sont relativement pauvres,
accompagnées de deux interviews
ou le visage dément (journaliste)
ridiculise (Patakos) les mots. Cela
est vraiment intéressant. Devan t
la pauvreté du témoignage visuel ,
François Enderlin et Alexandre
Burger se sentirent obligés d'ap-
porter certaines explications com-
plémentaires , de lire certaines dé-
clarations consternantes que M.
Patakos ne voulut pas répéter
devant la caméra. Peu riche vi-
suellement, ce sujet nous semble
pourtant excellent , puisqu 'il com-
prenait pour une fois l'informa-
tion « brute » et un commentaire
qui en complétait le sens. Je trou-
ve intelligente cette forme de té-
lévision qui comprend sa propre
critique.

Tahiti à l'heure
de la bombe

L'équipe Perrenou d. Goretta .
Butler livre un résultat semblable
à celui de l'équipe qui se rendit
en Algérie (voir plus haut) . U y
eut pourtant un moment impor-
tan t , où l'image explique biert des
choses : les visages de tous ceux
qui accueillent les touristes à Pa-
pette sont tristes, même parmi les
sourires de « présentatrices » de
télévision. Et cette tristesse en dit
beaucoup sur la détérioration , la
destruction d'une folklore hier au-
thentique .

Chasse à courre
Visuellemen t, la meilleure partie.

Il convient d'en féliciter Zeller ,
Meyer . (mais oui) , Kleinmann et
Bardet. Mais le sujet futile , in-
consistant ne présente aucun inté-
rêt. Que Le mois offre aussi une
détente, d'accord. Mais il y a
mieux à trouver que ces hobe-
reaux méprisants du haut d'une
aristocratie qui n 'a plus de noble
que le titre ou l'argent. Pour Le
Mois, c'est de l'argent mal dépen -
sé... même si le résultat eut été
excellent pour Champ libre !

F. L.

POUR LA PREMIÈRE FOIS EN SUISSE

Le polyathlon de la jeunesse
Après avoir été le noyau de base

de l'industrie horlogère en Suisse, la
ville du Locle va une nouvelle fois
faire œuvre de pionnier, dans un tout
auti-e domaine cette fois-ci : le di-
vertissemen t de la jeunesse.

Un groupe de jeunes Loclois vient
en effet de jeter les premiers fonde-
ments d'une épreuve de longue du-
rée (2 à 3 mois environ) qui s'appel-
lera '< Polyathlon de la jeunesse » et
qui comprendi'a des disciplines spor-
tives (basketball , volcy-ball , athlétis -
me, etc.) et des disciplines culturel-
les (enquêtes , expression dramatique ,
confection d'un chef-d'œuvre , etc.).

Ce polyathlon de la jeunesse est une
expérience qui sera tentée pour la
première fois en Suisse. Les responsa-

bles entendent lui donner trois buts :
animer les jeunes ; créer un esprit
d'équipe chez, les jeunes : découvrir et
contribuer à l'épanouissement de ta-
lents cachés.

Chaque participant fera automati-
quement partie d'une équipe de huit
membres et chaque équipe participe -
ra à toutes les épreuves.

Pour terminer , signalons encore que
ce polyathlon est tout à fait in tercon-
fessionnel et apolitique. Tous les jeu-
nes de 15 à 20 ans pourront donc y
participer .

Nous reviendrons très prochainement
plus en détail sur cet intéressante ma-
nifestation qui semble d'ores et déjà
vouée à un grand succès.

Les Brenets : les grands élèves en balade

Alors que toutes les autres classes
avaien t pu faire leur course d'école
en juin dernier avec un temps plus
ou moins favorable , les grands élèves
de la classe préprofessionnelle partirent
hier seulement. Un car PTT les con-
duisit jusque dans le vallon de Noir-
vaux (VD i . De là , à pied, ils se rendi-
rent jusqu 'au sommet du Chasseron par

L' alpage de la Merla et au loin encore le som met du Chasseron

la Dénenaz-Dessous et les alpages de
la Merla. Montée quelque peu pénible
pour certains (600 mètres de dénivella-
tion sous le solei l , ça compte) mais le
paysage nouveau et grandiose à chaque
détour du chemin récompensait de l'ef-
fort accompli. Malheureusement , le
Plateau et les Alpes noyés dans une
épaisse brume, ne daignèrent pas se
montrer.

Après une halte bienfaisante au som -
met , on entreprit la descente sur les
Rasses toujours à pied bien entendu.

Puis le car emmena toute sa petite
troupe jusqu 'à la Pointe-du-Grain où
chacun goûta aux joie s de la baignade
avan t de prendre une collation au chalet.
« Le Robinson » à Colombier et de re-
gagner les Brenets par la Tourne,

(texte et photo li).
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Au vu des résultats enregistrés lors
du récent Concours hippique du Locle
qui en était cette année à sa 10e édi-
tion , rappelons-le , les challenges tra-
ditionnellement mis en compétition ont
pu être attribués comme suit :

Challenge du Dr vét. W. Schaefer, au
cavalier le mieux classé du concours :
M. Robert Jeanneret de La Brévine avec
son cheval Obmacht.

Challenge de M. Kohler , au dragon
le mieux classé du concours : Drag. An-
dré Robert de La Roche avec son che-
val Valanza.

Challenge du maréchal Charles Bo-
rel au ' meilleur cavalier loclois a été
attribué, ex-aequo , aux deux cavaliers
sus-nommés et d'un commun accord ,
ce challenge restera dans la vitrine de
la Société de Cavalerie du Locle dont
tous deux sont membres du Comité.

Nous nous plaisons encore à relever les
excellents résultats de ces deux cava-
liers, chacun classé deux fois premier.
Nos félicitations vont également aux
autres loclois qui ont, eux aussi, gagné
un premier prix , à savoir M. Georges-
André Nicolet des Ponts-de-Martel
montant le fameux Dubry et le Brig.
René Kleck de La Sagne montant
Vurdood. M. Daniel Allemand des Frè-
tes remportait de son côté une seconde
et une troisième place avec le cheval
My Fair Lady.

Derniers échos
du Concour s hippique

LE LOCLE * LE LOCLE • LE LOCLE



Dim. 3 sept, Dép. 14 h. Fr. 15.—
COURSE SURPRISE

Mardi 5 sept. Dép. 13 h. Fr. 6 —
FOIRE DE MORTEAU

PflDnG; Pl flUD Téléphone 2 54 01
bHKnbr IlLUHK Léop-Robert lia

r >
/" *S~\ Commerce de produits

^"rterîCft  ̂ diététiques et d'épicerie

(jV^K Ĵ A SAINT-IMIER
à remettre à des conditions avantageuses.

Tel. (038) 513 13 Locaux agréables dans immeuble bien situé,
Neuchatel , Epancheurs 4 appartement à disposition dans une construc-

offre à vendre tion voisine.

I J

A MONTREUX

Résidence Belmont
(ancien Hôtel Belmont)

confortable et accueillante , recom-
mandée aux personnes âgées et
convalescentes.
Nombreuses salles de bain privées.
Ascenseur et jardin. Infirmière di-
plômée. Service d'autobus.
S'adresser à la direction, tél. (021)
61 44 31.

On cherche à louer AU LOCLE

MAISON
FAMILIALE

tout confort.
Tél. (032) 3 8112

HÔTEL-RESTAURANT
LES BUGNENETS

Samedi soir dès 20 h.
et dimanche dès 11 h.

concerts populaires
avec le Jodler-Club Edelweiss
de Fribourg et le Mundharmo-
nicaquartett Enzian de Thoune

« % Sans caution J
i jusqu'à Fr. 10 000.- il
t% 0 Formalités V
m simplifiées m
¦ 9 Discrétion absolue £
>TM fl Mr.v^BI I) %
'' '!̂ .-JB JP^5Ĵ f̂c.- '':irîSj== BBSggs5B£
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VALAIS
A louer à Châteauneuf/Con-
they — 4 km. de Sion — dans
cité en plein développement

locaux
industriels

bien éclairés et aménagés
( vestiaire , WC, etc.). Surface
totale : 400 m2. Peuvent être
divisés au gré du preneur .

S'adresser à l'Entreprise B. &
C. Papilloud, Châteauneuf/
Conthey. Tél . (027) 8 12 52.

Je cherche dans quartier sud-
ouest

maison familiale
6 - 7  chambres ou terrain à
bâtir bien situé. Eventuelle-
ment échange contre villa de
même grandeur , construction
moderne, quartier Bel-Air.

Ecrire sous chiffre S. C. 18187,
au bureau de L'Impartial.

("The Life-$averM)

La nouvelle

répond déjà /K ' 4:T
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Volant de sécurité g]^̂  Ml Âj

Freins de sécurité à double circuit ĵ iiilliJI t̂eStt iÉ Fi

même sur un seul circuit. WPP̂ sBPŝ î ^
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Les américains savent bien pourquoi ils les freins à double circuit sont bien les du réservoir, nouvelle disposition des
appellent la nouvelle VW 68 « Life-Saver» améliorations les plus importantes , mais phares (d'où la nouvelle forme des ailes),
(qui sauve la vie). Nous l'avons construite de loin pas les seules. Le nouveau scara- fixation en trois points des ceintures de
selon les plus hautes conceptions en bée (VW 1300.VW 1500 Sport)bénéficie sécurité pour4personnes,poi-^#^̂
matière de sécurité. Elle est si sûre , qu'elle encore de 26 autres perfectionnements , gnées de sécurité aux portiè- £ \ f £±
répond aux exigences américaines les dont un grand nombre en faveur d'une res.rétroviseurintérieurdesé-|\ ] [ #1
plus sévères. Le volant de sécurité. sécurité routière accrue: pare-chocs ren- curité ,lève-glace de sécurité. \ /̂^^
la colonne de direction de sécurité et forcés et rehaussés ,remplissage extérieur rétroviseur extérieur agrandi. ^̂ J^

Parce que vous exigez la sécurité avant tout: essayez la nouvelle VW68, aujourd'hui plutôt que demain, chez le plus proche agent VW!

VW 1300 dès fr. 6895.-, VW 1 500 Sport dès fr. 7195.-. lï5Sk*ïl
t VW 1200 (sans système de freinage à double circuit) dès fr. 5995.-. |%P»6r| AGENCE GÉNÉRALE SCHINZNACH-BAD

i ,

A vendre, par suite de décès

IMMEUBLE
avec

café-restaurant
de très bonne renommée, situé
dans un village en plein dévelop-
pement, près de Neuchatel.
Affaire très intéressante.
Paire offres sous chiffre P 55125
N, à Publicita s S. A., 2300 La
Chaux-de-Fonds.

RIVIERA VAUDOISE
A remettre pour raison de santé
et sur grand passage

beau magasin d'alimentation
générale et primeurs. Libre ser-
vice. Location très avantageuse
avec appartement dans la maison.
Chiffre d'affaire Fr. 180.000 à
Fr. 200.000.— avec possibilité de
l'augmenter. Contrôlé par la Fidu-
ciaire VELEDES. Prix intéressant.
Patente tabac et vins.
Faire offres sous chiffre J 7-90 M,
au Journal de Montreux ,
1820 Montreux.

A vendre à Courtételle
confortable

maison familiale
de 6 pièces, dans endroit tran-
quille. Belle terrasse, chemi-
née de jardin, ainsi que dou-
ble garage. Capital nécessaire :
envion 37.000 fr . Les person-
nes intéressées sont priées de
s'adresser à M. H. Dietziker,
architecte, Bachtelenstr. 60,
2540 Granges.
Tél. (065) 8 75 20.

Abonnez-vous à < L'IMPARTIAL »
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ANGLO-CONTINENTA L SCHOOL OF ENGLISH |
BOURNEMOUTH s_j LONDRES C0VENTRY
Reconnue par l'état. Centre officie! pour ^0\T OXFORD BELFAST

¦ les examens de l'Université de Cambridge /  \
et de la Chambre de Commerce de Londres f ^ Cours de vacances ju illet et août
Cours principaux: 3 à 9 mois, 30 heures en Collèges universitaires
par semaine, début des cours chaque mois, xT>v 3 et 4 semaines, 25 heures par semaine. H
programme au choix: commerce — *-y- X^ Programme aj choix très
correspondance commerciale - littérature - Rj P P L  varié - Excursions,
anglais technique - laboratoire de langue yn>u r ' y Chambres incividuelles et
Refresher Courses 4 à 9 semaines V^ZX demi-pension 

en 
Collèges

Préparation aux examens de Cambridge I
Cours de vacances juin a septembre
2 à 8 semaines, 20 heures par semaine Documentation détaillée pour tous tes Centres,

sans engagement, à notre
Chambres individuelles et pension Secrétariat ACSE, 8008 Zurich, Seefeldstr. 45 ¦
en familles anglaises Tél. 051 477911 Télex 52529 J

Cartes de visite - Beau choix - Imprimerie Courvoisier S.A.



I La route Les Pommerats - Vautenaivre est parfaitement aménagée
Ce printemps, la commune des

Pommerats a fait poser un tapis bl-
tumeux sur le tronçon de la route
Les Pommerats - Vautenaivre em-
pruntant son territoire. Pour faire
suite à ce bel aménagement, la sec-
tion de Vautenaivre a décidé de
remettre en état la partie de cette
route l'intéressant. La chaussée était
déjà goudronnée, mais elle se trou-
vait dans un mauvais état. Une en-
treprise de La Chaux-de-Fonds a
posé un tapis de mortier bitumeux
sur le tronçon allant de Vautenaivre
au grand virage, soit environ un
kilomètre et demi. Elle a ensuite
bien rhabillé la route dans le sec-
teur rocheux jusqu 'à la limite des
commîmes. Ce tronçon était bien
mis à mal par de nombreuses et
fortes chutes de pierres. Pour éviter
ce danger , on a consenti à une gros-
se dépense en demandant à une en-
treprise spécialisée de Cornol de
poser un treillis de protection dans
les rochers surplombant la route.
Dans des conditions difficiles et mê-
me dangereuses, la région est con-
nue pour ses vipères , des ouvriers
ont juxtaposé des bandes de treil-
lis de vingt-cinq mètres de lon-
gueur et de quatre mètres de lar-
geur.

Signalons encore que la commune
des Pommerats a fait poser une
installation « Bovy-Stop », suppri-
mant ainsi la barrière à l'entrée du
village.

Grâce à ces Importants travaux ,
les automobilistes toujours plus
nombreux à utiliser ce tronçon ,
trouveront une chaussée assez étroi-

Les ouvriers mettent la dernière main au rhabillage de la chaussée.

te certes , mais en parfait état. Cette
nouvelle route à vocation touristi-
que traverse une région admirable.
Elle surplombe le charmant hameau
de Vautenaivre et domine la vallée
du Doubs.

(texte et photos y)

Un treillis de protection protège la
route.

Corgémont, village industriel et agricole
L'économie de la plupart des vil-

lages du Vallon de Saint-Imier est
partagée entre l'industrie et l'a-
griculture. Alors que cette dernière
a chaque année un peu moins
d'importance en raison des terrains
utilisés pour la construction, l'in-
dustrie se développe régulièrement
depuis la dernière guerre. Toute-
fois , la surface cultivée n'est pas

La Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon à Corgémont : à dr., les anciens bâtiments ; au milieu et à
g., l' usine construit e pour l' automation . (Photo ds)

beaucoup plus petite qu 'il y a vingt
ans, mais le nombre d'agriculteurs
diminue. Dans une ou deux décen-
nies peut-être , quelques paysans
seulement se partageront les terres
productives. Pour qu 'une exploita-
tion agricole soit rentable et jus-
tifie l'emploi de machines, il faut
un terrain suffisant d'un seul te-
nant.

Dans la partie sud-est de Corgé-
mont , la Fabrique d'horlogerie de
Fontainemelon S. A. s'agrandit :
une usine est construite en vue d'y
réaliser lautomation. Les nouveaux
immeubles occupent le sol peu fer-
tile des bords de la Suze. Les
champs entre la rivière et la ligne
CFF continuent de produire céréa-
les et fourrages, (ds)

La Société de tir Saint-Maurice qui
s'est particulièrement distinguée lors
du Tir historique des Rangiers où elle
s'est classée au premier rang des sec-
tions fédérales, a été l'objet d'une cha-
leureuse réception de la part des au-
torités municipales et de la popula-
tion .

Le maire, M. Norbert Froideveux sut
trouver les mots du cœur pour compli-
menter les dignes descendants de Guil-
laume Tell, (by)

¦ 
Voir autres informations
jurassiennes en page 31

GLOVELIER
Les tireurs à l'honneur

Hier matin , aux envnons de 6 h.,
un automobiliste de Bienne qui des-
cendait la route du Vallon au volant
de sa voiture a perdu la maîtrise de
son véhicule après le passage du pont
sur la Suze. U heurta violemment un
mur , faucha trois ou quatre piquets
bordant un verger , toucha un arbre et
ie brisa. Continuant sur sa lancée , il
alla terminer sa course dans la ri-
vière. Heureusement le conducteur est
indemne mais l'automobile est hors
d'usage, (vo)

CORMORET
Folle embardée

^^ CosmnprPss

Petz i.Riki
et Pingo

Le feuilleton illustré
des enfants

par Wilhelm HANSEN

La saison théâtrale française à Bienne Is
Hier en début de soirée , la Com-

mission française du théâtre a tenu
une séance d'information. Le direc-
teur des spectacles, M.  E.-D.
Schwaar, commenta le résultat des
expériences de la dernière saison
théâtrale. Celle-ci f u t  marquée par
la rénovation du Capitale qui a don-
né entière satisfaction. Par contre,
par suite de la réduction du nombre
des places , les mesures prises pour
tenter d'o f f r i r  davantage d'occa-
sions au public non abonné de par-
ticiper d'une manière plus complè-
te à la saison théâtrale n'ont pas
donné les résultats escomptés. Les
comptes ont bouclé tout juste grâ-
ce à la subvention de la ville. En
conséquence , pour la nouvelle sai-
son , les anciens abonnés bénéficie-
ront de nouveau d'un droit de prio-
rité. Il restera néanmoins encore
des places pour les autres amateurs.

PROGRAMME VARIE
M. Schwaar présenta ensuite les

spectacles portés au calendrier 1967-
1968. La Commission du théâtre a

réussi a composer un répertoire ri-
che et varié en puisant largement
dans les' réussites du Boulevard ,
mais aussi dans les créations des
Centres dramatiques. Il y aura dix
spectacles d'abonnement dont huit
présentés par les Galas Karsenty-
Herbert , un par le Théâtre-Maison
de la Culture de Caen, et un par
le Théâtre de Bourgogne. Les spec-
tacles hors abonnement débute-
ront par une soirée de ballets. Ils
présenteront ensuite des œuvres di-
verses jouées par les Productions
d'aujourd'hui , les Galas Karsenty-
Herbert , le Théâtre Montensier et
le Théâtre populaire romand, (ac)

Restriction de circulation
A la suite de la construction d'un

mur de soutènement, la circulation sur
la route principale 5 entre Bienne et
Alfermée se fera sur une seule piste
à partir du 4 septembre et cela pen-
dant environ 4 mois. La circulation
sera réglée par des signaux lumineux.

(ats)

RECONVILIER
Af f a i r e s  scolaires

Les élèves de le, 5e. et 9e années
scolaires ont été soumis au contrôle
organisé par le Dispensaire antitubercu-
leux. Le camion-radiophotographie était
à la disposition des écoles, mercredi
matin. Des tests de cuth'é action au-
ront lieu prochainement pour déter-
miner si une vaccination reste indi-
quée.

Les classes de l'école secondaire ont
effectué , pour la première fois et avec
plein succès, une sortie pique-nique
d'un jour. Les élèves et leurs maîtres se
sont rendus à Moutier par Moron. Cette
initiative mérite d'être poursuivie, (hf)

| LA VIE JURASSIENNE - LA VIE JURASSIENNE - LA VIE JURASSIENNE

La construction du Téléski du Grand
Val a commencé ces dernières semai-
nes. Les travaux d'aménagement du
parcours et des pistes sont déjà très
avancés. En effet , le tracé du remonte-
pente est complètement ouvert et on
termine actuellement les travaux de
terrassement. Le tracé d'une première
piste est terminé et déjà les travaux
se poursuivent pour dégager les qua-
tre autres. La réalisation du Téléski
du Grand Val a donc pris un bon dé-
part, grâce à l'activité des membres de
plusieurs ski-clubs de la région qui ont
contribué à ces différents aménage-
ments.

MOUTIER
Repeuplement

des cours d' eau
Sous les auspices de la Direction can-

tonale des eaux et forêts, 15.000 trui-
telles ont été déversées par moitié dans
la Birse et dans la Sorne. Ces travaux
ont été accomplis par MM. Girod et
Brogli , gardes-pêche cantonaux, les-
quels étaient secondés par M. Thodmi .
présiden t de la Société des-pêcheurs de
Moutier . (by)

En f aveur
des personnes âgées

Toutes les oppositions concernant la
future Maison des personnes âgées
ayant été levées, la construction de ce
bâtiment pourra débuter incessamment.

On se réjouit d'ores et déjà de voir
cette belle réalisation qui marquera un
pas importan t dans le domaine social,
(by)

BELLELAY
EXAMENS DE GYMNASTIQUE. —
Les garçons des classes terminales

des écoles de la Courtine et du Pe-
tit-Val ont passé les examens de gym -
nastique de fin de scolarité. Les épreu-
ves se sont déroulées sous la direc-
tion de M. Bourquin, instituteur à Bé-
vilard. (fx )

Téléski du Grand Val
en construction

Production
de cigarettes

LA VIE ÉCONOMIQUE

un. narnior, u.c. UL/JV ^* inme,
Durant le premier semestre de 1967,

la production suisse de cigarettes a
atteint 9343,7 millions de pièces, soit
28,2% de plus que durant les six pre-
miers mois de 1966. L'année dernière ,
à la suice de la hausse des prix con-
sécutive à l'augmentation des taxes des-
tinées au financement de l'AVS, la pro-
duction avait baissé dans de notables
proportions (plus de 16% par rapport
au premier semestre 1965).

La reprise qui s'était amorcée au dé-
but de 1967 déjà semble amsi devoir se
confirmer , la fabrication de janvier a
jui n de cette année dépassant de 6,7%
celle de la période correspondante de
1965.

Les tendances qui se sont fait jour
depuis plusieurs années dans le domaine
des goûts des fumeurs continuent à se
manifester . C'est ainsi que les cigaret-
tes de goût américain , avec 44,5% du
marché , occupent maintenant la pre-
mière place, devant celles de type « Ma-
ryland » qui représentent 40,9% de la
production totale suisse. Les cigarettes
en tabac indigène passent de 4,4 à
4,1% , tandis que les goûts « Orient »,
« European blend » et. « Virginia » attei-
gnent ensemble 105% contre 13% l'an-
née dernière.

Dans le domaine des prix , les ciga-
rettes vendues à 1 fr. 40 et 1 fr . 50 sont
également au premier rang avec 50,9%,
précédant de peu celles à 1 fr . 20. qui
atteignent 44,4% du marché . L'ensem-
ble des cigarettes vendues à d' autres
prix représente 4,7% de la production
de ce premier semestre.
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Un fidèle compagnon pour toute l'année f, j
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-conduite autorisée sans permis / t^ SpOTf /
-construction simple et solide 77
-qualité éprouvée //

Modèle avec commande à main . É*** ^.,„. „¦,,,, ¦ - .v; Ê̂Êt
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Modèle avec changement >l!̂ ^S&v S & ^/^ë^$^de vitesse automatique j /^ :Ĵ NN f̂fl /̂/^^i /̂ %!

Demandez prospectus à: ŝ^ ^S ^̂ ^̂ JJJZt̂ r
M K II ' l t  11 ' Bm.StKlM % Représentant! '•e Bémont: Vve J. Froidevaux , Les Breuleux:

j HttkalJ M^UftJMâH H. Theurillat, Cernier: W. Schneider , Diesse:

JJjîjjjjJjjJgJjJJJjj ĵU ĵ ÏJIJIJJSBJBKSB lW. Bourquin & Fils , Fleurier: F. Balmer , Lignières: R. Humbert-Droz,
Môtiers: E. Bielser , Le Noirmont: P. Nufer, Saint-Martin: A. Javef,

Saint-Imier: N. Russini, Travers: F. von Rohr, La Chaux-de-Fonds: A. Montandon, rue du Collège
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J DÉVELOPPEMENT DES CONNAISSANCES t
¦ LOISIRS AGRÉABLES '
! CONTACTS AMICAUX Â i

[ ECOLE-CLUB MIGROS j
¦ 23, rue Daniel-JeanRichard - Tél. (Q39) 2 07 54 '

Secrétariat ouvert du lundi au vendredi de 18 h. à 22 h. '¦ ¦
I __- '
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; LANGUES & j
Anglais

* Italien '
¦ Espagnol B
| Russe |
I Schwizertutsch g

H QFPRFTADIAT Sténographie 8 x 1 %  h. |

B 
OLUnLinmft l Dactylographie 8 x 1 %  h. a~ Comptabilité 8 x 2 h.

H ¦
H ARTQ Dessin-Peinture 4 x 2 h. a

""''' Peinture sur porcelaine 4 x 2 h.
FT ÛPTÇ APPI inilPQ Danse classique 4 x 1 h. Fr. 12- _

B LI HMÛ rUTLIUULO Céramique-Modelage 4 x 2 h.
¦ Email-Confection de bijoux ¦

i ¦
î COURS PRATIQUES ggS 4x3h 8x2h  ¦ 

. .  
28 \m  ̂ cuisine 4 X 3 h., repas compris Fr. 28.— ¦

B nil/FR<v Photographie 8 x 2 h. R
B "'•'¦no Guitare 4 x 1 h Fr 12_ B

Flûte douce 4 x 1 h. Fr. 12.— g
Danses modernes

™ 8 X 2 h. clames Fr. 24.—, messieurs Fr. 32.—
B Bridge 8 x 2 h. B
Î3 . Savoir-vivre moderne 4 x l %  h. B
- Beauty-school 6 x 1 %  h. Fr. 22.— g

Self-défense 6 x l %  h. Fr. 18.— -
Echecs 8 x 2 h.
Hatha-yoga-Pleine forme 12 x 1 h. Fr. 32.—

I — pour personnes de moins de 50 ans B
ttj — pour personnes de plus de 50 ans ¦

B S
H OpnDTC Culture physique pour dames H
3 Ski 8 x 2 h. H
™ Varappe 4 samedis après-midi Fr. 24.—
"Iv -3 Tennis 5 x 1 h. Fr. 30.— B

9 jj \ Equitation 6 X 1 h. Fr. 55— B

s |i Natation 8 x 1 %  h. Fr. 20.— g
_ Z\  Yachting 10 h. sur le lac + théorie Fr. 50.— _

m ¦
g Club des Aînés g

18 pour les personnes de 50 ans et plus, un après-midi par semaine avec un B
_ programme varié et divertissant. Cotisation mensuellle Fr. 1.—. m

Pour tous les cours sans mention spéciale, il s'agit de cours de 1% h. à 2 h.
I par semaine au prix de Fr. 8.—/12.— pour les 4 leçons. Dans les langues, B
_ il peut y avoir des petits groupes (5 élèves minimum) au prix de Fr. 18.— m

pour 4 leçons de 1% h.: :
M — Bulletin d'inscription à découper et retourner à : B

B E
g ECOLE-CLUB MIGROS E

B 23, rue Daniel-JeanRichard, 2300 La Chaux-de-Fonds ¦

_ Nom : Prénom : —

Rue : c/o :
H i
¦ Localité : Tél. : B

¦ B
_ s'inscrit pour le(s) cours de (degré débutant-moyen-avancé) ¦_

¦ ¦

¦ B
B ¦

Signature :

¦ B
¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦ mrî

Sa source de vitalité: Henniez Naturelle

Bflr^ '¦

HK- V. ' fJP;.. ^SramîBnjHjBKB MfJL '- * '

10BJBJ|£«RJBBjjnf' lis ^wV^
^KŜ f SMHHSP %

Travail et loisirs remplissent bien sa vie. #¦* t-T/^n n i /= *rrIl se doit d'être toujours en excellente Jr jLClllllCZ*
forme. Faites comme lui. Faites le plein de | \ 1\I<~\ fl 1 Yf *\ 1 (=*¦
vitalité: buvez Henniez Naturelle, l'eau j \ IM aL LllCllC
minérale naturelle non gazeuse. Henniez / I 

^S \ ÎIOTI
Naturelle, la boisson des gens bien portants et / V^ NNXde tous ceux qui veulent le rester. i V&sïs  ̂2[clZCUSC

BENNIEîâ
|«mjREu|| f

Eau minérale alcaline naturelle, mise en bouteille par ^Z__JI^ *•' * Hcnniez-Lithinée S.A.

MBBmiMiMMAlaiHtt

I

A louer à Renan ,
pour date à conve-
nir

locaux
pour petite indus-
trie ; éventuellement
.appartemen t de , 4
pièces à disposition.

S'adresser Fiduciai-
re et Gérances Bru-
no Muller , Temple-
Neuf 4, 2000 Neu-
chatel, tél. (038)
5 83 83.

Auxiliaire
est demandée à mi-
temps ou à conve-
nir.

S'adresser Imprime-
rie Delapraz , Jaquct-
Droz 13.

A vendre

FIAT
1500

OCCASION

1964, toit ouvrant ,
expertisée.

Prix intéressant.
Tél. (039) 3 22 65.

vous êtes un client privilégié. De plus vous bénéficiez de
conditions avantageuses d'escompte et de rabais.
De l'argent comptant ? Toutes les dix minutes nous accor-
dons un crédit. Vous aussi vous pouvez en profiter I Votre
demande sera examinée rapidement. Discrétion absolue,
vos renseignements nous suffisent. Remboursement com-
mode en versements mensuels.

Veuillez me faire parvenir, sans engagement de ma part,
les documents nécessaires , sous enveloppe neutre.

N om:  <»

Rue : _^_

Localité: (En capitales d'imprimerie)

WMB̂ Éfl WPSL Zentrum Bank

_^«9 82 Talstrasse , 8001 Zurich
. ¦ I Téléphone 051-274335

WEEK-END
Logement de 2 piè-
ces et cuisine, meu-
blé , est à louer, ré-
gion de La Chaux-
de-Ponds.

Ecrire sous chiffre
GZ 18076, au bureau
de L'Impartial.

A vendre ou à louer clans le Jura
bernois

RESTAURANT
entièrement rénové, chauffage cen-
tral, mazout, 12 chambres avec eau
courante, grand paro.
Affaire très Intéressante pour per-
sonne sérieuse.

Ecrire sous chiffre 4453, à Publl-
citas, 2610 Salnt-Imler.

L' IMPARTIAL est lu partout et par tous

A louer

LOCAL
de 40 m2.

Tél. (039) 2 9122.



Le Cambodge entend sévir contre tous les pays
ne reconnaissant pas son intégrité territoriale

S'adressant à la presse , le prince
Norodom Sihanouk a déclaré que le
Cambodge avait dû demander l'an-
nulation de la prochaine visite à
Phnom Penh du premier ministre ja-
ponais Sato parce que le Japon se
refuse à reconnaître la légitimité et
le caractère défi nitif des frontières
actuelles du Cambodg e et propose
d'ouvrir à ce propos des « négo-
ciations pacifiques », avec Bangkok
et Saig on.

«. Notre territoire national n'est
pas négociable et une telle sugges-
tion ne peut qu'encourager l'expan-
sionnisme de nos voisins », a dit le
prince qui a annoncé qu'il laissait
un « délai de réflexion » jusqu 'à la
mi-janvier aux pays comme le Ja-
pon , la Grande-Bretagne , l'Austra-
lie et les Philippine* pour reconsi-
dérer leur position jusqu 'ici négati-
ve sur la reconnaissance des fron-
tières khmères actuelles .

En attendant les chef s des mis-
sions khmères dans ces pay s seront
rappelés « pour prendre leurs vacan-
ces », mais les ambassades cambod-
giennes ne seront fermées qu 'en jan-
vier prochain sans qu 'il y ait rup-
ture des relations diplomatiques.

(upi)

Le prince Norodom Sihanouk entend
se faire respecter

Au Congrès «pour une politique nouvelle»

Trois heures seulement avant l'ouverture du premier Congrès de la « Con-
férence nationale pour une politique nouvelle », mouvement composé d'élé-
ments politiques de gauche et d'organisations prônant la lutte pour les
droits civils, le quart des 350 délégués noirs a opéré un mouvement de

scission.

Les « rebelles », au nombre de 80,
tous représentants d'organismes ex-
trémistes, onrt créé solennellement
« là convention du peuple noir »
dont le programme reprend poux
l'essentiel trois slogans déjà con-
nus : « Pouvoir noir — politique noi-
re — révolution noire ».

aWNXSWWX^NW iVNV.XV>.VXV.NN\V/,

Pham Van-dong
f reçoit Carmichael
j  M. Pham Van-dong, chef du $
i gouvernement nord-vietnamien, t,
$ a reçu M. Stockely Carmichael , %
% leader du Mouvement des Noirs t
4 américains , actuellement en vi- $
$ site amicale à Hanoi, annonce %
$ l'agence d'information du Nord- ?
^ Vietnam. Le premier ministre t
4 a exprimé à son hôte le soutien %
$ mien à la juste lutte du peuple $
Ç total du peuple nord - vietna- 2
$ noir des Etats-Unis. Il a ajouté t,
t. que le peuple vietnamien re- $
$ merciait sincèrement les Noirs $
4 américains pour leur soutien f ,
$ chaleureux à la cause de la ré- Ç
$ sistance aux agresseurs améri- $'4 cains. ( a f p )  $i t
'AWWWSWWVK CeONTO.XNXNVON.<

La convention qui tiendra ses as-
sises de vendredi à lundi prochains
dans une église d'un faubourg noir
de Chicago compre nd trois figures
de proue : M. M. Rap Brown, pré-
sident du Comité de coordination
des étudiants non violents (Snick) ,
Floyd McKissick, leader du Congrès

pour l'égalité raciale (Core ) et l'un
de ses lieutenants, Lincoln Lynch.

Les 80 délégués de la Convention
ont j ustifié leur attitude en arguant
du fait que les Noirs n'avaient pas
joué un rôle suffisamment impor-
tant dans la préparation de la « Con-
férence pour une politique nouvel-
le ».

MANIFESTATION
INTEGRATIONNISTE

A MILWAUKEE
La police a dissipé à Milwaukee

un cortège de quatre cents jeunes
gens noirs et blancs oui se diri-
geaient vers l'Hôtel de Ville, malgré
la proclamation du maire interdisant
toute manifestation durant un mois
à partir de mercredi.

Selon la police, les manifestants
s'étaient réunis dans une église ca-
tholique où le curé de la paroisse
le Rév. James E. Groppi , qui est
conseiller de l'Association nationale
pour l'avancement des gens de cou-
leur avait prononcé une brève allo-
cution.

La procession avait ensuite quitté
l'église et ce fut alors que les poli-
ciers, après avoir rappelé l'inter-
diction du maire (qui ne frappe pas
les réunions pacifiques) dispersè-
rent les marcheurs et arrêtèrent
plus de 125 personnes dont le prê-
tre. Ce dernier a été plus tard li-
béré sous caution de 1000 dollars.

Dans le discours prononcé à l'égli-
se, l'abbé Groppi, après avoir rap-

pelle les manifestations des deux
nuits précédentes avait déclaré ! « Il
y a des choses plus sacrées que la vie.
Si un homme ne se volt pas garan-
tir une totale dignité en tant que
fils de Dieu, autant mourir ». H
avait alors demandé à la foule si
elle avait peur de mourir — « non »
— s'était-elle écriée. « Voulez-vous
faire cette marche ?» — « oui » —
avait-elle répondu, (afp)

Scission chez les délègues noirs

L'AMERICAN LEGION A RÉCLAMÉ DES REPRÉSAILLES
CONTRE LA FRANCE ET LE RENVERSEMENT DE CASTRO

Représailles contre la France en
raison de la politique extérieure du
général de Gaulle, et renversement
du gouvernement Castro par une
Invasion armée d'exilés cubains, tel-
les sont les deux mesures préconi-
sées par l'American Légion dans une
résolution adoptée à l'issue de son
49e Congrès annuel auquel partici-
paient près de 3000 délégués. Les
congressistes ont par ailleurs élu
comme commandant national M.
William Galbraith, 41 ans, du Ne-
braska. Immédiatement après son
élection, le président de la plus im-
portante organisation des anciens
combattants dans le monde a fait
savoir qu 'il se rendrait au Vietnam
de 24 septembre et y séjournerait
jusqu 'au 12 octobre.

En ce qui concerne la France,
l'American Légion préconise des me-
sures de représailles économiques et
politiques de la part des Etats-Unis,

y compris « la saisie des avoirs fran-
çais dans le pays pour obtenir le
remboursement des dettes dues aux
Etats-Unis ». (upi)

L'AUSTRAUE/NOUUELLE-ZÉLANDE HHHH
Votre fret sera traité avec soin -vous-même , comme passager , serez choyé par notre personnel-si vous ^^^^/^i'^̂W^S^BHMchoisissez les vols BOAC Rolls Royce 70/directs de Zurich iH'llJaTIJMBBM^M!

lundi mardi mercredi jeudi vendredi samedi dimanche ^ Ẑ^ llr  ̂
^

TB F̂  ̂̂^Br T^̂ ^B
Zurich dp. 18.25 18.25 18.25 18.25 18.25 18.25 18.25 

 ̂
"\ Q W * \ ®"*3

Calcutta ar. 11.05 11,05 11.15 11.05 1 A Jf gt Tfrfc liff
Singapour ar. 17.25 17.45 17.40 17.55 17.45
Hongkong ar. 19.40 20.05 ^^^^^2
Perth ar. 00.25 00.10 W^̂afrikBrisbane ar. 05.50 ZflfÉl
Sydney ar. 07.05 06.10 08.20 06.10 07.55 06.50 08.20
Auckland ar. 13.45 13.45 ,
BRITISH OVERSEAS AIRWAYS CORPORATION avec Air-lndia et Qantas

Sbe,. I -toutaroc
^Sll #1 la même machine:

^^^ BBj HP ? 
avec 

la nouvelle cireuse r©ïl-©-mof SG
I de Migros. Tout est idéal : sa forme moderne, son rendement

étonnant — et son prix (vraiment) sensationnel:

ïl Wfl-avec tous les accessoires nécessaires Mr W • seulement.

^ËlP  ̂
~~ et 

*
es travaux du ménage deviennent un plaisir !

/^mfîrA Approuvée par l'A. S. E., recommandée par l'I.R.M.

%g
^

- 4  . t̂fl GROS

Les Cubains exilés cherchent à
obtenir du président bolivien Bar -
rientos, l'échange de Régis Debray
contre des anticastristes actuelle-
ment détenus à la Havane.

M. Robert Gilbert, conseiller ju-
ridique de l'organisation cubaine an-
ticastriste dite « Comité des 50 », a
dit que d'après ses informations,
cette proposition avait reçu un ac-
cueil « favorable » de la part du gou-
vernement bolivien. U a ajouté qu 'il
espérait recevoir une réponse « dans
un proche avenir », (upi)

Régis Debray sera-t-il
échangé contre

des anticastristes ?



Centre de couture

BERNINA707
Machine à coudre moderne à bras

libre avec zigzag et dispositif
automatique pour points pratiques.
Idéale pour repriser. Bernina 707, la
machine de qualité à prix avantageux.

Nous serions heureux de vous
présenter - en tout temps et sans

engagement - la nouvelle Bernina.

Agence officielle :
M. THIÉBAUT

Av. Léopold-Robert 31
Tél. (039) 2 22 54

LA CHAUX-DE-FONDS

r "" """ ' JrBL"?<*JMEr -*S8 î̂WBBBBr*"""" * '  *w..*—...— ¦,«¦¦ mu Iaigw — , ,¦¦.¦¦¦¦¦¦ . ¦ "H E "̂ ^̂ JW »̂V Af ^̂ ^  ̂ H tflBflP "2BB^^̂ M i
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**" """"—"" ™—~———— ¦—- ¦ — ¦ -"¦¦¦ .... ¦¦. 
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^̂ ¦fcjjj l 
^r&J!£ïZ**̂  M'avez-vous déjà aperçu? Je suis arrivé. Vous allez me rencontrer par-|f]

¦ 
C'est aussi simple que cela de gagner 20 francs : * ... ou citez les 4 couleurs de l'emballage.
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<Bonjour Madame. <0ui, voici mon paquet de Dash> <Bravo Madame,
Avez-vous du Dash?> voici vos 20 francs!)

. Dashlavesi blanc... plus blanc on ne peut pas! ¦
Spu BBJB nsi BBB MM WBê mmi BWè MU BBBI BBV BBBl BH

M rnsyEqB

rapide — discret
sans caution — sans renseignements
auprès de votre employeur ou de votre
propriétaire

o
Renseignements désire: *-

Nom:

Rue: 

Ueu: Canton : 

City Bank. Telstrasse 58, Zurich. Tél. 051 /25 87 76

Fabrique d'horlogerie bien équipée
cherche à entreprendre

GRANDES SÉRIES
DE TERMINAGES

calibre 5 %'" AS 1677

Faire offres sous chiffre PE 39409,
à Publicitas, 1002 Lausanne.

OFFICE DES FAILLITES DE BOUDRY

Machines de bureau à vendre
L'Office des faillites de Boudry offre à vendre de gré
à gré les machines désignées ci-après :

une machine Burroughs « Sensimatic », modèle F 1400,
avec support métallique et table latérale ; une chaise
modèle J-I
une machine à facturer Burroughs, modèle M 235, avec
support métallique et table latérale
une machine à écrire électrique, marque IBM, executive.
Ces machines, entreposées au local des ventes de
l'office soussigné, à Boudry, peuvent être visitées le
lundi 4 septembre 1967, de 14 h. à 14 h. 30.

Les offres devront parvenir à l'Office des faillites de
Boudry jusqu 'au 8 septembre 1967.

Office des faillites, Boudry
L

A vendre

DKW
(L. 102)

modèle 1965
Fr. 3700.—

Tél. (039) 2 55 25

SURMEMGE??
'̂ Sv ï^r̂ fli ^̂ K' opr*»-mldl 1

-k _ .. t̂ *  ̂ P̂%L~*+ ' "*"• tJBBBl MW> "i« SO<-B»o co quin lin- a ao'tP"»

M̂MtJ î&TT ^̂ r VM P̂r N̂&  ̂ L-«H«! o»t Immoral «t durable

^T̂ ^̂ ^^̂ ^-  ̂ V " ^WLmr̂  
i  ̂ Acerola SA Zurich. ?;slr.bul«ur:

W ¦¦—n —^ÎW^̂ ^̂ M
^̂  ̂ -  ̂ y -̂ AW»phJiSA,0O32runch

^̂  IpP̂  DynAcerolW. ISCHER
VENTE ET RÉPARATION

RADIO-TÉLÉVISION
Numa-Droz 100 - Tél. (039) 3 55 88/89

A Retard des règles
^p P E 

RI 
O D U L est efficace,

I en cas de règles retardées et I
| difficiles. En pharm. et drog. -J?

M LElimann-Amein , spéc. pharm. Ostermundigen ^9Bk

>¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦!

¦ AUBERGE de CRONAY ¦
| Tél. (024) 5 21 40, à 6 km. d'Yverdon fj_ le relais des gourmets _
¦ B ¦ ¦ 'prmé le lundi ¦ ¦ ¦ ¦

! Opérateur sur tabulatrice
i
I systèmes IBM - UNIVAC - BULL, diplômé

cherche emploi pour époque à convenir.I
I Ecrire sous chiffre GV 18037, au bureau¦ de L'Impartial.

I 

! Abonnez-vous à < L' IMPARTIAL >

Occasion unique

KADETT luxe
première main, 1966
2 portes, bleu clair ,
10 500 km., en très
bon état. Prix inté-
ressant.
Tél. au (032) 2 44 65
dès 18 heures.



Pleine liberté pour vaches, veaux et
génisses.

La vue s'étend au nord sur des champs,
des fermes et des forêts.

75.302 m2 de pâturages entrecou-
pés de sapins ! Un paysage incom-
parable — une part magnifique du
territoire de la commune de La Sa-
gne qui pourtant est belle d'un bout
à l'autre !

400 bêtes — des jeunes pour la
plupart — vont y passer l'été, gé-
néralement du 1er juin au 15 sep-
tembre. Cela en stabulation libre ;
c'est-à-dire pouvant aller et venir
à leur guise, entrer et sortir des
refuges toujours ouverts, s'abreuver
quand la soif se fait sentir. Chaque
bête porte une plaquette métallique
permettant de connaître son pro-
priétaire — plaquette remise au mo-
ment du paiement de la redevance
minime permettant de monter au
Communal une vache, une génisse
ou un veau.

Un berger est chargé de la sur-
veillance générale de ce bétail et
du domaine, des nettoyages et du
remplissage quotidien des abreu-
voirs avec l'eau de citerne.

Ah! quel pays
que celui-là !...

Oui. Un pays de toute beauté.
Mais pour le conserver dans cet
état, les autorités ont eu raison de
faire poser, à chaque entrée, un
grand panneau portant des instruc-
tions précises à l'intention des tou-
ristes, des promeneurs ; par exem-
ple : les feux ne sont autorisés que
sur les endroits caillouteux distants
des arbres ; le camping est inter-
dit sauf avec autorisation spéciale ;

Les sapins , debout , couchés ou en stères
sont les rois du paysa ge .

les voitures automobiles ne peuvent
parquer qu 'à 5 m. de la route ; etc.

Insistons surtout sur le danger
réel qu'il y a pour le bétail de
trouver sur les lieux de pique-ni-
ques des boîtes de conserves vide1:
et des tessons de bouteilles cassées.
En y mettant le muffle ou en y
marchant dessus, vaches, veaux et
génisses peuvent se blesser grave-
ment. Que les personnes passant
au Communal de La Sagne veillent
donc à ne laisser aucune trace
dangereuse de leurs haltes, ni au-
cun papier faisant tache dans la
verdure des pâturages.

...et quelle promenade
on peut y f aire !

C'est l'une des plus belles ran-
données que l'on puisse espérer
dans notre Jura ! Traversons donn
le Communal d'est en ouest.

Descendons du petit train rouge
et blanc de la ligne La Chaux-de-
Fonds - Les Ponts-de-Martel à la
halte de La Corbatière. Tournons
le dos à Tête-de-Ran et engageons-
nous sur le chemin qui monte au
nord.

Nous passons bientôt au-dessous
d'une ferme entourée de fleurs. Le
chemin fait quelques lacets, s'éle-
vant assez rapidement. Une fois sur
l'échiné de la montagne, dont l'au-
tre versant descend en direction
des Roulet , un chemin part en droi-
te ligne face au couchant. Chemin
de montagne dont le trait clair et
net tranche dans la verdure. Che-
min qui invite à la marche. Che-
min qui nous conduira d'une traite
jusqu 'à l'autre extrémité du Com-
munal.

Les abreuvoirs
On en trouvera quatre en cours

de route. Ce sont des étables dont
les portes ne sont jamais fermées,
afin que le bétail puisse entrer ou
sortir à sa guise, de nuit comme de
jour. Bâtisses sans étages, aux toits
rouges mettant des taches colorées
dans ce cadre de sapins sombres.
Devant les façades se trouvent des
bassins de pierre remplis d'eau de
citerne. Il est évidemment recom-
mandé aux promeneurs de ne ja-
mais vider ces bassins car l'eau est
rare. On ne peut compter que sur
la pluie pour remplir les citernes et
par conséquent aussi les bassins.

La vue
Cette randonnée paraît étrange

lorsqu'on la fait pour la première
On marche en effet sur le large dos
de la montagne, à 1200 m. d'alti-
tude. C'est-à-dire à la hauteur des
plus hauts pâturages jurassiens. Au
sud, les crêtes du Mont-Darre, de
Tête-de-Ran, du Mont-Racine ap-
paraissent parfois, mais rarement.
Au nord, le regard plonge à quel-
ques reprises en direction des Rou-
let. Mais encore faut-il, pour cela,
quitter le chemin et s'éloigner quel-
que peu à travers les pâtures. Au
loin : La Chaux-de-Fonds. Tout cela
fugitif , passager.

Au long de ce parcours, on a le
sentiment enivrant de se trouver
isolé au-dessus du monde ; de mar-

cher à travers un pays de lumière
placé hors de l'atteinte desV, hom-
mes.

Le pâturage se répète sans cesse,
avec de grands sapins, seuls, ou
par groupes. Et des masses de gen-
tianes aux feuilles fermes, aux ti-
ges raides.

Par places : du bois coupé. Troncs
écorcés, au bois nu brillant au so-
leil, lourdement allongé sur l'herbe.
Stères parfaitement mesurés, prêts
à être emportés.

Dans la seconde partie du trajet ,
on aperçoit en bas, au nord, les
maisons de Marmoud et les prés
du fond de la vallée. Très loin : le
haut des rochers du Creux-du-Van

Au bout du Communal, alors que
l'on se met à descendre, face à un
cône hérissé de sapins, on voit très
bien, à l'arrière-plan , le grand bâ-
timent de Sommartel.

Au-dessus de ce paysage aux li-
gnes simples, harmonieuses, repo-
santes : le ciel. Immense. Large et
vaste. Bleu. Intense.

Avec parfois, bien sûr , des nua-
ges, de la grisaille, des lueurs d'o-
rage ou même du brouillard. Mais
il y a surtout ces journées d'été où
l'air est vif sur les hauteurs, où le
soleil bronze sans brûler , où la
transparence des lointains donne
une impression d'infini extraordi-
naire.

Souvent , cavaliers et amazones chevauchent à travers pâturages.

Un beau chemin traverse le Communal
de part en part.

Compagnons
de solitude

Ce sont tout d'abord les vaches,
les génisses et les veaux — tout le
bétail passant là-haut ses vacances
d'été ! Quels veinards, que ces bo-
vidés !

Ils nous regardent arriver, cu-
rieux comme tous ceux de leur ra-
ce. Us s'approchent , avançant leur
mufle vers un sac de touriste posé
à terre ; mais restant méfiants,
prêts à partir brusquement au
moindre geste un peu vif.

D'autres se promènent entre les
bosquets de sapins. Et on entend
leurs cloches sonner clair avant de
les voir déboucher d'un taillis.
D'autres encore sont couchés à
l'ombre des arbres, immobiles, gor-
ges de chaleur et de 'bien-être.'

SAGNE

Les bassins de pierre son t remplis d'eau de citerne.

Puis tout à coup, le sol est mar-
telé par le galop d'un cheval. C'est
un cavalier qui débouche bientôt à
l'orée d'une clairière, en un galop
de chasse qui s'accélère soudain en
arrivant face à un espace libre. Ter-
rain merveilleux — terrain d'équita-
tion rêvé par tous les amateurs de
ce sport magnifique !

Un nouveau galop — deux ama-
zones arrivent à vive allure. Jeunes-
se, blouse rouge, blouse bleue, bot-
tes noires, cheveux au vent , sourire
aux lèvres, bien en selle, élégantes
et sportives, elles passent et saluent
d'un geste heureux !

Le Communal de La Sagne!... un
i.oin de pays unique, semblable à
nul autre ; fait de calme et de for-
r -i, d'harmonie, de beauté. Une
beauté un peu sévère au premier
abord — mais qui devient très vite
attachante, qui trouve un écho cer-
tain chez tous ceux qui savent ap-
précier notre Jura comme il le mé-
rite. Robert PORRET

Connaissance d'une vallée

LE

COMMUNAL

DE LA
————¦> »." U m



PARIS... PRESENTE
H pour vous, madame...

Paris, Pygmalion toujours à l'af-
fû t  d'une femm e nouvelle, nous of -
f r e  pour la saison pr ochaine, une
multitude de femmes inédites. Vous
n'aurez qu'à choisir parmi elles cel-
le que votre silhouette, votre âge ,
votre situation vous permet d'être.

L'heure H ayant sonné — les

De Ted Lapidus ce manteau en
gabardine pain brûlé à cape amo-

vible et garni de gros boutons
boule. (ASL)

grands couturiers avaient f ixé un
délai au 26 août pour la public a-
tion des modèles Haute Couture ~
voyons un peu ce que l'on nous
prop ose :

Voulez-vous
vous «dioriser» ?
* Une blouse-chemisier blanche

à boutons de manchettes comme
des disques et lavallière de ruban
noir

De Laroche , ensemble peausserie
marron doublée hamster. Bottes-

bas collantes marron. Toque
hamster. ( DALMAS)

* Le col en trois épaisseurs d'or-
ganza blanc comme un pierro t.

* Des bas bleus, en résille de
laine, à porter avec un manteau
vert .

-X- La robe-chemisier en tweed
avec patte boutonnée et deux énor-
mes poches carrées.
* Le vrai duffle-coa t doublé de

four rure (si vous avez un vieux
manteau à utiliser) .
* Le petit sweater de jersey

boutonné dans le dos assorti à la
doublure du tailleur.
Ou plutôt
style Ricci ?
* Les écharpes de laine géantes.
* Les guêtres de lainage.
* Les casquettes anglaises.
* Les gros bas de laine assortis

à des cols roulés.
* Des ourlets et des poignets de

de renard sur votre manteau.
A moins
que Lanvin ?...
* La jupe-culott e doublée d'un

jupon-culott e pliss é.
* Les manches pagod e géantes .
-*¦ Les bas noirs ou de couleur.
* Les bottes de cuir très collan-

tes couvrant le genou .
* Les broderies de paillettes

mobiles.
* Les chemisiers de crêp e blanc.
* Les ceintures de cuir pour

indiquer votre taille-
Simone VOLET

Un tailleur original en lainage à
carreaux blanc et noir créé par
Gilbert Orcel. Boutonnage de la
veste sur le côté et sur l'épaule.

(ASL)

De Jacques Esterel, ensemble en chevron Crylor a rayures noires et
blanches de Léonard . Le bermuda, les bottes et la cape amovible sont

en ciré noir.

Mesdames, on vous rép ond
Madame, vous n'êtes pas seule

à avoir peur de l'orage. J'en con-
nais... Voici quelques précautions à
prendre :

La foudre est un phénomène
électrique. Les nuages agissent
comme des isolants porteurs de
charges électriques réparties en zo-
nes positives et négatives. De son
côté, l'air toujours saturé d'humi-
dité est légèrement conducteur.
Ainsi , l'éclair se formera entre
deux nuages ou entre un nuage et
le sol , chaque fois que la différen-
ce de potentiel entre deux zones
positives et négatives s'élèvent suf-
fisamment. La direction du coup
de foudre est pratiquement impos-
sible à prévoir.

Lors d'un orage, et surtout à
cette saison, il s'agit, pour éviter
des accidents parfois mortels, de
prendre quelques simples précau-
tions.

Dans les bâtiments, déclenchez
les disjoncteurs et interrupteurs
des moteurs et appareils électri-
ques, enlevez les fiches d'alimen-
tation de votre appareil de radio
et. dp télévision.

Les fiches de prise de courant
de tous les appareils électriques —
moteurs, armoires frigorifiques ,
cuisinières électriques, machines à
laver — doivent , elles aussi , être
enlevées. Fermez portes et fenê-
tres ; la foudre pénétrant par les
cheminées — même celles d'aéra-
tion des salles de bains , j ' en ai
eu la preuve — il est recommandé
de ne pas stationner devant l'âtre.

Sur un tracteur , une moto, un
vélo : si vous ne pouvez vous met-
tre à l'abri avant l'orage, arrêtez
le moteur et éloignez-vous de plu-
sieurs mètres.

Dans une voiture automobile ,
baissez l'antenne de radio et fer-
mez les glaces.

En rase campagne il ne faut ja-
mais s'abriter sous un parapluie ;
les outils longs, les cannes à pê-

che, pouvant faire office de para-
tonnerre, ne seront pas portés sur
l'épaule. Si vous avez le temps de
le faire, gagnez l'abri d'un bâti-
ment ou, à défaut , allongez-vous
sur le sol, après avoir déposé vos
objets métalliques à plusieurs di-
zaines de mètres.

Dans un camping mieux vaut
fuir les arbres solitaires.

LE SAVIEZ-VOUS ?
0 Si la direction du « Clandge », un

des établissements les plus cotes de
Londres, a admis les mini-robes, on
continue, par contre, à y refuser l'en-
trée aux dames qui portent le panta -
lon, fût-il du soir, et conforme au der-
nier cri lancé par Paris , Rome ou Lon-
dres. Dernièrement, une .jeune femme
se vit refuser l'entrée par le maître
d'hôtel. Qu'à cela ne tienne , elle « tom-
ba» le pantalon et put entrer, vêtue
simplement de sa veste !..

0 On n'arrête pas les idées en ma-
tière d'occupation des loisirs, même
dans ce pénitencier de l'Etat américain
du Wisconsin, qui a engagé une mai-
tresse de travaux d'aiguille . Désormais,
les détenus ne porteront plus que des
pullovers de laine qu'ils auront tricotés
eux-mêmes. L'histoire ne dit pas s'ils
seront payés...
• En un temps record de 8 heures,

22 minutes et 10 secondes, huit fem-
mes maories ont tondu un mouton, en
ont lavé, cardé et filé la laine... dont
elles ont tricoté un pullover pour hom-
me. Qui dit mieux ?

% Les feuilletons de la télévision
ont rendu populaire le héros anglais
de l'antiquité, Sir Francis Drake, qui ,
il y a quelque 400 ans, avait regagné
l'Angleterre, chargé de butin. On na-
vigateur, pacifique ct solitaire cette

fois , Sir Francis Chichester, vient d'être
anobli par la reine Elizabeth, par la
même épée que la première reine Eli-
zabeth utilisa il y a quatre siècles. La
raison : Chichester est le premier ma-
rin qui ait accompli seul un périple
autour du monde. Il n'avait à nord du
« Gipsy Molli IV » que trois modestes
balles de laine de mérinos australien,
cadeaux des éleveurs clu 5e continent.
Deux d'entre elles étaient destinées à
la reine Elizabeth II et au Prince Phi-
lippe. De la troisième, Sir Robert Bel-
linger, Lord-maire de Londres, a pris
personnellement possession lors de l'ar-
rivée du petit navire à l'estacade de la
Tour de Londres. Il s'en fera faire un
vêtement de la meilleure coupe.

0 Aux Etats-Unis, nouvelles présen-
tations pour les oeufs, afin d'en aug-
menter la consommation. Parmi ces
présentations :

— des boîtes renfermant quatre gros
œufs, destinés aux parents, et quatre
petite réservés aux enfants ;

— des œufs au vinaigre, à manger
dans les bars, en dégustant de la bière ;

— des œufs cassés à mélanger à des
jus de fruits pour le déjeuner ;

— des œufs sans coquille, sous enve-
loppe incassable, de polyéthylène, des-
tinés au camping (on peut les cuire
à la coque).

CQFD Beauté
• Soyez fraîche a l'eau de Cologne :

elle est pour vous synonyme d'hygiène ;
utilisez-la donc dans toutes les circons-
tances, et partout sur vous : en fric-
tions après le bain et la douche , en
vaporisant sur les cheveux pour refaire
la mise en plis avant de sortir et chas-
ser les relents de cuisine ; en fric 'lons
encore, sur les mains et sur les pieds ;
en frictions toujours, pour vous rafraî-
chir aux heures chaudes et combattre
la fatigue , sur les poignets et sur les
tempes.

0 SI vous voulez mélanger une po 'idre
claire avec une poudre plus foncée ,
glissez dans la boite une bille de verre
et secouez. Le mélange sera parfaite-
ment homogène.

• Pour fixer votre maquillage, vapo-
risez, quand il est terminé, un peu
d'eau fraîche sur votre visage. Laissez
sécher sans essuyer.

9 Si vous voulez rendre vos cils plus
épais, poudrez-les avant de les maquil-
ler.

• Pour avoir de beaux sourcils, bros-
sez-les matin et soir avec une brosse à
dents très dure.

0 SI la chaleur rend vos mains moi-
tes : lavez-les avec un savon au tanin.
Frottez-les aussi , deux à trois fois par
jour, avec une cuillerée du mélange sui-
vant : 90 g. d'eau de Cologne, 15 g. de
teinture de belladone. Elles deviendront
vite parfaitement normales.

L'AGE DU BRONZAGE
E N T R E  F E M M E S

Indubitablement , nous vivons l'â-
ge du bronzage, et la rentrée ayant
sonné pour la plupart d'entre nous ,
si nous faisions un bilan , que nous
emprunterons aux échos masculins
entendus à tort à travers tant
pendant les vacances que de retour
dans nos cités. Vous verrez que nos
compagnons savent devenir lyri-
ques, poètes ou en tout cas fort
éloquents lorsqu 'ils parlent de nous,
à la rentrée. Nous qui les croyions
si occupés à jouer au sable ou à
lire , leur journal... Nous ne nous
y fierons plus, l'an prochain ! Ou,
entre nous, tenterons-nous de fai-
re mieux encore :

— « Mollement allongées sur le
sable ou batifolant dans les flots ,
offrant leur corps divin à la ca-
resse du soleil ou au léchicotage
des vaguelettes, elles sont toutes
là, fidèles à l'appel du solstice aoû-
tien. Divines, adorables, émouvan-
tes, appétissantes (mais nous ne
sommes pas des cannibales) , envoû-
tantes, troublantes, séduisantes, in-
quiétantes, aguichantes, toutes ces
Vénus ourlent de leur pose alan-
guie la côte languedocienne. Tou-
tes sortent de l'onde en des po-
ses botticelliennes. Ou se proposant
d'y retourner , en de mignards trot-
tinements qui n'échappent jamais
à l'œil des tritons retranchés der-
rière leurs lunettes noires ».

— Quand j e vous disais... ou en-
core :

— « Toutes délicieusement dévê-
tues, avec juste ce qu 'il faut de
pudeur textile; pour ne point faire
intervenir les 'Q.'Jt. S. de service.
Toutes donnant a'ux mâles bai-
gneurs un délicieux aperçu du pa-
radis terrestre, les jours de sur-
population et d'encombrement .
Comment les trouvez-vous ? Com-
me ci, comme ça, bien entendu. »

— Mais si l'interlocuteur est un
ami, qu 'il pousse plus loin ses in-
vestigations :

— « Les « comme ci» sont jeu -
nes, musclées, faites au moule, pé-
tries par les vagues, nourries de
plancton marin, épanouies comme
des fleurs de rêve. Les « comme
ça» sont déjà passées au feu rou-
lant de l'âge. Les vicissitudes de
l'existence, les' fumées délétères,
les percussions... motorisées ont re-
modelé leur anatomie, qui garde
quand même, ainsi "placée dans le
colimateur solaire , une certaine
tendresse automnale ».

— Nous les aurions crus plus
durs à notre endroit — de plus de
X ans... Voilà qui nous permet de
nous réj ouir pour les prochaines
vacances, d'émoustiller notre co-
quetterie , d'encourager le régime
touj ours prévu à la rentrée, jamais
tenu... MYRIAM



LES ROLLING STONES
La venue à Zurich, en avril dernier,

de la formation anglaise des Rolling
Stones, a provoqué dès leur arrivée à
Kloten des « batailles » entre policiers
et écoliers, devenus subitement hysté-
riques. La police cantonale, les moto-
pompes de l'Airport, les barrages de
barrières métalliques, rien n'a réussi à
calmer cette folie Juvénile, provoquée
dès l'atterrissage de la Caravelle en
provenance de Varsovie.

L'organisateur du spectacle a versé
quelque huit mille francs de taxes de
spectacle, c'est dire que la recette
« monstre » réalisée au vélodrome d'Oer-
likon lui permit de payer sans peine
les 538 chaises brisées ou endommagées
outre quelques balustrades et vitres, le
règlement de police zurichois prévoyant
la mise à disposition de forces de po-
lice pour l'organisation d'un spectacle
de ce genre.

Ce qu'il faut relever ici, c'est que du-
rant l'existence des numéros un de la
guitare : les Beatles, le groupe des
Stones, rival direct, n'avait jamais pro-
voqué la moindre émeute. Il faut en
conclure que certains jeunes ont be-
soin de tout casser, non en considéra-
tion de ce qu'ils voient ou entendent ,
mais par habitude...

Les cinq Stones ont hérité des Bea-
tles la même chevelure abondante,
moins soignée pourtant. Us sont nés
en 1941 et 1944 et se nomment : Mick
Jagger qui chante et joue de l'harmo-
nica ; Brian Jones harmonica et gui-
tare ; Keith Richard guitare solo ; Bill
Wyman guitare basse et Charlle Watts
drums.

C'est à Londres qu'ils se sont ren-
contrés et qu'ils sont devenus profes-
sionnels, dans un quartier commercial
de la capitale anglaise, au Beat City
Club, situé au No 79 d'Oxford Street,
après avoir débuté en juin 1962 au Mar-
quée Club, comme formation de rem-
placement ; actuellement Chris Barber
et son jazzband y jouent.

Leur allure sauvage cache cinq gar-
çons gentils, intelligents. Bill est marié,
gentleman et courtois ; Keith silencieux
et romantique ; Charlle toujours « tiré
à quatre épingles»; Brian, fondateur
du groupe est le plus excentrique, à la
folle chevelure blonde ; Mick, leader
de l'orchestre, est à la base de la po-
pularité des chemises voyantes impor-
tées d'Amérique.

C'est aux USA que l'ensemble a con-
quis sa notoriété mondiale, grâce au
show télévisé « Shinding ». Profitant de
leur présence à Los Angeles, les Stones
enregistrèrent pour DECCA No SLK
16415 : Mothers Little helper, Stupid
girl, Lady Jane, Under my thumb,
Goin home, Flight, Out of Mme, Thlng,
What to do et Take ir or leave it.
L'orchestre a toujour s été sous con-
trat chez Decca qui vient de publier
sous No SKL 4852 : Yesterdays pa-

pers, My obsession, Back street girl,
Connection, Ail sold out, Please S°
home, Complicated, Miss Ainand .

Contrairement à ce que l'on pourrait
croire, les Rolling Stones n'ont pas
tiré leur nom du proverbe français
« Pierre qui roule n'amasse pas mous-
se », mais bien plutôt d'un thème de
Rhythm & Blue, qu'ils appréciaient tout
particulièrement : Rolling Stones bines,
dû à Muddy Waters.

ROQ.

UN BIMOTEUR AUX OBJETS TROUVES
Le responsable du bureau des

« objets trouvés » de la province de
Buenos-Aires croyait avoir tout vu :
des parapluies, des gants, des
chiens et même des enfants... mais
jamais il n'aurait imaginé avoir à
enregistrer un jour... un avion bi-

moteur, un camion de trois tonnes
et une camionnette contenant 300
cartouches de cigarettes.

Le tout a été trouvé dans un
champ, à Saint-Nicolas, à 200 km.
environ au nord-est de Buenos-
Aires.

Pour les policiers, il s'agit sans
aucun doute d'un « matériel » aban-
donné par des contrebandiers au
cours d'une opération qui a mal
tourné.

Jusqu'à présent, personne ne s'est
encore fait connaître pour récupé-
rer le bimoteur, le camion, la four-
gonnette et les cigarettes.

Femmes à bord : à l'aide !
L'agent a Souva (Iles Fidj i) , de

la compagnie à laquelle appartient
le bateau norvégien « Polyrover »,
f u t  quelque peu surpris en recevant
un messag e laconique du capitaine
Kjostvedt : « Femmes à bord. Be-
soin d'aide ».

Enquête faite , il se révéla qu'u-
ne vingtaine de naturelles des Iles
Fidji avaient effectivement pris
possessio n du « Polyrover » qui em-
barquait un chargement de sucre
à Lautoka, à 150 km. de Souva.
Elles se promenaient sur le navire
généralement dans le plus simple
appareil et, non moins générale-
ment copieusement ivres, ce qui
n'était pas fai t  pour aider au main-

tien de la discipline dans l'équi-
page .

La police alertée f i t  remarquer
qu'elle n'avait aucune raison d'in-
tervenir, les femmes étant les ^ in-
vitées » des marins.

Finalement lorsque, sur l'insistan-
ce de l'agent de la compagnie, la
polic e se décida à envoyer quelqu'un
voir ce qui se passait sur le bateau,
les « invitées » étaient parties . A
l'exception de deux, qui s'étaient
barricadées dans une cabine avec
une provision de bouteilles. Il f a l -
lut défoncer la porte à coups de
hache pour les débarquer avant
l'appareillage du navire.

¦ ¦ ; ; "vm*:

Ce n'est pas un canular, étant
donné que c'est un très sérieux
homme d'affaires britannique, M.
Windslow Martin , qui l'a annoncé au
cours d'un récent exposé devant
« l'Institut britannique de direction »
à Londres : on a mis au point aux
Etats-Unis des tomates cubiques, de
forme rectangulaire et complète-
ment aplaties. Objectif des promo-
teurs de l'expérience : gagner du
temps dans la confection des sand-
wiches à la tomate.

On n'arrête pas le progrès

Les mots croisés du samedi

DE J. LE VAILLANT : No 1025
Horizontalement. — 1. Commenceras

à être peut-être enrhumé. 2. Elle essaie
de mettre la paix entre les adversaires.
3. Une habitante de l'Asie occidentale.
4. Elle poussait à des actes regrettables.
Pronom personnel . Démonstratif . 5. Il
longe le canal. Plein d'entrain . 6. Elle
a ses agents. Division du temps. 7. Auxi-
liaire . Il est peut-être un bon conseil-
ler. 8. On les voit à la queue. Feras un

voyage. 9. Ressuscitait. 10. Qu'il faut
changer. Possessif .

Verticalement. — 1. n est sur les
dents. Qui n 'a pas subi de lavage , 2.
Qualifie des biens que l'on convoite
fouvent. 4. Prénom masculin. Liquide
organique . 4. D'un verbe gai . Ce mal-
heureux , un joui', apprit à ses dépens
qu 'il est très dangereux de s'en prendre
aux puissants. 5. Prénom démodé. Si-
tués. 6. Petit rôle au théâtre. Sur la
portée. 7. Longue période. Passe con-
naître , par malveillance , les défauts des
autres. 8. Fait un dernier lavage. Fut le
nom de la Perse pendant quinze ans.
9. Un troupeau de boutons. Prénom
masculin . 10. Evêché normand. Nom
d'un canal dans les Pyrénées.

SOLUTION DU PROBLÊME
PRÉCÉDENT

Horizontalement. — 1. Sarabandes. 2.
Yponomeute. 3. Nébuleuses . 4. Crest ;
mers. 5. Oc ; oie ; ni. 6. Pédant ; fil. 7.
Evin ; émise. 8. Réel ; île. 9. Massacrera.
10. Aïe ; siéras.

Verticalement. _ 1. Syncope ; ma. 2.
Apercevrai . 3. Robe ; dièse. 4. Anus ;
ânes. 5. Bolton ; las. 6 Ame ; ite ; ici.7. Neume ; mire. 8. Duse ; filer. 9. Eter-
nisera. 10. Sessile ; as.

Voulez-vous jouer avec moa ?

KEKSEKSA ? — Veuillez nous dire ce que représente la photogra-
phie ci-dessus. Vos réponses doivent être adressées, sur cartes
postales exclusivement, à la Rédaction de L'Impartial, jusqu'à

mercredi prochain dernier délai.

LE JEU DES DIFFÉRENCES. — Les petites erreurs commises par
notre dessinateur Laplace ont toujours le même succès : les répon-
ses exactes sont légions. Le sort a désigné M. Charles Girard,
domicilié 6, rue de France au Locle, qui recevra la récompense

habituelle.

— Il n'y a qu'à relever le tapis aux
quatre coins et emporter le tout I

— Caravaning indien.

Super mini
Si la direction du « Claridge »,

l'un des établissements les plus co-
tés de Londres, a admis les mini-
robes, on continue par contre à y
ref user l'entrée aux dames qui por-
tent pantalon , fut-i l  du soir.

Lundi soir, une jeune femme ac-
compagnée d'un gentleman à mous-
taches se présentait à l'entrée du
restaurant, vêtue d'un smoking. Le
maître d'hôtel, Luigi, lui refusait
l'entrée. Au bout de deux minutes
de discussion, elle enlevait son pan-
talon et allait dîner vêtue simple-
ment de sa veste... On n'avait ja-
mais rien vu de si mini au «.Cla-
ridge ».

— Abandonne-le donc, tu n'as
quand-même pas de bras assez
longs pour pouvoir t'en vanter !

I de
I tout

un
R peu

MagAzinE 

— Cela ferait peut-être moins ridi-
cule si tu prenais le volant, Amélie !

— Si cela peut vous consoler, je
peux vous dire, Moulin, que la ma-
chine qui doit vous remplacer a
coûté plusieurs millions I



Quelle est l'ampleur des obligations économiques
des pays du Proche-Orient à l'égard de la Suisse ?

Dans une petite question , le con-
seiller national Cadruvi (Grisons)
a demandé des informations sur
l'ampleur des obligations économi-
ques des pays du Proche-Orient à
l'égard de la Suisse , en particulier
en ce qui concerne la garantie des
risques à l' exportation.

Dans sa réponse , le Conseil f édé-
ral a relevé ce qui suit :

Les engagements de la Confédé-
ration résultant de la garantie con-

tre les risques à l'exportation ac-
cordée pour des livraisons à des
pays plus ou moins touchés par le
conflit  du Proche-Orient se sont
élevés , à la f i n  du mois de juin 1967,
à 133 millions de francs en c h i f f r e
rond.

Aussitôt après l'ouverture du con-
fli t , de nouvelles directives concer-
nant l'octroi de ladite garantie f u -
rent établies. Elles se basent sur la
« solidité du crédit » de chaque pays
en cause et demeurent en vigueur
jusqu 'à nouvel avis.

Des arriérés de transferts  provo-
qués par une pénurie de devises
n'existent que pour deux pays.

En plus des engagements commer-
ciaux envers la Suisse couverts par
la garantie contre les risques à l' ex-
portation , d'autres engagements
existent encore, à savoir ceux de la
République arabe unie et de la Tu-
nisie, provenant de la nationalisa-
tion de biens suisses.

Aucun indice laissant supposer
que les pays touchés par le conflit
du Proche-Orient ne rempliraient
pas leurs obligations envers la Suis-
se ne peut être constaté, (ats)

Nouvel ambassadeur d'Israël
Le nouvel ambassadeur d'Israël

en Suisse, M. Arie Lewawi est ar-
rivé ces jours derniers dans notre
pays. Il remplacera à son poste M.
Samuel Bentsur qui occupait ses
fonctions depuis 1962, et qui a été
récemment nommé directeur-géné-
ral adjoint du ministère des Affaires
étrangères à Jérusalem, (ats)

La mévente du beurre le plus cher du monde
oblige le Conseil fédéral à baisser son prix

10.000 tonnes de beurre sont actuellement stockées en Suisse ; une « cam-
pagne de vente à prix réduit » suffira-t-elle , même si elle dure plusieurs

mois, à résorber ces énormes excédents ? (photopress)

Dans sa séance d'hier matin, le
Conseil fédéral a décidé de mettre
sur pied une importante campagne
de vente à prix réduits du beurre
et du gruyère. Ainsi, le prix de la
plaque de beurre de cuisine frais
de 250 grammes coûtera désormais
1 fr. 95, alors que le prix du beurre
de table sera réduit de 1 fr. 50 par
kilo. De plus, l'Union suisse du com-
merce fromage (USF) a été auto-
risée à réduire de 50 fr. par quintal
le prix du gruyère de premier choix
produit durant l'hiver 1966-1967. Ces
mesures sont entrées en vigueur
hier déjà.

Au cours de cette séance, le Con-
seil fédéral a examiné la situation
régnant dans l'économie laitière, et
plus particulièrement sur le marché

du beurre. Ce dernier est caracté-
risé par des stocks deux fois plus
élevés que l'an dernier. Les causes
de cette évolution doivent être cher-
chées avant tout, estime le Conseil
fédéral , dans la forte augmentation
de la production du beurre qui ré-
sulte de l'accroissement des livrai-
sons de lait. De plus, les ventes de
beurre régressent d'une manière qui
s'est encore accentuée ces derniers
mois. Afin d'inciter le consomma-
teur à acheter du beurre et du
gruyère et ainsi de stimuler le pla-
cement de ces produits, tout en ré-
duisant les stocks excessifs, le Con-
seil fédéral a décidé de lancer cette
campagne de vente à prix réduit.
Certaines organisations de vente au
détail ont déjà commencé à vendre

ces produits a prix réduits peu
avant que le Conseil fédéral ait
formellement arrêté sa décision. Ce
faisant , elles ont apporté leur col-
labora tion dans l'application des
mesures nécessaires pour stimuler
le placement. Le Conseil fédéral es-
père que les consommateurs feront
un large usage des avantages offerts
par cette campagne et qu 'ils contri-
bueront ainsi à réduire le déficit
que cause le placement laitier. Pour
ce qui est de la couverture finan-
cière de cette campagne, le Conseil
fédéral a décidé qu 'elle sera finan-
cée par l'intermédiaire de ce qu 'il
est convenu d'appeler le compte lai-
tier. De ce fait , les producteurs de
lait participeront de façon appro-
priée à la couverture des pertes
supplémentaires de mise en valeur.
A cette occasion, le Conseil fédéral
constate qu'aux termes d'une dis-
position légale de caractère obliga-
toire, il est contraint , vu les pertes
de mise en valeur accrues, de rele-
ver le montant à assurer dont s'ac-
quittent les producteurs de lait , jus-
qu 'au maximum légal de 3 centimes
par litre à partir du 1er novembre
1967. -Le Département fédéral de
l'économie publique a en outre été
chargé de proposer pour cette mê-
me date, conjointement avec les mi-
lieux intéressés et après avoir pris
l'avis des organes consultatifs, d'au-
tres mesures ayant principalement
trait à la politique des prix et de
la production , et propres à endiguer
la production pléthorique de beurre.

(ats)

Dans la journée de jeudi, un esti-
vant français, M. Jean Mencik, in-
génieur, domicilié à Thann dans le
Haut-Rhin , effectuait une excursion
dans la région de la cabane Bri-
tannia , au-dessus de Saas-Fee.

Brusquement , le malheureux fit
un faux pas et bascula dans une
crevasse où il perdit la vie.

Son corps a été ramené à Saas-
Fee.

La victime était mariée, âgée de
57 ans, et père de quatre enfants.
Le corps sera ramené en France.

(vp)

Saas-Fee

Chute mortelle d'un
touriste français

L'Union syndicale contre les subsides
Main-d'œuvre étrangère : prise de position du Conseil fédéral

En 1963 déjà, le Conseil fédéral devait prendre des mesures limitant l'ef-
fectif de la main-d'œuvre étrangère. Ces restrictions avaient provoqué
divers remous dans les milieux patronaux principalement qui se voyaient
privés d'un personnel nécessaire à la bonne marche de leurs entreprises.
Le Conseil fédéral s'est à nouveau prononcé sur ce délicat problème. Son
rapport comporte trois variantes susceptibles d'apporter quelque assou-
plissement à une réglementation trop rigide. D'autre part, le Comité syn-
dical réuni à Baden, a pris connaissance du projet concernant la régle-
mentation sur la propriété foncière et après s'être prononcé favorablement
sur le projet élaboré pour le marché du fromage, il s'opposa à un subven-

tionnement des exportations.

Le Département fédéral de l'éco-
nomie publique, ainsi que le Dépar-
tement fédéral de justice et police ,
ont soumis aux gouvernements can-
tonaux ainsi qu 'aux associations
faîtières des employés et des sala-
riés, pour préavis, un rapport et des
propositions en ce qui concerne l'a-
ménagement des dispositions réglant
l'emploi de main-d'œuvre étrangè-
re. L'effectif total du personnel des
entreprises étant limité depuis le
1er mars 1963, c'est également le cas
de l'effectif des étrangers qui a dû
être réduit de 12 pour cent en tout
au cours de plusieurs étapes. Les
prescriptions relatives à la délivran-
ce d'autorisations d'accroître l'ef-
fectif des étrangers ont été établies
de manière fort restrictive. 'Cette
réglementation s'étant révélée ex-
trêmement rigide , il a déj à fallu
y apporter quelques assouplisse-
ments. Il a en particulier été né-
cessaire d'accroître de 10 pour cent
en deux phases l'effectif du per-
sonnel des entreprises. A fin 1967,
la limitation de cet effectif sera
supprimée. Comme le passage du
régime actuel à une limitation glo-
bale de l'effectif des étrangers pour
toute la Suisse suscite de nombreu-
ses craintes, U importe de procéder
par étapes, la limitation globale ne
devant être réalisée qu 'une fois que
la demande de main-d'œuvre se sera
quelque peu calmée.

Pour redonner à l'économie la li-
berté de mouvement nécessaire,
trois variantes sont proposées :
¦ Limitation globale de l'effectif

des travailleurs étrangers.

0 Libération par étapes des
étrangers de la limitation des ef-
fectifs, compte tenu de la durée du
séjour , avec réduction des effectifs
des entreprises au prorata des li-
bérations individuelles.

¦ Libération par étapes des
étrangers de la limitation des ef-
fectifs, compte tenu de la durée du
séjour , avec maintien de la réduc-
tion générale en pour cent de l'ef-
fectif des étrangers des entreprises.

DISCRIMINATIONS POUR
LES CONSOMMATEURS

Sous la présidence du conseil-
ler national Hermann Leuenberger,
le comité de l'Union, syndicale suis-
se a siégé à Baden.

Il approuva d'abord un projet de
préavis relatif à la réglementation
du marché du fromage. L'Union syn-
dicale s'oppose à toutes mesures qui
impliquent des discriminations pour
les consommateurs suisses. Elle se
prononce en particulier contre un
subventionnement des exportations
alors que les subsides destinés à
abaisser les prix à l'intérieur se-
raient supprimés. Lorsqu 'on affron -
te des difficultés générales d'écoule-
ment, des subsides sociaux sur le
plan national sont aussi nécessaires
qu 'un subventionnement des expor-
tations. Le comité se déclare en fa-
veur d'efforts accrus pour le déve-
loppement de la qualité et insiste
encore pour que les Suisses ne soient
pas plus mal traités que les impor-
tateurs étrangers, aussi bien en ce
qui concerne les prix que la qualité.

POUR UNE REDUCTION
PROGRESSIVE

Un autre préavis à l'autorité fé-
dérale relatif au projet de loi fé-
dérale sur des mesures complémen-
taires propres à encourager la pro-
duction animale fut également ap-
prouvé. L'Union syndicale suisse
s'oppose spécialement à l'introduc-
tion d'un système d'assujetissement
de l'exploitation de très grands trou-
peaux au régime du permis.

Après une discussion approfondie
relative à l'initiative populaire sur
la pénétration étrangère, le Comité
syndical se prononce contre ce
moyen inadéquat de résoudre un
problème complexe. Les mesures pré-
conisées par les initiants expose-
raient vraisemblablement l'ensem-
ble des travailleurs à des risques
économiques graves. Depuis des an-
nées, le Comité syndical préconise
une réduction progressive des ef-
fectifs excessifs de la main-d'œu-
vre étrangère, tout en condamnant
une xénophobie fâcheuse. Il consi-
dère que cette sage politique de ré-
duction progressive vers un équili-
bre souhaitable doit être poursuivie,
en tenant compte de la situation
économique et de la nécessité de
maintenir dans le pays une main-
d'œuvre étrangère de qualité. Le
Comité syndical appuiera toutes me-
sures appropriées en vue de favori-
ser l'intégration des travailleurs
étrangers au bénéfice du permis
d'établissement.

POUR COMMEMORER
LA GREVE DE 1918

Le Comité syndical prit encore
connaissance d'un projet présenté
par le Conseil fédéral pour la ré-
glementation de la question de la
propriété foncière. U exprime sa sa-
tisfaction que cette promesse ait été
tenue et que des prescriptions cons-
titutionnelles acceptables soient pro-
posées. Il espère que les adversaires
de l'initiative pour un droit foncier
moderne mettront en pratique la
volonté qu 'ils ont exprimée à la
veille de la votation du 2 juillet de
constitutionnelle à l'aménagement
du territoire et à la création d'un
droit foncier moderne.

Pour commémorer dignement le
cinquantenaire de la grève générale
de 1918, le Comité syndical décida
enfin de convoquer un congrès ex-
traordinaire de l'Union syndicale
suisse en novembre 1968.

A l'issue de cette importante séan-
ce de travail, les membres du Comi-
té syndical ont eu la bonne fortu-
ne d'être informés par le Dr Ru-
dolf Sontheim, délégué du Conseil
d'administration de la grande entre-
prise Brown Boveri et par ses col-
laborateurs, sur la politique à lon-
gue vue de cette maison relative à
la construction éventuelle de réac-
teurs atomiques à des fins pacifi-
ques, (ats)

Sur proposition du Département
fédéral de justice et police, le Con-
seil fédéral , en application de l'ar-
ticle 1, 2e alinéa, de son arrêté du
29 décembre 1948, visant la propa-
gande subversive, a confisqué 123
envois contenant au total 10.833
publications. Il s'agit principale-
ment de matériel de propagande
communiste destiné aux ouvriers
étrangers, qui a été importé entre
août 1966 et juillet 1967 et avait
été séquestré à titre préventif par
le ministère public fédéral. Ces
publications, en provenance de
France, de Belgique, de la RDA,
d'Italie et d'Algérie, sont rédigées
en langues espagnole, portugaise,
turque et grecque. Del plus deux
envois de matériel de propagande
d'extrême droite, provenant de
Belgique et contenant 300 fascicu-
les, ont été confisqués. Us contien-
nent des propos outrageants à
l'adresse des Juifs en général et
de l'Etat d'Israël, (ats)

Matériel de propagande
conf isqué

Asphyxie mortelle
en Argovie

En voulant pénétrer sans pren-
dre les précautions nécessaires dans
un silo à herbe , M. Ulrich Laich
âgé de 45 ans, agriculteur à Spei-
clierschwendi, en Appenzell Rhodes-
Extérieures, a été surpris par les
gaz mortels et n'a pu être ranimé,
Le malheureux était père de trois
enfants, (upi)

GJ*" PERROT DUVAL feMce

Huit morts en deux mois
Le centre antipoison , à Zurich, a

lancé une mise en garde contre le
danger des champignons vénéneux.
Au cours des deux mois écoulés, le
centre a dû s'occuper de près de
50 cas d'intoxication. Huit cas ont
été mortels. Us ont tous été provo-
qués par des amanites, dont on con-
naît trois espèces mortelles (ama-
nite phalloïdes fris) , de teinte ver-
te, et qui se confondent facilement
avec les champignons comestibles.
Le centre antipoison conseille vive-
ment aux amateurs de soumettre en
cas de doute leur cueillette à un
pharmacien ou à un expert asser-
menté, (upi)

Près de six millions
d'habitants en Suisse
Selon les données du Bureau f é -

déral de stat istiques, la Suisse comp-
tait au début de 1967 , 5.953.000 habi-
tants. Ainsi , en l'espace d'une an-
née , le nombre des habitants a aug-
menté d' environ 73.000 unités. Le
Canton de Zurich , avec ses 1 million
051.000 habitants vient en tête des
cantons (1966 : 1.039 million) , suivi
du canton de Berne avec 970.000
(960.000) . Puis vient le canton de
Vaud avec 486.000 (479.000) habi-
tants. Le canton le mo:,:s peuplé
est celui d'Appenzell-Rhodes In té-
rieures , avec 13.400 habitants , sans
changement par rapport à l'an der-
nier, (ats)

Champignonneurs,
attention !



INAUGURE
son bâtiment
de GROS

Le catalogue de Rochat , Cernier, débute
par une profession de foi : « La Maison
Rochat veut rester jeune. » Par une aimable
subtilité, elle avoue ses soixante-quinze
ans en disant i « Nous n'avons que trois
fois vingt-cinq ans. » Ainsi chacun peut
s'y reconnaître.
La quincaillerie est restée fjdèle à la vieille
demeure neuchâteloise et le patron arrose
lui-même les géraniums qui festonnent
la façade. C'est, parmi tant d'autres, une
manifestation de sa sensibilité et, avec
le temps, il y a des gestes qui se perfec-
tionnent I
D'ailleurs qui ne connaît pas le patron ?

M. Aimé Rochat est un commerçant dyna-
mique, actif, d'un caractère rayonnant et
cordial. Le commerce chez lui n'est pas
limité au négoce, c'est un moyen de se
faire des amis.

Les fournisseurs et les clients apprécient
la grande richesse d'expression de la pré-
sentation 1967-1969. La couverture repré-
sente les enfants de la maison, témoi-
gnage d'avenir et de continuité/ C'est
toujours un bon signe de mettre les en-
fants dans le vent !
Des nouveautés I Mais on en découvre
en masse.
Les cuisinières déclarent leur flamme aux
réchauds plus modestes. Les grils sont sur
la broche tandis que les gigots rêvent, en
général du four.
On peut prétendre également à l'équipe-
ment de grandes cuisines d'hôtel. Toute
la gamme est complète et les appareils
sont étudiés en fonction de l'esthétique
et des prix les plus raisonnables.
Voici des radiateurs mobiles ou fixes,
des chauffe-eau, chauffe-bains, des chau-
dières mixtes et des douches escamota-
bles pour les gens discrets I
Les grandes marques d'appareils de cuis-
son et de chauffage au gaz y sont repré-
sentées: REGENT, ENO, FAR, THERM'X,
S.B.M., TRIPLEX-BLANKA qui chacune riva-
lisent d'ingéniosité.
On lit les soixante-dix pages du cata-
logue comme un roman d'aventure. C'est
l'aventure à plein gaz à tous les étages
et à tous les services, avec un 'matériel
d'installations automatiques. Et pour plus
de commodité on prend possession d'un
émetteur infrarouge destiné aussi à l'arti-
sanat et à ((industrie.

Ce grand programme d'activité a pris
son plein essor dans le nouveau bâtiment
Rochat, à Cernier. Adaptée aux besoins
variés de l'entreprise, cette construction
d'environ 9000 m3 'est organisée pour
l'emmagasinage. Les entrepôts couvrent
une surface totale de 1700 m2 répartis
sur trois niveaux.
Au rez-de-chaussee, le garage er le quai
de chargement sont assez vastes pour
faciliter les serivces de livraisons et
d'expéditions avec plusieurs véhicules.
Les premier et deuxième étages comptent
chacun un entrepôt avec classement des
pièces détachées, ef un atelier, car la
maison assure le service après vente.
C'est une garantie sérieuse pour l'ache-
.teur qui bénéficie ainsi d'un maximum
de sécurité.
Les bureaux occupent une place impor-
tante et les locaux commerciaux et tech-
niques sont à la mesure de toute l'orga-
nisation.

Enfin, nous trouvons une magnifique salle
d'exposition où les divers appareils sont
à l'aise sur un tapis moutarde. C'est dans
cette salle confortable que M. Rochat
donne régulièrement des cours techniques
à ses clients commerçants.
La façade principale de l'immeuble dite
« à rideau » est d'une belle venue à
l'échelle de cette entreprise moderne.

Toute cela est traité avec goût et à la
rigidité d'un bâtiment industriel s 'ajoute
la note gaie et le brin de fantaisie qui
demeure dans le cœur du patron, pour
la plus grande joie de ses amis et de

"ses1 familiers. b S II ltwffOO

Souhaitons à M. et à Mme Rochat un
bon « soixante-quinzième ».
Heureux sont les gens qui ne traînent
pas un avenir derrière eux I Vive la
jeunesse I

BENOS
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MANUFACTURE DE BOITES DE MONTRES OR

cherche pour son département commercial

COLLABORATEUR
aimant les responsabilités, pour s'occuper de toute la partie commerciale,
comptable et organisation de bureau.

Faire offres accompagnées d'un currlculum vitae sous chiffre CA 18013,
au bureau de L'Impartial.

IMPRIMERIE DE TIMBRES-POSTE cherche
I

photographe
de reproduction

pour travaux soignés

un auxiliaire
travaux divers.

Places stables, caisse de retraite, semaine de 5 jours.
Entrée tout de suite ou à convenir.

Faire offres ou s'adresser à Imprimerie COURVOI-
SIER S.A., département hélio, 149, rue Jardinière,
2300 La Chaux-dc-Fonds, tél. (039) 3 34 45.

LA FABRIQUE DE BOITES OR
PIERRE-A. NARDIN

cherche pour son département polissage de La Chaux-
dc-Fonds

jeunes gens
et

jeunes filles
à former sur travaux de polissage et avivage de la
boite or.

Se présenter au bureau rue de la Serre 16, La Chaux-
de-Fonds.

Fabrique d'horlogerie connue dans le monde entier
pour ses montres de haute qualité désire s'assurer la
collaboration étroite et permanente d'un ou d'une

styliste
chargé (e) de la mise au point et du constant renou-
vellement de sa collection d'articles exclusifs. Les inté-
ressés(es) dont l'engagement à plein temps pourrait
être envisagé doivent disposer de sérieuses références
et fournir la preuve d'une expérience approfondie dans
l'esthétique horlogère.

Offres sous chiffre P 50177-28, à Publicitas S. A.,
2300 La Chaux-de-Fonds.

MONTRE S TERIAM

engageraient tout de suite ou pour date à convenir

RÉGLEUSE
CENTREUSES
EMBOÎTEURS

pour travail en atelier ou à domicile.

Prière de se présenter à nos bureaux , av. Léopold-
Robert 75, tél. (039) 2 94 44.

Représentant
Grâce à une publicité adéquate, les recommandations de notre clientèle
existante et comme maison d'excellente renommée, nos représentants
attitrés n 'arrivent plus à satisfaire les demandes de nos clientes.

Pour cette raison , nous cherchons
pour différentes régions

un collaborateur capable et dynamique. Un travail soutenu lui garantira
un revenu bien au-dessus de la moyenne.

Profession actuelle sans importance.

Candidat sans connaissances de la branche sera facilement initié.

Offres avec curriculum vitae , manuscrit , copies de certificats et photo
sous chiffre OFA 7449 N, à Orell Fussll-Annonces S.A., 1000 Lausanne.



La montagne de beurre
« Depuis quelques semaines, la Suisse

compte une montagne de plus, la
montagne de beurre. C'est une curieu-
se montagne, qu 'on ne gravit pas,
mais qui se hausse d'elle-même comme
un volcan, à mesure que monte son
prix. Comme elle n'est pas très solide,
qu'elle se situe à proximité du Palais
fédéral, nos autorités songent à l'é-
vacuer ».

C'est ainsi que l'on pourrait résumer
les opérations qui se préparent à Ber-
ne : on ne sait pas encore exactement
combien nous coûtera la transforma-
tion de la montagne de beurre en tar-
tines, mais il semble que Monsieur Du-
pont , contribuable participera au paye-
ment de quelques dizaines de millions
qui permettront d'offrir à la famille
Dupont, consommatrice, du beurre lé-
gèrement meilleur marché.

Quant au beurre suisse de 1er choix ,
les centrales beurrières le mettent en
plaques brut pour net (98 et 197 gr.)
dans un papier portant l'appellation
« Floralp » pour les commerces plus
« Sélects » que Migros ; mais elles l'em-
ballent dans un autre papier, en pla-
ques de 100 à 200 gr. net, pour cette
coopérative de consommateurs qui ,
pour ne pas abuser de ses clients, re-
fuse de vendre le papier au prix du
beurre. Or comme chacun sait d'une

part que le lait maigre, complètement
écrémé, est de loin la partie la plus
riche et la plus vitale du lait, et quo
d'autre par MIGROS ne vend quo
pour quelques dizaines de millions de
beurre par an , tout va pour le mieux
dans la meilleure des Suisses.

Par contre, si les porcheries payaient
le lait maigre un peu plus cher, com-
me c'est le cas en général dans les
pays voisins, nous pourrions vendre le
beurre moins cher. Nos autorités ose-
ront-elles prendre une mesure si cruel-
le à l'égard de nos frères inférieurs
fournisseurs de lard et de jambon ?

Auront-elles le courage de reporter
les hausses de prix aussi bien sur le
lait maigre que sur la matière grasse
du lait, et de bouleverser la langue
en modifiant le sens de l'expression i
faire son beurre ?

On peut aussi se demander si, dans
la situation actuelle, le pla n beurre-
fromage fonctionne encore, puisque la
fabrication de beurre ne joue plus le
rôle de soupape de sécurité.

De toute façon , la Butyra et le gou-
vernement ne peuvent laisser se perpé-
tuer cette invraisemblable chose : qu 'u-
ne ménagère lance l'idée de grève de
l'achat, et la Butyra accouche d'une
montagne... de beurre !

Le chocolat
ne doit pas augmenter

¦yoÛT 'ment de Migroîf'Œ WT^HWK|
MP^Pbupes mieux compte de WHKence de MrçM

2 septembre 1967 Huiîe de ricin . l^B^>OHf^i*̂ ^^#0M|̂ M|l 90 c. le' litre
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Le prix du chocolat au lait « populaire » des grandes marques passera le 1er
septembre de 60 à 70 centimes les 100 gr. La hausse est de 16%. Les fabricants
justifient cette mesure par la hausse générale des prix. Le directeur de la
« Convention chocolatière », (qui groupe les associations des industries du cho-
colat de marque à prix imposés) a affirmé entre autres, dans une conférence de
presse, que le prix du sucre était monté. U aurait même doublé. Mais ce direc-
teur ne dit pas en combien de temps ! Car ce n'est pas ces dernières années
que cela s'est produit. Ce serait plutôt le contraire. En effet , après la hausse
passagère de 1963, où le sucre était monté à environ 135 fr. les 100 kilos, il était
aussitôt fortement redescendu. En 1964 déjà le sucre revenait à 76 fr. dédouané,
franco fabrique. Actuellement il revient à environ 68 fr. Une donnée aussi fausse
que celle du prix du sucre laisse planer les plus grands doutes sur la justesse
de la calculation qui prétend justifier une hausse de prix. On se demande d'où
viennent ces 10 centimes d'augmentation. Les fabricants ne comptent-ils plus
par sou ? Il est vrai que les salaires et certaines matières premières ont récem-
ment augmenté, mais les entreprises qui savent rationaliser leur travail par -
viennent à absorber ces hausses. Et ces fabricants de chocolat de marque ont
probablement inclus dans leur généreux calcu l de marge des réserves dont les
consommateurs pourraient aussi une fois bénéficier !

Le Conseil fédéral ne nous en vou-
dra pas de rappeler ici nos mouve-
ments de colère contre les Incohéren-
ces d'une politique de hausse de prix,
qui frappe en plein les gens à ressour-
ces modestes, dont la vieillesse cons-
titue une large part. Or la vieillesse
ne serait plus assortie de son cortège
de maladies, si l'alimentation des gens
âgés était assez saine et abondante.

Votre « lait quotidien »
à MIGROS !

Lait pasteurisé
t fraîcheur MIGROS • en TETRA PAK

1 litre -.95
% litre -.50

M-Drink
pasteur isé, avec se ulement 2,8 % de
gra isse lactée

1 litre -.80
% litre -.45

Mais pour bien se nourrir, il ne faut
pas devoir trop compter. Ce qui vaut
pour le Suisse moyen ne vaut pas pour
tous ceux qui sont au-dessous de la
moyenne. Et il y en a beaucoup par-
mi les plus de 65 ans...

C'est pourquoi nous serons encore
plus heureux si le Conseil fédéral, una-
nime à souhaiter beaucoup de bien à
ceux qui nous ont précédés dans la
vie active, prenait aussi à l'unanimité
des décisions économiques qui ne
contredisent pas ses bonnes Intentions.

Quant à nous, avec l'Alliance des
Indépendants, nous continuerons de
lutter pour une vieillesse non seule-
ment pleine de dignité et de sagesse,
mais aussi de ce rayonnement que
donnent l'indépendance matérielle, la
sécurité et même le confort de la ta-
ble, du logement, des loisirs. Alors, on
se réjouira d'atteindre un âge avancé,
et la vieillesse ne sera plus une char-
ge pour tous, mais le temps de la sa-
gesse qui manque à notre monde, gé-
néreuse, patiente, sans ambition.

Du poulet sur mesure
Il y a beau temps que le poulet n'est

plus un luxe réservé aux gens très ai-
sés. C'est resté un repas de fête, mais
un repas de fête que chacun peut s'of-
frir, surtout s'il sait bien le préparer.
Le problème actuel, c'est le temps que
prend la préparation du poulet ; car
tout le monde n'est pas à son four
durant la matinée. Est-ce pourtant une
raison de se passer de poulet ? Pas du
tout. Car nous avons résolu ce pro-
blème, et en même temps, (ce qui est
tout aussi important) celui de votre
préférence pour tel ou tel morceau.

En achetant nos emballages de mor-
ceaux de poulets (cuisse, ailes,
blancs...) vous pourrez préparer rapide-
ment votre viande à la poêle ; vous
vous évitez les difficultés du découpage
du poulet , et vous pouvez vous régaler
du morceau qui vous plait le plus.
C'est une bonne manière d'éviter par
exemple les complots entre les en-
fants pour enlever les meilleurs mor-
ceaux !

Mais si certains gourmands imagi-
nent un festin sous la forme de tout
un plat de cuisses de poulets rôties à
point, faites aussi confiance aux Amé-
ricains qui accordent un intérêt parti-
culier au blanc de poulet. Car c'est
bien la partie noble du poulet. Avez-
vous alors remarqué à quel prix vous
pouvez acheter le blanc de poulet à
MIGROS ?

Notre offre :

morceaux de poulets
Paquet bleu : cuisses supérieures

la livre 3.75
Paquet vert : cuisses inférieures

la livre 3.75
Paquet j aune : blancs de poulets

la livre 3.50

Voir venir la vieillesse avec joie...
«Il est toujours joli le temps passé...»

a fort bien remarqué Brassens. Et c'est
parce qu 'il est facile de l'idéaliser, de
ne garder que les bons souvenirs de
la jeunesse. Mais le poète à la pipe
nous rappelle : « Si je connus un temps
de chien, certes, c'est bien le temps de
mes vingt ans ! Cependant je pleure
sa perte. Il est mort, c'était le bon
temps ! » Et ne remontons pas à nos
dix et quinze ans, où nous avons ap-
pris le goût de la liberté plus souvent
dans la désobéissance et la révolte
que dans l'accès aux responsabilités
qui devraient former l'homme !

Mini-pullé ,H"U ' rItriJ
en nombreuses variations —
nouveau, jeune, dernier cri —

seulement 18 ffanCS!

Et l'autre bout de la vie, cette fin
de vie chère à Ramuz ? Notre poète
romand avait de bonnes raisons d'en
attendre beaucoup, car il avait large-
ment reçu sa part de soucis de jeu-
nesse. Le gouvernement suisse est au-
jourd'hui du même avis que lui. Et si
le rapport de la Commission fédérale
d'études sur la vieillesse est plus pro-
saïque que les pages de l'écrivain,
c'est qu'il aborde systématiquement la
question des conditions de vie des gens
âgés, et se montre préoccupé de tous
leurs aspects.

Nous sommes heureux de voir notre
gouvernement proposer aux Chambres
$6 réfléchir sur 6(1 propositions à ce
sujet. L'essentiel, c'est qu 'il met en
évidence ' 'le rôle de l'argent. Car si
après l'âge des expériences plus ou
moins pénibles, l'homme et la femme
parviennent à l'âge de la sagesse, on
voudrait que vieillesse rime avec une
certaine richesse, et que la retraite
soit l'âge des voyages, de la culture,
du délassement...

Calibre
19 électrique
Quel industriel s'in-
téresserait à la fa-
brication de ce cali-
bre pour lequel nous
avons tous les outil-
lages pour manufac-
turer l'ébauche ?

Case postale 51,
1211 Genève 8.

M-telstar
— une telle chemise, on n'en avait
jamais vue I Impeccable sans repas-
sage — un seyant réellement par-
fait — au prix MIGROS :

19 francs !

Bouquet stretch
un nouveau bas aux multiples avan-
tages: sans jamais de pli, NYLSUISSE,
premier choix, nouvelles ' feintes mode
Inka et Maya — *5f\

éL.ij xJ

GFF 
p|| T^ins spéciaux et bonnes correspondances

/jfappl pour le grand corso fleuri de la 20me Braderie

DIMANCHE 3 SEPTEMBRE

Le Locle - La Chaux-de-Fonds

12.13 12.46 13.12 13.47 dép. Le Locle arr. 18.03 18.18 19.01 20.10
I 12.51 13.17 13.53 ? Le Crêt-du-Locle A 17.57 18.13 I 20.05

12.22 12.56 13.25 14.01 arr. La Chaux-de-Fond; dep. 17.47 18.04 18.54 19.56

Neuchatel - La Chaux-de-Fonds

10.51 12.10 13.05 13.13 dép. Neuchatel arr. 17.56 19.09 19.22 20.52
10.56 12.16 13.22 I Corcelles-Peseux A 19.01 19.14

I 12.45 13.47 Geneveys s/Coffrane 18.37 18.48
11.16 12.53 13.53 T Les Hauts-Geneveys 18.30 18.42 20.31
11.25 13.05 13.35 14.03 arr. La Chaux-de-Fonds dép. 17.25 18.18 18.29 20.22

Bienne - La Chaux-de-Fonds

10 20 10.50 12.20 13.30 dép. Bienne arr. 18.55 19.15 20.27 20.32
10.41 11.08 12.41 13.49 Sonceboz A 18-30 18-59 20 00 20 - 13

I ll.n 12.45 Corgémont 18.27 19.57
11.14 12.52 Cortébert 18.22 19.53

10 50 11.18 12.57 13.57 Courtelary 18.15 18.52 19.48 20.06
I 11.20 13.00 Cormoret 18.12 19.45

11.23 13.04 Villeret 18.08 19.41
10 57 11.26 13.12 14.03 Saint-Imier 18.05 18.46 19.38 20.00

I 11.31 13.19 I Sonvilier 17.58 19.31
11.36 13.26 Y Renan 17.53 19.25

11.13 11.46 13.38 14.17 arr. La Chaux-de-Fonds dép. 17.40 18.24 19.13 19.46

Autres horaires et renseignements dans toutes les gares et stations
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%S" I_T"?1*̂ »—. îËt^̂ ^̂  ̂ ot loa d'oçjue'iem.

_m̂ ^̂ ^̂ ^̂ °̂ "m"̂  ̂ 0̂̂  ̂ y^'- -- J'̂  ̂ Acorola SA Zurich, Distributeur:
^̂ ^^̂ ^̂  *̂  ^^W%r Aldepha SA, 8032 Zurich

Mtmçae cf e laùéctâ
1200 Genève, 11, rue d'Italie

Tél. 022 25 6265

Institut pédagogique
^^^^^^  ̂ Jardinières d'enfants.
¦ institutrices privées

Luw Contact loumaller
avec les enfants.
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Un abonnement à « L'Importit! »
vous assure un service d'informations constant
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Le spécialiste

D 9 de la branche
vous ren-
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V ^fxfrnffHB TURMIX.

[ôjSEgSjl Timbres postaux du Llech-
fê$çAj£il tenstein — Carnets de choix

lit™* 
En soumlssion pour 3 Jours,

•'IIES expédiée PHILTRADING
[Bs||j 9494 SCHAAN-25.

rjgaŒsa^
Pour assurer la réussite
de votre course

Jubilé
consultez dès maintenant le
spécial iste des voyages de
sociétés pour tous pays

Devis gratuits

¦wS/TERPEAUX LAUSANNE

VOYAGES D'AUTOMNE
16-18 sept. Munich - Fête de la Bière Pr. 174.—
4-5 nov. Dijon - Foire gastronomique Fr. 72.—

Excursions d'un jour
COMPTOIR SUISSE à LAUSANNE
10, 13, 16, 17, 20, 23, 24 septembre

17 sept. Chutes du Rhin - Ile de Mai-
nau - Kloten Fr. 32.50

18 sept. Sochaux - Visite des usines
Peugeot Fr. 19.50

24 sept Liitzelfliïh, Exposition de dahlias,
avec excellent diner Fr. 26.50

27 sept. Zaziwil, Bràchete, foire ar tisa-
nale, y compris le souper Fr. 26.50

29 oct. Course-surprise avec un excel-
lent diner de chasse Fr. 32.—

mïïBËmWÊÊÊmmWBÊmWBS&ÊBMÊm

Cuisses de poulets

La recette de la semaine :

Chauffer 50 gr. de dés de lard dans
un peu de graisse et faire rôtir de
tous les côtés des cuisses de poulets
Optigal , puis ajouter 1 oignon coupé
en rondelles et le laisser brunir légè-
rement. Mouiller avec V- litre de bouil-
lon de poule (cube) . Epicer d'une poin-
te de ' couteau de paprika et d'une
prise de sel et laisser cuire jusqu 'à ce
que les cuisses de poulets soient bien
tendres. Ajouter 3 cuillerées à soupe
de farine délayées dans un verre d'eau
et faire cuire encore 2 minutes. Sor-
tir les cuisses, les dresser sur un plat ;
terminer la sauce avec 2 dl de crème
aigre... mmh !

17994

A LOUER
plusieurs boxes ou
stalles pour chevaux
avec pu sans pen-
sion.
Prix modérés.
Etienne Favre, Le
Col-des-Roches, tél.
(039) 5 44 66.



En ( absence d'Anquetil, les Italiens favoris sur route
Vers la conclusion des championnats du monde cyclistes

Le meeting des championnats du monde 1967 s'achèvera aujourd'hui et
demain par les épreuves individuelles sur route. Le circuit choisi (départ
et arrivée à Heerlen) est long de 13 km. 259. C'est un parcours trompeur.
Il paraît , à la première reconnaissance, peu difficile , car la côte princi-
pale n'a rien d'impressionnant. Mais celle-ci est suivie d'un long faux
plat et si le vent souffle défavorablement — selon les Hollandais, il y a
toujours du vent dans cette région — elle provoquera des cassures dans
le peloton et , à la longue, elle peut créer la décision. Il y a, en outre,
d'autres portions de route assez traîtresses car elles permettent l'usage
des grands développements mais ne sont pas toujours très roulantes. Enfin ,
il y a une descente sinueuse et dont la chaussée est étroite. Certains la
qualifient même d'acrobatique. Et s'il devait pleuvoir, elle serait très diffi-
cile à négocier. Elle aussi peut provoquer la dislocation du peloton et ,
comme elle est suivie de plusieurs virages, les regroupements ne s'effec-

tueron t nas systématiquement.

Circuit sélectif

Une Neuchâteloise
au départ

L'Italien Gianni Motta , qui a beau-
coup roulé sur le circuit , déclare d'ail-
leurs qu 'il sera sans doute plus sélec-
tif qu 'il ne parait au premier examen.
Mais tout dépendra du vent. S'il de-
vait souffler favorablement dans la
montée, puis sur le faux-plat qui suit
cette montée, il est certain qu 'il nivel-
lerait les valeurs. Ce sont les dames
qui , samedi à dix heures, utiliseront ce
circuit les premières. Elles effectueront
quatre tour (distance totale 53 km. 036).
La tenante du titre , la Belge Yvonne
Reynders, sanctionnée à Amsterdam
pour usage de stimulants, ne poun-a
défendre son bien. La Hollandaise Cor-
nelia Hage, deuxième en 1966, la Lu-
xembourgeoise Elsy Jacobs, l'Anglaise
Béryl Burton , la Belge Marie-Rose
Gayard et la Française Lily Herse fi-
gurent parmi les favorites. La Suisse
sera représentée ici par la Neuchâteloi-
se Cosette Quebatte.

Chez les amateurs
Les amateurs effectueront samedi a

partir de 13 heures quinze tours (au to-
tal 198 km. 855). Comme chaque an-
née, des surprises ne manqueront pas
d'être enregistrées. Toutefois, il semble
logique de prévoir que les Hollandais
(Wagtmans, Duyndam , G. Harings et
Pijnen) , les Français (Guimard , Bothe-
rel , champion du monde 1965, Claude
Guyot, Robini , vainqueur du dernier
Tour de l'Avenir) , les Italiens (Balasso ,
Bianco, Conti , Giaccone, Peschielan) et
des représentants de l'Est comme les
Soviétiques Petrov , Saidchuchkine, les
Polonais Gawlicek et Magiera , seront
les plus à l'aise sur ce circuit. En cas
d'arrivée au sprint , le Français Gui-
mard . coureur le plus rapide du der-
nier Tour de l'Avenir, posséderait une
chance sérieuse.

Les prof essionnels
Dimanche à 10 heures, ils effectueront

20 tours de circuit , ce qui représente une
distance totale de 265 km. 180. Les Ita-
liens, sur place depuis près d'une semai-
ne, et les Belges, venus très tôt eux aussi,
pai-aissent devoir être les plus dangereux
rivaux des Hollandais , emmenés par Jan
Janssen. Motta et Gimondi ont longue-
ment roulé sur le circuit , alternant les
longues sorties avec les entraînements
plus courts mais plus rapides derrière
les voitures de leui-s directeurs sportifs.
Les deux chompians italiens, ainsi qu 'A-
dorni et Balmamion, n'ignoraient déjà
plus rien du circuit alors même que le
tenant du titre, l'Allemand Rudi Altig, et
les Français n 'y avaient pas encore «mis
leurs roues*. Eddy Merckx sej- a égale-
ment l'un des grands favoris. Le jeune
Belge , dont on n 'a pas oublié les proues-
ses accomplies en début de saison , était
venu il y a un mois, effectuer une recon-
naissance approfondie. Il ne sera pas
pris au dépourvu lui non plus et on
déclare, dans son entourage , que sa
chute du dernier championnat de Bel-
gique n 'est plus qu 'un mauvais souvenir.

Robert Hagmann portera les espoirs
helvétiques.

Mais, dans le camp belge, on dit éga-
lement beaucoup de bien du jeune sprin-
ter van Ryjckegem, qui est en grande
forme.

Les f avoris
Le tiercé généralement cité à Heerlen

est le suivant : Eddy Merckx , Gianni
Motta et Jan Janssen . Ce dernier , dont
les mérites sont maintenant unanime-
ment reconnus dans son pays, ce qui n 'a
pas toujours été le cas, est capable de
renouveler sa victoire de 1964. Avec lui ,
Karstens et de Roc porteront l'essentiel
des espérances d'un public que l'on pré-
voit nombreux, surtout dimanche. Chez
les amateurs comme chez les profession-
nels, les chances helvétiques sont res-
treintes, quoiqu 'une bonne surprise soit
toujours possible. Les professionnels
seront privés du champion suisse Frédy
Ruegg, suspendu pour usage de produits
stimulants. Les chances suisses seront
défendues par Binggeli , Brand , Hag-
mann, Maurer, Peter Abt , Vifian , Spuh-
ler et Louis Pfenninger. Fritz Pfennin-
ger , malade, a dû être remplacé au der-
nier moment par Peter Abt.

Les chances helvétiques
Malgré l'excellente performance de la

veille dans la course par équipes con-
tre la montre, tout ne va pas pour- le
mieux dans le camp des amateurs. En
effet , les ambitions du nouveau cham-
pion suisse Schnetzler , il désire que
toute l'équipe soit à sa disposition —
posent de sérieux problèmes à Oscar
Plattner. En principe, ce dernier a dé-
cidé le contraire. La course de samedi
a été activement préparée. Après avoir
reconnu le parcours, les coureurs ont
demandé aux mécaniciens les oraquets
qu 'ils désiraient. Peter Atzli , qui est
actuellement le plus en forme, a de-
mandé le plus grand . Le seul Romand
de l'équipe, Jean-Pierre Grivel , est
quelque peu handicapé par une grip-
pe. Il n 'a plus de fièvre mais il est
encore un peu enrhumé. Le toute fa-
çon, il est partant certain.

Chez les professionnels, les Genevois
Binggeli et Vifian sont arrivés à Heer-
len jeudi soir après avoir disputé un
critérium à Arras, où Binggeli s'est
classé huitième. Ils ont devancé de
peu les autres coureurs à l'exception
de Maurer et de Louis Pfenninger ainsi
que du directeur sportif Griessaber , qui
étaient attendus pour vendredi après-
midi. Les représentants suisses ont re-
connu le parcours , qu 'ils trouvent dif f i -
cile , notamment la côte. Vendredi , Ro-
bert Hagmann s'est longuement en-
traîné et il n 'est rentré diner que vers
13 h. 30. Il espère bien se réhabiliter.
Le Bâlois Abt a déclaré être heureux
de sa selectioru.de tiernipte .minute tan-
dis que Spuhler dit se sentir beaucoup
mieux qu 'au centre de la saison.

Toujours le doping
Trois nouveaux coureurs, les profes-

sionnels italiens Arienli , Fagfin et For-
noni , ont été reconnus coupables de do-
ping, et l'Espagnol Timoner , qui a re-
fusé de se soumettre au contrôle, a été
frappé d'une suspension. Le communi-

Le parcours des routiers

que officiel de l'Union cycliste interna-
tionale diffusé vendredi soir à ce sujet
est le suivant :

« Les coureurs professionnels Luigi
Aricnti (Italie), Leandro Faggin (Ita-
lie) et Giacomo Fornoni (Italie), dont
les analyses lors du contrôle anti-doping
sont positives, selon le rapport de la
Commission médicale du 1er septem-
bre, sont mis hors courses des épreuves

des championnats du monde auxquel-
les ils ont pris part. Us sont frappés
d'une amende de 2000 francs français.
Quant au coureur professionnel Guil-
lcrmo Timoner (Espagne), qui a refusé
de se soumettre au contrôle, il est mis
hors course du championnat du mon-
de de demi-fond et frappé d'une amende
de 6000 francs français et d'une sus-
pension d'un mois à partir de ce jour ».

Football

A la suite du rejet par le Racing
de Buenos Aires des dates propo-
sées — 20 septembre pour- le match
aller à Glasgow et 27 septembre
pour le match retour à Buenos Ai-
res — par le Celtic de Glasgow pour
la finale intercontinentale des clubs
champions, les responsables de la
formation écossaise ont fait savoir
qu 'il ne leur sera pas possible de con-
clure les matchs pour le mois d'oc-
tobre comme le souhaitent les Ar-
gentins. Le programme d'octobre du
Celtic est, en effet, extrêmement
chargé et il lui est impossible de
disputer la finale de la Coupe à cet-
te époque . Deux dirigeants de la
formation sud-américaine se ren-
dront en Ecosse la semaine prochai-
ne afin de trouver un terrain d'en-
tente. Par ailleurs, il a déj à été dé-
cidé que l'éventuel match d'appui
se déroulerait à Santiago du Chili.

Avant la f inale
intercontinentale

Une médaille d or pour la Suisse
Aux Jeux universitaires de Tokyo

A Tokyo, la sixième journée des Ses Jeux universitaires d'été a été mar-
quée par le succès de l'escrimeur genevois Denis Chamay (25 ans) , qui a
enlevé la médaille d'or à l'épée. Denis Chamay a totalisé quatre victoires
et une défaite dans la poule finale. II a été battu par l'ancien champion
du monde, l 'Autrichien Roland Losert. Le second Suisse qualifié, le Ber-
nois Christian Kauter, a pris la cinquième rang avec deux victoires, dont
une acquise aux dépens de Losert . Ce succès, le troisième dans l'histoire
des Jeux universitaires d'été, a été vivement accueilli dans la petite

délégation helvétique.

Devant 15.000 per sonnes
Environ 15.000 spectateurs ont suivi

les épreuves d'athlétisme. Grâce au
champion d'Europe Bodo Tuemmler ,
l'Allemagne a enlevé le 1500 m., ga-
gnant ainsi sa quatrième médaille d'or.
L'Italien Edy Ottoz a réédité sur 110
mètres haies sa victoire de 1965 à
Budapest . La vedette de la journée a
été l'Autrichienne Liese Prokop-Sykora,
qui a remporté la médaille d'or du
pentathlon et celle de bronze du saut
en hauteur. Pour sa part, la Suédoise
Elisabet Ostberg, qui , trois jours après
son 27e anniversaire, s'est attribuée la
médaille d'or du 400 m. dans les sé-
ries du relais 4 x 100 m., l'équipe des
Etats-Unis, formée de Tommie Smitt,
des Hurdleds Copeland et Whitney et
du perchiste Bob Seagren , a dû se
contenter du deuxième meilleur temps
avec 40"7 derrière l'Italie et la Gran-
de-Bretagne, toutes deux créditées de
40"3.

Le tournoi de tennis s'est achevé par
les finales des simples. Chez les mes-
sieurs, le Japonais Isao Watanabe (25
ans) a aisément disposé de son com-
patriote Kamizawumi en deux sets. Du
côté féminin , l'Anglaise Nell Truman
(21 ans) a dû concéder un set à la
Hollandaise Adda Bakker.

A l'issue de cette journée, la répar-
tition des médailles est la suivante :
Etats-Unis 27 (or), -6 (argent) , 5 (bron -
ze) — Japon 11-12-22 ¦— Allemagne 4-
3-3. Pour sa part , la Suisse, après le
succès de Denis Chamay, figure par-
mi les 15 nations ayant gagné une
médaille d'or.

Qui est Denis Chamay ?
Le Genevois Denis Chamay, qui vient

de remporter la médaille d'or de l'é-
pée individuelle des Jeux niversitai-
res, à Tokyo, sait de qui tenir. En
effet, son père, Mac Chamay, fut fi-
naliste des championnats du monde
dans cette même discipline, en 1947 à
Lisbonne (par équipes) et en 1951 à
Stockholm (individuelle) . Denis Cha-
may, qui est né le 12 décembre 1942,
habite Collonge-Bellei-ive , la même
commune genevoise que le coureur cy-
cliste Francis Blanc. Il est ingénieur
électricien diplômé du Polytechnicum
de Zurich. U pratique l'escrime depuis
l'âge de 12 ans. Il débuta sous la di-
rection de son père avant d'être l'élève
de maitre Leveillé , le professeur de la
Société d'escrime de Genève. Denis
Chamay est un sportif complet. U pra-
tique également le ski — très bien se-
lon son père — et le yachting.

Tel père, tel f i l s
€ En apprenant sa qualification pour

le tour final , je pensais qu 'il ferait au
mieux deuxième ou troisième. Je suis
dono le premier surpris. Avant son dé-
part, nous nous sommes souvent en-
traînés ensemble. Denis compléta sa
préparation par des séances de cross-
country », a déclaré son père à l'agen-
ce Sport-information. M. Marc Chamay
a encore poursuivi : « Nous avons le

même style et nos assauts sont sou-
vent acharnés mais sa jeunesse l'em-
porte. Denis, à mon avis, est encore
meilleur dans les compétitions par
équipes. U sait donner le moral à ses
camarades » .

Pour la troisième f o is
C'est la troisième fois que Denis

Chamay participe aux Jeux universitai-
res. Il a pris part aux Jeux de 1963
à Porto Allègre, au Brésil (4e place
pour la Suisse à l'épée) et à ceux de
1965 à Budapest. Par ailleurs, il re-
présenta la Suisse aux championnats
du monde de Moscou et récemment à
Montréal. Au Canada , il a remplacé
Steininger . Comme il se trouvait à San
Francisco, son père lui télégraphia de
rejoindre immédiatement Montréal. Cet
été, il a été diplômé de l'Ecole euro-
péenne des affaires de Fontainebleau.

Les trois Suisses
Avec Hermann Gericke (100 m . dos)

en 1951 à Luxembourg et Walter Tschu-
di (pentathlon) en 1955 à Saint-Sébas-
tien , Denis Chamay est le troisième
Suisse à remporter une médaille d'or
lors des Jeux universitaires d'été.

Les espoirs de l 'équipe du Val-de-Ruz sont actuellement, à la veille de la
reprise du championnat , en bonne forme.  Prenant part au tournoi réservé
aux juniors B, à Saint-Imier, les joueurs du Val-de-Ruz se sont finalement
imposés face  à l'équipe de Saint-Imier, les penaltys c ant été décisi fs .
Score 0-0 , à l'issue de la f inale .  Voici les résultats, (groupe A) :  Saint-Imier I -
Floria Chaux-de-Fonds, 7-0 ; Cortaillod - Floria Chaux-de-Fonds, 1-0 ;
Saint-Imier I - Cortaillod. 2-0. Groupe B :  Saint-Imier I I  - Fontainemelon ,
0-1 : Le Parc - Saint-Imier II , 0-2 ; Fontainemelon - t.c Parc Chaux-de-
ronds, 2-0. Finale : Sain t - Imier  I - Fontainemelon , 0-0. (Pho to  Schneider)

Les iyniors de FontainemeEûii en forme

Honneur à Benvenuti
à New York

Boxe

La direction du Madison Square Gar-
den de New York, où l'Italien Nino
Benvenuti défendra le 28 septembre
son titre mondial des poids moyens
devant l'Américain Emile Griffith , se
préparc à réserver un accueil excep-
tionnel au boxeur transalpin , qui arri -
vera le 7 septembre à bord du 'rans-
atlantique « Raffaello ». Lorsque le na-
vire pénétrera dans le port , il sera sur-
volé par un avion qui traînera un
énorme calicot portant l'inscription
« Bcnvcnuto Benvenuti ». Un autre
tracera dans le ciel les mots « Nino is
back » (Nino est de retour).

Début des championnats
du inonde

R —
Ski nautique

Les championnats du monde ont dé-
buté sur la rivière Magog, à Sherbrooke,
par les éliminatoires du slalom masculin
qui ont permis au Genevois Jean-Jac-
ques Zbinden , champion d'Europe , de se
qualifier , mais de justesse, pour la finale.
Retardées par le mauvais temps, ces éli-
minatoires se son t déroulées par un
temps très frais et sur un plan d'eau
calme. Ce ne sont pas moins de 58
skieurs qui y ont participé.

A l'issue du premier tour , qui fut en-
core fatal au Suisse Pierre Clerc, cham-
pion d'Europe de saut, éliminé dés le
premier parcours, seize skieurs étaient
encoi-e en lice pour avoir réalisé quatre
parcours complets (corde à 19 et 17 mè-
tres) . Parmi eux, on trouvait Jean-Jac-
ques Zbinden et un second représentant
helvétique, Eric Bonnet. Le second tour
(corde à 15 m., puis à 13 m.) , devait éli-
miner trois nouveaux concurrents : Bon-
net tout d'abord , puis l'Américain Ricky
Mccormick et le néo-Zélandais Vaugh
Bullivan. L'Américain Chuck Steam et
le Français J.-J. Potier ont obtenu le
même résultat mais le jury a décidé de
ne pas leur faire disputer de barrage
et de les qualifier tous deux pour la
finale, qui réunira ainsi treize skieurs
au lieu de douze, comme prévu.

¦ 
Voir autres indu  mations

sportives en page 31

A la suite des incidents qui s'é-
taient produits lors du match Bâle-
Bienne du 27 mai 1967, le Comité
de ligue nationale a pris les sanc-
tions suivantes :

£ Le joueur Markus Pfir ter  (Bâ-
le) est suspendu pour quatre matchs
officiels pour voies de fait ;

0 Le joueur Bruno Michaud (Bâ-
le) est suspendu pour trois matchs
officiels pour voies de fait.

Les joueurs en cause et le FC
Bâle ont la possibilité de déposer
un recours dans les huit jours au-
près du Tribunal arbitral de l'asso-
ciation.

SEVERES MESURES
POUR BALE



Samedi 2 septembre à 20 h.30 COtlCert deS VieilIeS-Chai1SOnS A 22 h 15, DANSE
Halle-Cantine - Saignelégier avec l'orchestre

P ï̂fal ÂDI ETTE 7AI Â accompagnée Pierre VALMER de Genève
Entrée : Fr. 5.-, danse comprise l%t?ïllCl l nllLfc 1 I L fcWfc#^ par son orchestre (5 musiciens professionnels)

i

La Société suisse d'assurance contre les accidents,
V| à Winterthur , met au concours des postes d"

inspecteurs
d'acquisition

yg | prVViïi

I pour les villes de
- Neuchatel, La Chaux-de-Fonds, Le Locle
3 ainsi que pour le vallon de Saint-Imier.

I L'activité, variée et intéressante, consiste à donner des | ;;;
\ conseils à notre importante clientèle, à l'élaboration et

l'exécution de plans d'acquisition et de projets d'assurance l
ainsi qu'à la conclusion de nouvelles affaires dans les |v 4

- branches exploitées par la compagnie. IV V§
Ipffil §* ;

Il s'agit d'une situation indépendante pour personne |p
dynamique, dans la force de l'âge, ayant le contact facile.
Le candidat ne connaissant pas l'assurance, mais possé-

1 dant une formation commerciale, recevra une instruction ? 'J
technique approfondie. VI;. im
Nous offrons : place stable et bien rémunérée, climat ;
de travail agréable, caisse de retraite .
Les offres manuscrites, qui seront traitées avec toute H! :H;-I la discrétion voulue, doivent être adressées, avec photo ,

à curriculum vitae et copies de certificats, à la \ \
v| 

 ̂ _g 

Direction générale à Wintherthur
, service d'organisation, tél. (052) 85 1111, ou à
j M. André Berthoud, agence générale, Neuchatel
; rue Saint-Honoré 2, tél. (038) 5 78 21.

¦ ¦ m m m ¦ ¦ ¦ m m

La Compagnie des Montres Longines
désire engager dès que possible

¦ un SECRÉTAIRE ¦
(une secrétaire)

pour la Direction commerciale I

Qualifications exigées :

— diplôme de secrétaire de direction

— langue maternelle française

— connaissance parlée et écrite de l'allemand et n
de l'anglais

— maîtrise parfaite de la sténographie et de la am
dactylographie

ma — âge idéal : entre 25 et 30 ans. na

¦ 
Les offres de service, avec curriculum vitae et
prétentions de salaire, sont à adresser au service

¦ 
du personnel de la Compagnie des montres «g
Longines, Francilien SA., 2610 Saint-Imier.

m mUw Nous ne prendrons aucun renseignement sans H

^  ̂ l'accord du candidat. -̂¦ ¦¦¦¦¦¦¦ W

Il ZJJJJJJZ
engagerait

1 mécanicien-
faiseur d'étampes
éventuellement

mécanicien-outilieur
' serait mis au courant de cette spécialité.

Faire offres sous chiffre DZ 18105, au bureau de
i L'Impartial.

I 

TiSi L£jtarw-J MUNICIPALITE DF.
X»î  SAINT-IMIER

I
Mise au concours

I

Le Municipalité de Saint-Imier met au concours
la place de

! CONCIERGE AUXILIAIRE
DE L'ÉCOLE DE COMMERCE

(ancien bâtiment de l'école secondaire)

Les conditions d'engagement et le cahier des charges
peuvent être consultés au Secrétariat municipal, où
les candidats devront envoyer leurs offres jusqu'au
16 septembre 1967.

Le Conseil municipal

Fabrique de cadrans
RUBATTEL & WEYERMANN S.A.
¦

engagerait

mécaniciens
aides-mécaniciens
décalqueurs (euses)

et

personnel
à former sur travaux faciles.

Se présenter au bureau, Jardinière 119, La Chaux-
de-Fonds.

i

^

Nous cherchons pour notre bureau de Berne une

SECRÉTAIRE
pour la correspondance technico-commerciale.

Nous demandons :
— bonne connaissance du français et de l'allemand
— la sténographie dans ces deux langues
— habitude de travailler avec dictaphone souhaitée.

Entrée début octobre ou à convenir.

Les intéressées sont priées de faire leurs offres de service sous chiffre
SA 7348 B, aux Annonces Suisses S.A., 3001 Berne.

V >

Fabrique d'articles métalliques cherche pour entrée
au plus tôt

mécaniciens-
outiHeurs

connaissant si possible les étampes, matrices pour
la fonte injectée ou matière plastique

polisseurs
sur métaux

Places stables et bien rétribuées pour personnes capa-
bles.

Faire offres ou se présenter à W.-P. Tissot, 49, rue
de Lausanne, 1020 Renens, téL (021) 34 5141.

Fabrique d'horlogerie de La Chaux-de-Fonds offre
une place intéressante à

EMPLOYÉ (E)
DE BUREAU
pouvant assumer la responsabilité des départements
salaires et comptabilité financière .

Faire offres sous chiffre VB 18091, au bureau de
L'Impartial. '

c N
MÉTAUX PRECIEUX S.A., Neuchatel

cherchent

ingénieur-technicien ETS
pour son laboratoire d'analyses physiques.

Ce collaborateur sera mis au courant des différents travaux d'analyses
spectroscopiques et sera en outre appelé à développer d'autres méthodes
d'analyses physiques.

ingénieur-technicien ETS
si possible métallurgiste, pour son laboratoire de métallurgie.
Son champ d'activité comprendra notamment des travaux de développe-
ment et de mise au point d'alliages et de procédés de fabrication , ainsi
que le contrôle des métaux précieux et rares.

Il s'agit de places d'avenir pour des personnes sachant faire preuve
d'initiative et de sens pratique, capables de travailler de manière indé-
pendante.

Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres avec curriculum vitae et copies de certificats au service du
personnel. Pour de plus amples renseignements, prière de téléphoner au
(038) 5 72 31, interne 17.

v /

Pour la direction de notre magasin de Bienne, nous
cherchons

UN CHEF DE
SUCCURSALE
avec expérience dans le commerce de détail.
Etes-vous à même de diriger un nombreux personnel
féminin ?

Pouvez-vous conduire un système de vende moderne ?
Voulez-vous promouvoir activement la vente ?

Nous vous proposons une Intéressante collaboration ,
un très bon salaire et caisse de retraite.

Votre offre manuscrite sera bien entendu examinée
avec toute la discrétion voulue.

Schuhhaus J. FRICKER AG , Gerbergasse 14, 4005 Bàle.

Boucherie de la ville cherche

VENDEUSE
ou

AIDE-VENDEUSE
pour le 1er octobre ou date à convenir.

S'adresser au bureau de L'Impartial. 18008



F™^MHWIIIIIMB
mmBgmwB mM m m m \m m m m m m m mimm [ ^1 ^BB3 ÊSBnmmmmWKIIÊmW ^l9^^

' HL̂  ̂M cccUl II "m * |i«M *j BB ̂ t HI ccccccl ̂ L™J cet* Jccccl
¦BcccccccccccccBcccccccccccccccHccccccccccccccccccccccc^BicÎ ^

/  Mécaniciens ! \.
/  Une chance vous est offerte >v
/  de collaborer à la fabr ication de v̂

/  machines, de travailler dans une atmo- ^w
/  sphèreagréable,de disposer d'uneorganisation ŵ

/  stable, d'être appuyé par vos chefs. Les machines ^̂
/  automatiques que nous construisons depuis 50 ans sont ^^

/  vendues dans tous les continents à des fabriques de pièces élec- \^
/  triques, d'automobiles, de téléphones, d'horlogerie, de robinets, de \.
f compteurs, de serrurerie, etc. Nous engageons : \
y. ouvriers suisses ou étrangers avec permis C /

\ monteurs/ajusteurs contrôleur /
\ perceur tourneur /  .

\. Venez visiter notre usine et adressez-vous o M L Straub. 
^
r

\ MKRON HAESLER /v̂ Fabrique de /
V̂ machines transfert 

^
r

\. BOUDRY/NE X
>v Tél. 038/6 46 52 /

Jeune
homme

sérieux , actif et débrouillard ,
connaissant si possible le

« PANTOGRAPHE »

serait engagé tout de suite ou
époque à convenir. On met-
trait éventuellement au cou-
rant.

Faire offres sous chiffre
M. W. 18027, au bureau de
L'Impartial.

engagerait

Mfe LWM ŒSÊÊL £3k i f&mn m, m «an m

de nationalité suisse, frontaliers ou étrangers avec
permis C, pour- travaux propres et soignés. Nous assu-
rons une bonne formation aux personnes n 'ayant
jamais travaillé dans la branche.

Prière de faire offres ou se présenter , rue des Crê-
tets 32, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 3 42 06.^^B GRANDJEAN & CIE

c/f J  ̂ Champs 24

^^^
^ Tél. (039) 3 36 03

cherche

jeune fille
pour son département emballage et
expédition , ainsi que pour différents

travaux de bureau.
Se présenter ou téléphoner .

BHB HB HB ISffl MH IIÎ I BHB

B

Dans le cadre de notre service de gérance du
stock, nous engageons un

¦ 
j eune employé de bureau
Connaissances requises :
— dactylographie '
— précision et ordre dans le travail p<a
— capacité de travailler de manière indépen-

dante.
Les offres , avec curriculum vitae, sont à adresser ^^

I a u  
service du personnel de la Compagnie des —montres Longines, Francillon SA., 2610 Saint-

Imier, tél. (039) 4 14 22.

¦HB Sun BfflKI Bal HB» BJgHB mÊÊA

La Maison E. ZGRAGGEN
Installations sanitaires - Eau - Gaz - Air comprimé

engagerait pour compléter son personnel

2 MONTEURS
capables de diriger des chantiers.

Nous offrons : bons salaires pour personnes compé-
tentes, semaine de 5 jours, assurances sociales.

Entrée tout de suite ou à convenir. Tél. (039) 3 34 27.

Pour notre service de réparation
et d'entretien nous engageons un

horloger rhabilleur
ayant si possible déjà pratiqué le
rhabillage de montres soignées
durant quelques années, ainsi
qu'un

remonteur
et un

acheveur
expérimentés et capables de
s 'adapter à la grande diversité des
mouvements adressés à ce ser-
vice pour réparation ou nettoyage.

Prière de se présenter , d'écrire ou de
téléphoner à OMEGA, département du
personnel commercial et administratif ,
2500 Bienne, tél. (032) 4 35 11.

CYMA
cherche pour son service après vente

UNE FOURNITURISTE
Place stable, semaine de 5 jours.

Faire offre s ou se présenter à Cyma Watch Co.
S. A., Numa-Droz 134, 2301 La Chaux-de-Fonds.

Nous cherchons pour notre nouveau département de
polissage pour boites de montres acier

polisseur sur diverses parties
Nous offrons bon salaire , climat de travail agréable ,
semaine de 5 jours.
Entrée immédiate ou selon entente.
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IVi i fil SATRAP-Iord,
ftajj l  Jïl 5 U l'aspirateur à poussière

^̂ A^^SÊBÊF'''̂  ,e P|us efficace.

Dans son robuste boitier en métal sommeille
psa}?: i>ij gmf la force d'un ours (un moteur de 650 watts).

gfcîPTl mjm réglable, il exécute sans peine aucune n'im-

,, „ ¦ ¦¦'.. ' . "V. -̂ri.,,,,... Service après-vente dans toute ta Suisse.
p§| Garantie SATRAP d'une année.

cOTcf7t>WrW,'l.l#Âliw'iiVll 'tfî ^M Appareils électro-ménagers SATRAP en
«iSn -^aBBBctesygnte uniquement dans les magasins Coop.

I

FÊTE DE LA MONTRE-

FÊTE DE LA TV COULEUR

nos devantures M H ̂ yg P^̂ ŒSïÏM

L-Robert 76 - La Chaux-de-Fonds ^̂ BBELM-II H'I I- BW^

A Messieurs les architectes,
à ma fidèle clientèle,
au public de Saint-Imier et environs,
Je me permets de vous annoncer que depuis le 1er septembre 1967 j'ai cessé
l'exploitation de mon entreprise de menuiserie et pompes funèbres et je
profite de l'occasion pour vous remercier encore sincèrement de la
confiance que vous avez bien voulu m'accorder, en vous priant de la
reporter sur mes successeurs :

M. M. Pierre Niggli & Cie

Marianne Sunier

Depuis le 1er septembre 1967, nous avons repris l'entreprise de Mme
Marianne Sunier et nous espérons être favorisé de vos ordres auxquels nous
vouerons tous nos soins ; d'avance, nous vous remercions de la confiance
que vous voudrez nous témoigner.

Pierre NiggU & Cie
Menuiserie-Charpente
Maîtrise fédérale
Entreprise de pompes funèbres
SAINT-IMIER, rue de la Brigade 2
Téléphone (039) 417 55

N

Nous cherchons pour notre dépar-
tement de galvanoplastie un

DOREUR-
NICKELEUR

qualifié , à qui nous offrons de bon-
nes conditions de travail et des bel-
les perspectives d'avenir.

La candidature d'un jeune homme
ne connaissant pas la partie mais
s'y intéressant pourrait éventuel-
lement aussi être prise en considé-
ration.

Semaine de 5 jours Fonds de pré-
voyance.

Faire offres avec copies de certi-
ficats, currlculum vitae, prétentions
de salaire et date d'entrée la plus
rapprochée à ASTOE S.A., sertis-
sages et argentages, 2543 Longeau
p. Bienne, tél. (065) 812 22.

r HSftJHJHB '

CHERCHE POUR

IMPORTANTE FABRIQUE D'HORLOGERIE
ds Suisse romande

CHEF du bureau des méthodes
CADRE SUPÉRIEUR

Activités i
# organisation - rationalisation
# amélioration des procédés de fabrication
# postes de travail

• implantations

• établissement des données techniques de la prime.

Expérience et qualités requises i
9 ingénieur diplômé
# diplôme d'agent des méthodes

• chercheur - innovateur - esprit d'analyse
# fermeté et souplesse

• langues i français - allemand ; bonnes connaissances d'anglais

• âge souhaité : 35 à 40 ans.

Il s'agit d'un poste offrant de vastes perspectives de développe-
ment si le titulaire est une personnalité marquante.
Il sera directement subordonné au directeur technique.

Prière d'adresser les offres manuscrites avec curriculum vitae, copies
de certificats et photo, en indiquant le No de référence Imp. 331

S É L E C T I O N  D E S  C A D R E S
C O M M E R C I A U X  T E C H N I Q U E S

J

* ET A D M I N I S T R A T I F S

B^̂ a^̂ ^̂  J.-A. Lavanchy
Dr es sciences économiques

Ŝ SÇyySH 1, place de la Ri ponne, LAUSANNE

é .ff â Wk Si l'o f f r e  est prise en considération,
*̂ J| 

~j- \ le nom de l'entreprise sera indiqué au
Bj ^^^^^^^^. candidat avant toute communication
ET à l'employeur. Les candidats retenus
* seront rapidement convoqués.

Important: SE Lé CADRES ne fait subir aucun test psycho-
technique aux candidats destinés à des postes de cadres.

V — -

Entreprise de peinture cherche pour tout
de suite

un peintre qualifié
Tél. aux heures des repas au (039) 2 61 30.

EMPLOYÉ (E)
DE

BUREAU
est demandé (e)

Activité :

tenue des livres auxiliaires
de comptabilité, décomptes
industriels, salaires et tra-
vaux divers.

Faire offres ou se présenter chez

FLUCKIGER & HUGUENIN
Chapelle 6 a
La Chaux-de-Fonds

iiijnniii[ij !̂l!H!B3sl! B!EiBISII!HiS| B!H!BiiBaEH! IMMUHpiiiiiiiiiiil lil HT ™""i""' ,̂BM*,̂ ;̂ )ci'

Notre service de distribution et « trafic », s'occupant des transports en
Suisse et de l'importation-exportation, cherche une

employée
commerciale
Nous demandons :
Diplôme de fin d'apprentissage ou école de commerce, bonnes connais-
sances des langues française et Italienne (ou française et anglaise) ,
habile sténodactylo. Quelques années de pratique désirées.

Nous offrons :
Place stable, activité variée et intéressante en collaboration avec une
équipe jeune et dynamique. Rémunération suivant capacités, presta-
tions sociales.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres avec curriculum vitae, photo et certificats à notre chef
du personnel. Réf. « employé traffic >.
Discrétion assurée.

FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S. A. — 2300 NEUCHATEL

WÈM VILLE DE NEUCHATEL

Place au concours

Un poste d'

OFFICIER DE POLICE
au corps de police de Neuchatel est
mis au concours.
Conditions à remplir : être officier de
l'armée ou avoir des aptitudes au com-
mandement ; limite d'âge 40 ans ; excel-
lente moralité, culture générale, sens
psychologique, connaissance de la lan-
gue allemande.
Traitement réglementaire.
Entrée en fondions : 1er janvier 1968.

Les offres de services manuscrites avec
curriculum vitae, seront reçues jus-
qu 'au 15 septembre 1967, à la direction
tion soussignée, Hôtel communal,
2001 NEUCHATEL, où tous renseigne-
ments peuvent être demandés.

DIRECTION DE LA POLICE

™*vliSM VILLE DE NEUCHATEL

Places aux concours
à la police locale

Quelques postes d'agents de police sont
mis au concours.

Conditions à remplir : être apte au
service militaire et jouir d'une bonne
santé.
Limite d'âge : 29 ans.
Traitement réglementaire.
Tous renseignements peuvent être de-
mandés à l'inspecteur de police, fau-
bourg de l'Hôpital 6 a.

Les offres de services manuscrites avec
curriculum vitae, sont à adresser jus-
qu 'au 15 septembre 1967, à la direction
soussignée, Hôtel communal, 2001 NEU-
CHATEL.

DIRECTION DE LA POLICE

fabrique d'étampes engagerait I

1 MÉCANICIEN
FAISEUR D'ÉTAMPES

1 MÉCANICIEN
lésirant se former sur les étam-
pes

1 ÉTAMPEUR

Paire offres, se présenter ou télé-
phoner à Etampes Bourquin & Co.,
Progrès 81 a, tél. (039) 3 11 29.

IMPORTANTE USINE SUISSE ROMANDE
MONDIALEMENT CONNUE

cherche

CHEF SERVICE MÉTHODES
en

ÉLECTRONIQUE PROFESSIONNELLE
et

MÉCANIQUE GÉNÉRALE
Principales responsabilités :

— analyse des fabrications
— exécution des devis de prix de fabrication
— amélioration générale de la productivité.
Faire offres sous chiffre AS 20-2500 L, aux Annon-
ces Suisses S.A.,, 1211 Genève 4.

On cherche à ache-
ter à Villeret ou en-
virons

petite maison
de 2-3 chambres.

Ecrire sous chiffre
4492, à Publicitas SA
2610 Saint-Imier.

Nous cherchons pour toute la
Suisse des organisations de vente
ou des vendeurs pour la

vente
directe aux
consommateurs
d'un article exceptionnel de fabri -
cation suisse. Grand bénéfice.

JBEINBOLD S. A., 18, Valmont ,
1010 Lausanne, tél. (021) 3212 29.

IMPRIMERIE de la place
engage

OUVRIÈRE
pour son département de reliure
et expédition. Place stable - tra-
vail propre.

Faire offres sous chiffre P 11199
N, à Publlcitas S. A., 2300 La
Chaux-de-Fonds.

A LOUER AUX PONTS-DE-MARTEL

GRAND LOCAL
fermé, électricité. Conviendrait pour ca-
ravanes, voitures, etc.
Téléphone (039) 6 74 02.

L' IMPARTIAL est lu partout et par tous

GARAGE
quartier Bois-Noir ,
est demandé. - Tél.
au (039) 3 25 17.

Cartes de visite - Beau choix - Imprimerie Courvoisier S. A.



Les accablantes

révélations des

archives de Smolensk

! ¦'

On savait que l'URSS avait tra- i
< versé des périodes dramatiques de- V
\ ! puis 1917. Mais pour la première

fois, l'analyse des archives de la
polie* et du parti de Smolensk,
saisies par les Allemands en 1941,

i publiées par les Américains et dont
[ la traduction française sort chez J ]
, Fayard, révèle les cris d'angoisse i

et de révolte d'une population qui '
i faisait front aux pires moments du >

stalinisme.
'< 

Des livres et des journaux censurés, des témoignages individuels (mais la
plus grande partie du territoire soviétique reste interdite aux étrangers ) ,
des récits de fugitifs souvent distordus par la passion , voilà le matériau
avec lequel les experts pouvaient jusqu 'ici reconstituer l'histoire de la vie
politique entre les deux guerres. Un coin du voile se lève aujourd'hui. Pour
la première fois, les archives de Smolensk nous permettent de connaître la
vie cachée du peuple russe et cela à travers des documents officiels établis
par le régime (rapports de la police d'Etat, comptes rendus des responsables
du parti). On y découvre la terreur des cadres subalternes du parti con-
damnés à réussir ou à être éliminés, les drames de la collectivisation, les
souffrances des ouvriers, leurs grèves illégales, leurs révoltes, leur
résistance larvée à un régime qui, selon l'un d'entre eux, leur «suce le sang»,

la mécanique implacable des contrôles et des purges staliniennes.

Avant 1917 il y avait 128 mem-
bres du parti dans la région de
Smolensk. On en comptait environ
500 après la prise du pouvoir par
les bolcheviks. Les effectifs se gon-
flèrent par la suite, mais il fallut
vite admettre que les nouvelles re-
crues n'étaient pas à la hauteur.
La population grondait à cause de
la famine pendant la période du
communisme de guerre. Le bandi-
tisme sévissait. Au cours des pur-
ges de 1921, le parti dut réduire de
30% le nombre de ses militants. Et
puis les hommes placés à la tête
de l'organisation régionale étaient
constamment pris entre deux feux .
Ils étaient soumis à un contrôle
tatillon de la part des autorités
centrales. Au moins deux fois par
an, ils devaient rendre un compte
très détaillé de toutes leurs acti-
vités au comité central et sans
cesse ils étaient obligés de harceler
leurs subordonnés!

Tant que la région exécutait les
objectifs du plan, les hiérarques se
sentaient à peu près en sécurité,
mais dès que la courbe de la pro-
duction fléchissait, ils pouvaient
craindre le pire. Les lettres, que
Roumiantes, premier secrétaire de
la région , envoyait aux secrétaires
de district, montrent le désarroi
qui s'emparait de ce petit potentat.
La circulaire qu 'il envoya le 10 oc-
tobre 1933 est révélatrice à cet
égard : « Le 9 octobre, écrit-il,
comme je me trouvais avec les
camarades Kaganovitch et Molo-
tov, je fus obligé d'entendre les
avertissements les moins flatteurs.
Nous sommes à la traîne pour les
livraisons de lin, ajoute-t-il. Et
puisque rien n'est encore perdu , il
faut absolument rattraper le re-
tard par tous les moyens possi-
bles, autrement pour vous, respon-
sables du parti , ce sera la disgrâce
et l'Etat au même titre que les
membres des kolkhozes en subirait
les conséquences. Pourquoi est-ce
que j'écri s ceci ? Parce que je suis
épouvanté par le problème des li-
vraisons de lin. Nous sommes en
effet une région productrice de
lin ; le comité central fera connaî-
tre d'une façon tout à fai t cor-
recte ses exigences ; il évaluera no-
tre efficience d'après celle dont
nous ferons preuve en atteignant
les objectifs fixés pour le lin. Quels
que soient nos résultats dans la
production de pommes de terre, ils
seront tenus pour négligeables en
cas d'échec dans le secteur du lin.
Le Comité central ne nous ména-
gera pas ses coups si nous ne re-
dressons pas immédiatement la si-
tuation . Si j ' avais connu cette si-
tuation , je n'aurais jamais permis
à Rakidov ni aux autres membres
du bureau de demander au Co-
mité central l'autorisation de m'ac-
corder des vacances. Au diable les
vacances si l'on est constamment
hanté par la peur de l'échec. En-
core une fois j'insiste sur la gra-
vité de la situation... et je vous
supplie de faire l'impossible pour
achever la récolte et redresser la
situation. »

Les «apparatchiks» :
«consumés par
la peur »

Mais ces problèmes de produc-
tion ne pouvaient être réglés à
coups de directives. Le malheureux
secrétaire, tenu, dans un télégram-
me secret de Staline, pour person-

nellement responsable de l'exécu-
tion du plan, devait envoyer tous
les cinq jours une dépêche à Mos-
cou sur les mesures qu 'il avait pri-
ses. En même temps, il lui fallait
supplier ses subordonnés de four-
nir à l'Etat plus qu'ils ne pou-
vaient donner. Tous ces hommes
vivaient déjà dans la terreur per-
pétuelle.

Cependant la correspondance
échangée entre les responsables du
parti ne traduit pas fidèlement la
réalité. En effet, chaque chef local
ou régional avait pour souci pre-
mier d'insister sur les résultats po-
sitifs et en tout cas de camoufler
les échecs. Avec un tel système, les
dirigeants suprêmes ne pouvaient
avoir qu 'une image déformée du
pays. N'importe quel secrétaire
voulait montrer à ses supérieurs
qu 'il s'acquittait d'une façon exem-
plaire du rôle qui lui avait été
confié. Cette pratique a d'ailleurs
survécu à la mort de Staline. Il y
a sept ans, M. Krouchtchev se •
mettait en colère parce que les
statistiques agricoles de la répu-
blique d'Ukraine étaient truquées.

En revanche, les rapports de po-
lice sont beaucoup plus véridiques.
Un secrétaire du parti s'enorgueil-
lit de ce qui va bien dans son sec-
teur. Mais un policier n'a aucun
scrupule à mettre en évidence le
négatif : c'est ainsi qu 'il justifie
son utilité. De plus, à la différence
des militants et cadres de l'appa-
reil du parti, les agents de la sé-
curité bénéficiaient d'une - sorte
d'immunité au moins tant que leur
patron restait en place. Ainsi la
police qui avait été créée pour être
l'instrument du parti devint sous
Staline le pouvoir véritable. Pour
savoir ce qui se passait, il faut lire
ses archives. Que révèlent ces docu-
ments ? Longtemps encore après la
prise du pouvoir, le banditisme fai-
sait des ravages. Les criminels
étaient organisés en bandes. Un
rapport de mai 1934 signale que
treize groupes venaient d'être par-
tiellement liquidés, mais que neuf
bandes restaient en liberté dans la
région de Smolensk. En juin , un
autre rapport notait qu'il y avait
encore vingt-trois bandes qui pil-
laient, tuaient, incendiaient les ré-
coltes et détruisaient les biens des
kolkhozes. Parmi ces hors-la-loi, on
trouvait naturellement des droits
communs, mais aussi des hommes
qui essayaient de s'organiser pour
liquider le régime. Au reste, la col-
lectivisation forcée avait suscité
dans presque tous les villages la
méfiance à l'égard du pouvoir.

Ainsi, en février 1931, les soviets
ruraux du district de Roslav furent
priés d'établir la liste de tous les
koulaks et paysans aisés. Les poli-
ciers estimèrent que le travail avait
été mal fait. Alors des questionnai-
res détaillés furent envoyés à 215
futures victimes, sous prétexte de
contrôler l'assiette de l'impôt. Le
14 mars, les chefs de la police dé-
cidèrent de liquider soixante-qua-
torze propriétés et d'arrêter les
koulaks. Pensant que leur tour al-
lait bientôt venir , les paysans
moyens se solidarisèrent avec les
koulaks. Un rapport de police cons-
tata : la déportation crée une at-
mosphère de panique dans les vil-
les aussi bien que dans les villages.

t II y a des ouvriers qui ne
dorment pas la nuit. Le plus ter-
rible, remarquait un ouvrier, est
qu'on ignore où les gens ont été
emmenés. On a réussi à rendre

les gens tout à fait passifs. Peu
importe comment on les traite ;
Ils ne s'en soucient pas ; jadis un
homme arrêté était escorté de
deux miliciens ; à présent , il y a
un seul milicien pour escorter un
groupe de gens arrêtés ; ceux-ci
marchent calmement , aucun d'eux
ne prend la fuite. »

On trouve confirmation du malai-
se — pour ne pas dire plus — dans
les lettres adressées au journal ré-
gional et qui évidemment ne furent
jamais publiées. Les lettres suivan-
tes, écrites en 1930 au début de la
collectivisation par des paysans
pauvres, se passent de commentai-
res. Lisons par exemple celle-ci :

« Camarades, vous écrivez dans
votre journal que tous les paysans
pauvres et moyennement aisés
adhèrent volontairement au kolkho-
ze, mais ce n'est pas vrai. Ainsi,
dans notre village de Podboujié,
tous n'entrent pas au kolkhoze de
bon gré. Quand circula le registre
des inscriptions, 25 % seulement si-
gnèrent, tandis que 75 % s'abste-
naient. Us ont collecté les semen-
ces par la terreur en multipliant
procès verbaux et arrestations. SI
quelqu'un exprimait son opposition,
on le menaçait d'emprisonnement
et de travail forcé. Vous vous êtes
trompés sur ce point, camarades ;
la vie collective ne peut exister que
si la masse des paysans l'adopte
volontairement et non par la force.
Je vous prie de ne pas révéler mon
nom car les gens du parti seraient
furieux (signé) Polzikov. »

Les paysans :
«0.5 % d'adhésions
volontaires
au kolkhoze»

On pourrait multiplier les exem-
ples. Terminons-en avec ce chapi-
tre par cette lettre :

« Si, comme tu l'écris, les pay-
sans participent volontairement aux
kolkhozes, pourquoi donc envoyez-
vous la troupe ? Qui met en prison
ceux qui tentent la moindre résis-
tance contre le kolkhoze ? Les gens
croyaient-ils' qu 'ils vivraient ainsi
après avoir reçu la liberté ? Main-
tenant, il se trouve que la liberté
n'est pas un mot, mais que la pri-
son est un mot... Si vous faisiez
voter, vous trouveriez seulement
0,5 % de gens qui ont adhéré au
kolkhoze volontairement ; chacun
pense que c'est une chose terrible ;
chacun veut être son maitre et non
un esclave. »

Quand la collectivisation fut
achevée au prix de sacrifices indi-
cibles (Staline n'a-t-il pas recon-
nu un jour devant Churchill que
cette affaire fut aussi terrible pour
l'URSS que la Seconde Guerre mon-
diale?) le régime ne fut pas au
bout de ses peines. Il manquait de

Les paysans grondent : « Liquidons ces gens du parti qui passent leurs
nuits à nous voler >.

cadres expérimentés et Intègres
pour diriger les exploitations col-
lectives. Un peu partout, ceux qui
accédaient aux postes de comman-
de créaient leur « cercle de famil-
le » en installant leurs protégés aux
points stratégiques de l'administra-
tion. Es s'assuraient par la cor-
ruption, le silence et la complicité
des fonctionnaires. En ville la situa-
tion n'était guère meilleure. Les
usines employaient une main-d'oeu-
vre qui n'était pas habituée à la
discipline du travail industriel et
qui se méfiait du parti. Pour s'en
rendre compte, il faut une fois
encore lire les rapports de police.
Le 1er mai 1929, un militant ins-
tallé dans un camp où vivaient des
ouvriers constatait avec amertume :
« Il est évident que nous ne pou-
vons pas Imposer nos directives à
la masse. Nous sommes seulement
50 dans le camp... Les ouvriers la-
vent leur linge dans leur cham-
bre. Certains nous regardent depuis
les fenêtres et rient. C'est une hon-
te, pour nous membres du parti ,
que dans un camp comme le 203
où logent environ 500 ouvriers, pas
un seul ne soit sorti pour se join-
dre à nous. »

Le rapport de police qui citait
cette réflexion ajoutait :

« Le 4 mai de cette année, con-
trairement à leur attitude du jour
férié du 1er Mai, les ouvriers du
camp faisaient des préparatifs fié-
vreux pour la fête de Pâques, ar-
rangeaient leurs baraques, confec-
tionnaient des « koulich » (gâteaux
de Pâques). D'une façon générale,
ce jour-là on pouvait déduire de
leur état d'esprit que les ouvriers
se préparaient à célébrer une grande
fête. Parmi les ouvriers eut lieu
une conversation au cours de la-
quelle Larchenkov, conducteur de
machine à broyer , disait qu'aujour -
d'hui ils avaient le sentiment que
c'était leur jour de fête à eux et
non celui des bolcheviks. »

D'ailleurs les ouvriers ne se gê-
naient pas pour dire tout le mal
qu'ils pensaient du régime. Voici
toujours d'après un rapport de po-
lice quel était en 1929 l'état d'es-
prit des salariés à Yartsevo.

« Dans l'atelier de mécanique, des
serruriers engagèrent une conversa-
tion sur les élections au comité
syndical de l'usine et au bureau
de celui-ci. Au cours de cette con-
versation, Proudnikov déclara que,
suivant des articles parus dans les
journaux, les ouvriers de l'usine
« Troisième Internationale » refu-
saient d'élire un bureau syndical.
L'ouvrier Vorontsov fit alors re-
marquer que les ouvriers de la
« Troisième Internationale » avaient
raison. Nous n'avons nul besoin
d'un bureau. C'est une dépense tout
à fait superflue. Les ouvriers pré-
sents étaient tous d'accord avec Vo-
rontsov. Dans le camp 156, des ou-
vriers faisaient des réflexions de ce
genre : « Pourquoi diable avons-nous
élu un comité d'usine et un bureau ?
Us ont fait la preuve de leur inuti-
lité. Nous les avons élus pour dé-
fendre les ouvriers et les syndica-
listes. Mais ils ont fait le contraire.
Us aident l'administration à chasser
de l'usine les ouvriers mêmes qui
les ont élus. Le comité d'usine et
le bureau sont sur notre dos : ils
ne nous défendent pas ; ils nous
prennent seulement notre argent
afin d'aider la direction de l'usine
à chasser nos camarades ouvriers.
Nous n 'avons pas du tout besoin de
tels comités. »

Puis, quant à l'atelier de tissage
la direction de l'usine voulut élever
les normes de travai l , la réaction
fut plus violente encore :

« Dès l'ouverture de la réunion, les
tisserands gagnèrent la sortie à l'ex-
ception d'ime centaine. Avant de
quitter la salle, les tisserands hur-
lèrent : « Bande de repus, vous avez
assez sucé notre sang. Faux jetons
qui nous lancez de la poudre aux
yeux ! Cela fait douze ans déjà que
vous faites de l'agitation, que vous
bavez et que vous nous bourrez le
crâne. Avant, vous ne cessiez de
crier que les propriétaires d'usines
nous exploitaient ; mais les proprié-
taires d'usines ne nous obligeaient
pas à faire chacun le travail de
quatre ouvriers. Et puis il y avait
de tout à suffisance dans les ma-
gasins. Maintenant, quand nous al-
lons dans un magasin pour acheter
quelque chose, nous le trouvons vi-
de. Il n'y a ni chaussures, ni vête-
ments. L'ouvrier n'y trouve jamais
ce dont il a besoin. Mais le prix
des parts de la coopérative augmen-
te de jour en jour. Avant, nous n'a-
vions pas besoin d'acheter de parts
et il y avait assez de tout. Quand
la direction projeta d'instaurer la
production continue, on installa des
comptoirs pour les rafraîchisse-
ments, on vendit des petits pains,
on fit tout ce qu'il fallait pour que
l'ouvrier soutînt le projet. Mais, dès
que celui-ci fut réalisé, que se pas-
sa-t-il ? On ferma le comptoir pour
les rafraîchissements, on arrêta la
vente des petits pains et tout re-
devint comme avant. Après huit
heures de travail devant les établis,
on est si épuisé qu 'on y voit trou-
ble et c'est alors qu'ils viennent
pour vous vider la tête complète-
ment. Us ont trouvé un attrape-
nigaud dont ils continuent à se ser-
vir : c'est vous camarades qui êtes
les directeurs de l'usine. Mais quand
on voit la direction à l'oeuvre, on
constate qu'elle renvoie de l'usine
des centaines d'entre nous qu'elle
voue au chômage. Voilà nos diri-
geants ! Avant, au cours d'une grè-
ve, les bourgeois renvoyaient deux
ou trois participants et cela n'al-
lait pas plus loin ; mais maintenant
il ne se passe pas une année que
la direction ne fasse des coupes
sombres dans nos rangs. »

Les ouvriers :
«Le régime nous
suce le sang»

Se plaignant d'avoir des condi-
tions de vie de plus en plus pé-
nibles tandis que les salaires dimi-
nuaient , les ouvriers se mettaient en
grève. Entre janvier et septembre
1929, il y eut 1865 arrêts-conflits du
travail dans dix entreprises de la
région. Les grandes purges stali-
niennes allaient évidemment obliger
les récalcitrants à s'exprimer avec
plus de retenue. Les mécontents
terrorisés apprirent à se taire. D'ail-
leurs les grèves se firent rares à
partir de 1929, quand les syndicats
furent épurés. Mais rien ne permet
de penser que le mécontentement
disparut avec le renforcement du
pouvoir. Mais alors une question se
pose. A Smolensk , comme le mon-
trent les archives secrètes, le nou-
veau régime bénéficiait de peu
d'appuis. La masse de la population
était passive. Il y avait des adver-
saires farouches de la collectivisa-
tion. Pourquoi , comment les com-
munistes ont-ils réussi à consolider
leur pouvoir ? Naturellement ils dis-
posaient d'un appareil efficace pour
répandre la terreur. Pourtant les
archives montrent que la machine
totalitaire était loin de fonctionner
à la perfection , surtout dans les
zones rurales ; mais on a l'impres-
sion que les défauts grossiers de
cette machine contribuaient à la
rendre supportable. De plus, le parti
réussit moins peut-être parce qu'il
était remarquablement organisé que
parce qu 'il sut empêcher les oppo-
sants de s'organiser. Alors peu à
peu, il gagna à sa cause les indivi-
dus qui pensaient avoir intérêt à le
faire.

Les forces traditionnelles enraci-
nées dans la région résistèrent pen-
dant une dizaine d'années. Mais el-
les furent vaincues par l'usure (et
aussi par la liquidation des kou-
laks). De plus en plus, le pouvoir
put compter sur une nouvelle clas-
se qu 'inspirait l'opportunisme plus
que la conviction. Le point de non-
retour fut atteint quand il y eut
un nombre suffisant de gens qui
avaient tout misé sur la stabilité
du régime. Les archives de Smo-
lensk mettent en évidence ce phé-
nomène. On peut penser sans grand
risque d'erreurs que l'histoire de
cette région s'est répétée, à quel-
ques détails près, dans toute l'Union
soviétique.

Droits réservés t Réalités > et
« Impartial >



SAMEDI 2 SEPTEMBRE DIMANCHE 3 SEPTEMBRE
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Notre départemen t photo-cinéma (appareils BAUER) cherche pour
le 1er octobre

collaborateur
pour

le service externe
Votre activité future : visiter les détaillants de Suisse romande (y compris
le Valais) et du Tessin.

Ce qui compte pour nous : bonne expérience de la vente, connaissance
de la branche et capacité de s'enthousiasmer pour les techniques modernes
de la photo et cinéma.

Veuillez adresser votre offre manuscrite accompagnée des documents
d'usage au

bureau du personnel de la S.A. Robert BOSCH, case postale , 8021 Zurich
en ajout ant sur l'enveloppe le mot de passe « Photo-Cinéma ».

Nous cherchons

électricien-
mécanicien

: 0U

monteur-
électricien

pour travaux de câbles dans sous-stations, construction
de stations transformatrices, revision d'installations
à haute tension.
Activité très intéressante pour candidat aimant travail
indépendant.
Possibilité d'accéder , plus tard , au poste de surveillant
d'une grande sous-station 220-150-50 KW.
Connaissance de la langue allemande. Eventuellement
logement de service à disposition.
Paire offres à
FORCES MOTRICES BERNOISES S.A., Delémont

r IFI'lj|[pE -
cherche pour

importante fabrique d'articles en métal
RÉGION LAUSANNOISE

CONTRÔLEUR
DE FABRICATION

FORTE PERSONNALITÉ

Activités :
# liaisons entre les différents ateliers
9 amélioration des postes de travail
% contrôle des temps d'usinage
• prix de revient
9 contrôle de la qualité des pièces manufac-

turées.

Expérience et qualités requises :

• technicien-mécanicien
# expérience de l'organisation du travail
ctjj ) apte à superviser toute la fabrication
0 méthodes appréciées.

Il s'agit d'un poste important dont le titulaire
sera subordonné au chef de l'entreprise.

Prière d'adresser les offres manuscrites avec curri-
culum vitae, certificats et photo en indiquant le No
de référence IMP 375

SÉLECTION DES CADRES
COMMERCIAUX

TECHNIQUES

J

» ET ADMINISTRATIFS
A

^̂  ̂ * J. -A. Lavanchy
'Sa Dr es sciences économiques
r5%79y^  ̂ 1, place , de la Ri ponne¦ 'M LAUSANNE

t '̂ÙteP CJMHK "-'4 "*' ''°f rre e;,t Pr ise en con-
iB jj |A sidèration, le nom de I en-
mW^^  ̂ ^^^^^V treprise sera indiqué au

^r candidat avant toute com-
munication à l'employeur.
Les candidats retenus se-
ront rapidement convo-
qués.

Important : SELECADRES ne fait subir aucun
test psychotechnique aux candidats destinés à
des postes de cadres.Il . /

cherche pour ses services calculation des prix ,
facturation et secrétariat .

employés (es) de commerce
Travaux intéressants et variés. Les postes à
repourvoir requièrent un sens aigu des respon-
sabilités. Situations d'avenir pour candidats (es)
capables.

Les intéressés (es) sont priés(es) d'adresser leurs
offres ou de téléphoner à Jean Singer & Cie S.A.,
32, rue des Crêtets , 2301 La Chaux-de-Fonds.
Tél . (039) 3 42 0(1.

GOBELIN I
Nous cherchons pour la fabrication de chronomètres (11 W")

retoucheur
Les candidats doivent avoir une bonne expérienc e dans les montres
de qualité. La collaboration est prévue pour notre atelier de Lucerne
où des candidats bien qualifiés trouvent d'excellentes condi tions, un
bon salaire et de plus; un travail Intéressant.

Faire offres avec photo, curriculum vitae et copies de certificats à

GUBELIN S.A., montres et bijoux, Grimselweg 3, 6000 LUCERNE
téléphone (041) 9 79 77.
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Notre

aide-comptable caissière
nous quittera à la fin de l'année, après une longue
activité, pour prendre une agréable retraite.

Nous cherchons pour la remplacer une personne
sérieuse et consciencieuse qui , après mise au cou-
rant, puisse tenir les comptes fournisseurs et clients
et faire les décomptes AVS, etc.

Il s'agit donc d'une place intéressante et indépen-
dante. Entrée : début décembre 1967.

Prière de faire offres ou de se présenter sur rendez-
vous.

NUSSLÉ S.A., Grenier 5-7, La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 2 45 31.

LES FORCES MOTRICES DE L'HONGRIN-LÈMAN S.A.

cherchent pour les montages et l'exploitation de leur Centrale de
Veytaux (4 turbines et 4 pompes de 60 MW)

! SOUS-CHEF DE CENTRALE 1
Formation exigée :

— diplôme d'ingénieur-technicien ETS (électricien
ou mécanicien )

— expérience utile pour l'activité proposée (machi-
nes, appareillage de commande) .

Qualités requises :
— bonne formation technique
— dynamisme
— qualités générales de chef
— nationalité suisse.

Avantages :
— activité professionnelle des plus intéressantes
— responsabilités étendues
— caisse de pension
— cadre de vie plaisant (bord du Léman).

Offres manuscrites avec curriculum vitae, photographie, copies de
certificats, références et prétentions de salaire à FMH, Beau-
Séjour 1, 1004 Lausanne.

ff-
Tél. 031 68 13 55

Cherchez-vous
une

jeune fille
pour le ménage?

Faites un essai
avec une petite
annonce dans

les

37a g t s -lia cir n cfi ten
Munsingen-Berne
35 000 abonnés
(Trad. gratuites)

Hôtel Touring au Lac, Neuchatel ,
tél. (038) 5 55 01, cherche tout de
suite ou pour date à convenir

dames ou
garçons de buffet
sommelières
femmes de chambre
Faire offres ou se présenter à la
direction.

FERBLANTIERS
Travail assuré. Bons salaires . Excellente occasion pour
jeunes éléments de se perfectionner sous la direction
d'un diplômé fédéral.

Atelier moderne. Ambiance agréable.

Entreprise Francis Duret, rue de Peillonnex 36,
Chêne-Bourg

tél. (022) 36 37 96

PERSONNEL
FÉMININ
est demandé tout de suite ou pour
époque à convenir. Contingent
étranger complet — S'adresser à
BLUM & CIE S. A., rue Numa-
Droz 154.
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LEMANIA
FABRIQUE D'HORLOGERIE à L'ORIENT

cherche pour tout de suite ou à convenir :

DESSINATEURS
pour renforcer notre bureau technique

AGENTS DE MÉTHODES
ou personnes ayant connaissances des méthodes de tr avail

CONTRÔLEURS (SES)
pour contrôler en cours de fabrication

MÉCANICIENS
pour le réglage et l'entretien de nos parcs à machines

MAGASINIERS
pour notre département services matières

SECRÉTAIRES D'ATELIER
pour seconder le chef d'atelier

OUVRIÈRES
pour différents travaux faciles et propres à l'établi ou sur petites machines. .

Jeunes gens et jeunes filles et toutes personnes désireuses de travailler
dans une grande fabrique d'horlogerie moderne sont priés de faire leurs
offres ou se présenter à notre bureau du personnel.

Manufacture d'horlogerie LEMANIA-Lugrin SA.. — 1341 L'ORIENT
(VaUée de Joux) Téléphone (021) 85 60 12

KIF PARECHOC S.A.
LE SENTIER

cherche

mécaniciens
de précision

mécaniciens
faiseurs

d'étampes

mécaniciens-
outilleurs

régleurs
de machines

décolleteurs

dessinateurs

contrôleurs (ses)

ouvrières
de fabrication

Faire offres par écrit au service
du personnel de Kif Parechoc S.A.,
1347 Le Sentier.

Nous engageons pour notre CENTRALE D'ACHATS

collaborateur
commercial
Nous demandons :
apprentissage commercial ou formation équivalente, goût pour les chiffres ,
langue maternelle française et bonnes connaissances d'allemand si possi-
ble, nationalité suisse ou étranger avec permis C.

Nous offrons :
travail intéressant et varié en collaboration avec une équipe jeune et
dynamique, travaux de gestion des stocks et inventaires de fournitures de
fabrication, place stable, prestations sociales de premier ordre.

Adresser offres avec curriculum vitae, photo , certificats »t prétentions de
salaire à notre chef du personnel référence « empl. comm. achats ».
Discrétion assurée.

FABRIQUES DE TABAC REUNIES S.A. - 2003 NEUCHATEL
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Pour le printemps 1968 nous engageons
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APPRENTIES '
régleuses (plat et Breguet)
employée de bureau

Pour tous renseignements, veuillez vous adresser à notre service du
personnel.

Manufacture des montres Rolex S.A., Haute-Route 82, Bienne, tél. (032)
2 26 11.

UN BEAU MÉTIER
Aimez-vous les belles choses?

Nous cherchons pour nos magasins

î yj ESHES ™
LE LOCLE et LA CHAUX-DE-FONDS

APPRENTIES
pour l'automne ou le printemps

Prière de se présenter avec les certificats aux magasins.

FAVRE & PERRET S. A.
Boîtes de montres or

Doubs 104

cherchen t une

EMPLOYÉE DE BUREAU
ou

AIDE DE BUREAU
connaissance de la sténographie
pas nécessaire.

Se présenter ou téléphoner au
(039) 319 83.

MAX NOBS
Galvanoplastie horlogère

2606 CORGÉMONT
Téléphone (032) 97 17 24

engage pour tout de suite ou date
à convenir

1 GALVANOPLASTE-
PASSEUR AUX BAINS

SOMMELIÈRE
connaissant les deux services est
demandée pour tout de suite.

S'adresser à la Channe Valaisanne,
Léopold-Robert 17, tél. (039/-310 64.

RADIUM
ouvrière qualifiée, suisse ou étran-
gère est demandée pour entrée
immédiate ou époque à convenir.
Faire offres àYvan Maire, chemin
de Jolimont 27, La Chaux-de-
Fonds, tél. (039) 2 64 03.

GÉRANCE de la ville cherche

concierge
pour petit immeuble locatif BU
Locle. Entrée en fonction le 1er
novembre 1967. Très bonne rému-
nération. Appartement de 4 pièces
à disposition.

Faire offres sous chiffre RG 18090,
au bureau de L'Impartial.

RAMBORD BRACELETS CUIR
Léopold-Robert 88

demande

personnel
féminin

(suisse ou étranger)

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 16

(Collection
< A l a  Belle Hélène *)

Droits réservés Opéra Mundi
Al bouillait de savoir les ouvriers mal payés,

logés dans des cases sordides et pourtant
subissant leur sort sans se plaindre , par défé-
rence pour Ryle Hartking. Avec Stev e, tout
s'arrangerait. Il regarda son aîné avec ten-
dresse et proposa :

— Tu m'offres un whisky, Steve ?
— Volontiers. Al , il faut que je te dise... Je

trouve que Leï en prend tron à son aise... et
que... enfin que tu devrais tenir davantage
tes distances, ne pas oublier que c'est une
métisse.

Al s'indigna aussitôt :
— Et alors, elle vaut bien les blanches,

non ? Pourquoi l' accabler ? Parce que sa mère
était Japonaise ?

Steve respira et se dirigea vers la fenêtre.
Le mal était fait. Comme un nigaud , Al l'ai-
mait , la défendait et irait peut-être j usqu 'à
l'épouser.

Un frisson parcourut son grand corps. Mais
qu 'avait-il ? Il ne se reconnaissait pas ! Après
tout, qu 'ils se marient, mais qu 'ils disparais-
sent de sa vue.

Tout à son agitation il fixait un buisson
d'akala, et ce qu'il aperçut le cloua sur place.
Leï agrippée au bras d'Otou , Leï prenant sa
main , Leï caressante, entraînant le docteur
vers le lagon.

« C'est aussi un ami d'enlance », lui souffla
sa raison.

Mais il pensa :
« Al ou Otou ? Les deux , sans doute. s>
Il ne se mesurait plus. Il haletait, puis un

sourire étira sa bouche mince. Après tout ,
n 'était-ce pas mieux qu 'elle ioit une fille indi-
gne. Cela lui permettrait de tenter sa chance
également.

— Tu es bien naïf , mon pauvre Al , sou-
pira-t-il en regardant son frère en face.

Al perdit contenance. Il posa son verre et
hocha la tête.

— Oui , évidemment, toi aussi tu t'es aperçu ...
— Et comment I Tu me prends pour un

idiot ? Mais je ne tolérerai pas ce genre de
chose à la maison.

— Tu n 'y pourras absolument rien. Ne t'en
mêle pas, Steve. Laisse venir les événements.
Ne les précipi tons pas : il faut garder son
calme.

Médusé , Steve tira sur sa pipe :
— Toi, au moins, tu es toléran t.

Une vague de chaleur l'envahit . Il savait
parfaitement ce qu 'il allait faire. U goûta
chaque bouffée de sa pipe, les paupières demi-
fermées. Une lassitude l'envahissait. Il aurait
donné beaucoup pour se trouver dans un bar
enfumé, parlant à des étrangers. Il sentait
la tension que sa présence causait aux
jumeaux. Il se rendait parfaitement compte
qu 'ils ne le considéraient plus comme un
grand ami devant lequel on peut parler libre-
ment , mais qu 'il prenait peu à peu la place
de son père , son autorité aussi.

Celui-ci se sentait-il éloigné de ses enfants?
S'apercevait-il également de leurs réticen-
ces ? Ses proches ne l'avaient-ils pas offensé ?
U se promit désormais de se livrer afin de
compenser le silence des deux autres, d'Helen
surtout , devenue si lointaine . Et où était sa
vitalité de jadis ? Comme elle était vive et
gaie alors , impétueuse , impulsive, ne tenant
pas en place , toujours prête à mettre un
disque, à tendre les bras pour danser, à les
entraîner dehors pour se baigner. En cette
j eune femme préoccupée , sérieuse, il avait du
mal à la reconnaître. Elle avait maigrL ce
qui ne l'avantageait pas, et de profonds «ernes
entouraient ses yeux clairs.

Al devina ses pensées et dit négligemment :
— Elle souffre ! Pauvre Helen!
Il montrait un front soucieux , se versa une

dernière rasade de whisky et annonça :
— Je vais me coucher. Je passerai dire bon-

soir à père. Il est terriblement fatigué.
— Et il ne veut pas en convenir , répliqua

Steve.
Les prouesses de son père lors de leur pre-

mière chevauchée se fixèrent devant lui. Il
avait lutté contre la fatigue. Quelle joie il
avait montrée en sautant la barrière! Son teint
s'était coloré lorsque, parmi les orangers , il
s'était avancé droit , raide , impeccable dans
son costume de toile blanche.

« Je ferai de même, se prit-il à songer. Je
suis aussi intransigeant. Son exemple me gui-
dera. Je ne dois pas flancher, ni me laisser
abattre ni guider par mes instincts. Etre le
maître. Etre fort et évidemment solitaire. »

Jamais il ne s'était questionné sur la vie
sentimentale de son père . Leur mère était une
délicieuse petite femme comme il n 'en exis-
tait plus, pondérée , pieuse , travailleuse mais
fragile. S'était-il agi d'un mariage de raison ?
A n 'en pas douter ! C'était aussi une riche
héritière, la fille d'un farouche missionnaire
qui tout en sauvant les âmes avait acquis
«ses terres. Al et Helen ne l'avaient pas connu ,
mais lui se souvenait de cet homme long et
mince qui lui prenait le menton, le terrori-
sait en lui décrivant l'enfer, mais baissait son
regard devant Kyle Hartking et se taisait.
Car le vieux lion savait mater les plus irré-
ductibles : 11 avait la manier.. Steve également
avait le don d'intimider, d'imposer sa volonté.

(A suivre).

Jean Dominique

L'ÎLE
D'AMOUR



Les services religieux
LA CHAUX-DE-FONDS
E g l i s e  réformée évangélique. —
GRAND TEMPLE : 8 h. 45, culte de

jeunesse ; 9 h. 45, culte, M. Cochand ;
9 h. 45, école du dimanche de la Cure
transférée à l'Oratoire ; 11. h., école
du . dimanche à Beau-Site.

ORATOIRE : 8 h. 30, culte, M. Co-
chand ; Ste-Cène ; 9 h. 45, école du
dimanche.

FAREL (Temple Indépendant) : 8 h.
30, culte de jeunesse ; 8 h. 30, école
du dimanche au Presbytère, à la
Croix-Bleue et à Charrière 19 ; 9 h.
45, culte, M. Guinand.

HOPITAL : 9 h. 45, culte, M. Rosat.
ABEILLE : 8 h. 30, culte des famil-

les ; 9 h. 45, culte, M. Clerc ; 11 h.,
école du dimanche.

LES FORGES : 8 h, 30 et 9 h. 45,
culte, M. Soguel ; Ste-Cène ; 11 h.,
école du dimanche.

SAINT-JEAN (Salle de Beau-Site) :
8 h. 30 et 9 h. 45„ culte, M. Secretan ;
9 h. 45, école du dimanche.

LES EPLATURES : 8 h. 30, culte
de jeunesse ; 9 h. 30, culte, M. Schnei-
der ; Ste-Cène.

LES PLANCHETTES : 9 h., catéchis-
me ; 9 h. 45, école du dimanche ; 9 h.
45, culte, M. Béguin.

LES BULLES : 20 h. 15, culte, M.
Béguin.

LA SAGNE : 9 h. 45, culte, M. Hut-
tenlocher ; 8 h. 50, culte de jeunesse ;
9 h. 45, écoles du dimanche.

Deutsche Reformlerte Kirche. —
9.45 Uhr , Abendmahlsgottesdienst ;
9.45 Uhr, Sonntagscschule im Pfarr-
haus.

Paroisse catholique romaine. — SA-
CRÉ-COEUR : 7 h. 30, messe lue en
français ; 9 h. 45. messe chantée en la-
tin ; 11 h. 15, messe des enfants ; 20 h.,
compiles et bénédiction ; 20 h. 30. messe
lue en français ; 8 h. 45, messe lue
en italien ; 19 h., messe lue en espa-
gnol.

HOPITAL : 9 h., messe.
STELLA MARIS (Combe Grieurin

41) : 8 h. 30, messe ; 9 h. 30, messe,
sermon allemand ; 17 h. 30, exposition
du St-Sacrement ; 18 h., salut et bé-
nédiction.

NOTRE-DAME DE LA PAIX : 7 h.
messe, sermon ; 8 h. 30, messe des
enfants, sermon ; 9 h. 45, messe chan-
tée, sermon ; 11 h., messe, sermon ;
18 h„ messe, sermon ; 19 h. 30, messe
pour les fidèles de langue italienne ;
20 h. 15 compiles et bénédiction

Eglise vieille catholique et U Ftdl-
Communion > anglo-catholique i Eglise
ST-PIERRE (Chapelle 7) .  — 7 h 30,
messe lue de communion en langue
française ; 9 h . 45, messe solennelle
paroissiale en langue française du 16e
dimanche après la Pentecôte , sermon,
confession , absolution et communion
générales, Te Deum d'actions de grâces,
bénédiction finale ; 11 h., baptêmes.

Evang. Stadtmission (Envers 37).
9.45 Uhr . Gottesdienst mit HI Abend-
mahl ' und Sonntagsschule. Dienstag,
20.15 Uhr , Offener Abend : Informa-
tion liber Sekten. Mittwoch , 20.15 Uhr ,
Gruppe unter 18 : dito. Freitag, 20.15
Uhr , Bibelbetrachtung.

Armée du Salut (Numa-Droz 102).
9 h., réunion de prière ; 9 h. 30, réu-
nion de sanctification présidée par les
majors E. Porret de Lausanne, accom-
pagnés du poste de Lausanne ; 11 h.,
école du dimanche ; 19 h. 15, Place de
la Gare ; 20 h. 15, evangélisation et
salut. Lundi, 20 h.. Ligue du Foyer,
réunion pour dames et jeunes filles.
Mardi, 20 h. 15, Chorale. Mercredi,

19 h. 45, Jaquet-Droz 29. Jeudi , 20 h
15, Fanfare.

Action biblique (90, rue Jardinière)
9 h. 45, culte, M. E. Golay. Mercredi
19 h. 45, Jeunesse Action Biblique
Jeudi, 20 h., M. W. Reichen.du Brésil
Lundi 4 à samedi 9 .sept;,- 20. h., se-
maine de prières et intercession.

Première Eglise du Christ Scientisti
(9 bis, rue du Parc). — Dimanche, 9 h
45, culte et école du dimanche. Mer-
credi , 20 h. 15, réunion de témoignages

Eglise évangélique de réveil t (Progrè;
48) : Samedi, 20 h., jeunesse) Diman-
che, 9 h. 30, culte et école du diman-
che ; 14 h. 30, réunion de baptêmes
Mercredi , 20 h., étude biblique. Ven-
dredi, 20 h., prière.

Eglise roennonite (Chapelle Les
Bulles) : 10 h., culte, orateur , P. Wid-
mer, Montbéliard ; école du dimanche

Eglise évangélique Ubre (Parc 39)
9 h. 30, prière ; 10 h., culte. Vendre-
di , 20 h., étude biblique.

Eglise Néo-Apostolique (chapelle
Combe-Grieurin 46) : 9 h. et 20 h., ser-
vices divins.

Eglise adventiste (10, Jacob-Brandt)
Samedi , 9 h. 15, classes bibliques ; 10
heures 15, culte. Mardi , 20 h., réunion
de prière.

Communauté Israélite (synagogue
Parc 63). — Culte et prédication, ven-
dredi , 18 h. 10 et samedi 10 h .

Témoins de Jehovah (Locle 21). —
Dimanche, 18 h. 45, étude biblique
Mardi , 20 h . 15, étude biblique . Jeudi ,
19 h. 45, école du ministère théocrati-
que et réunion de service.

Evangélisation populaire (J.-Droz 25)
Dimanche, 9 h. 45, culte ; 20 h. 15,
louanges et témoignages. Jeudi , 20 heu-
res 15, étude biblique .

LA CROISADE CONTRE LES
ALBIGEOIS
(1209-124'J)

Par Pierre Belperroïi
(Librairie Académique

Perrin-Paris)
Le sujet est vaste ; il a suscité de

nombreux ouvrages . Celui de M. P. Bel-
perrin est particulièrement bien docu-
menté tant sur le plan de l'histoire
que sur celui de la littérature et de
la vie spirituelle. En fait, les trouba-
dours , chantres de l'amour courtois,
« purent être influencés par l'hérésie ca-
thare » , hérésie qui , avec celle des Vau-
dois , constituent l'albigéisme. Or cet al-
bigéisme s'attaqua au christianisme. Les
deux hérésies qui la composent « sont
la fonne exacerbée et pathologique du
mouvement religieux qui agita tout le
monde chrétien du Xle au XHIe siè-
cle ».

L'auteur consacre, tant à la religion
des Cathares (les Purs ou les Parfaits)
qu 'à l'hérésie vaudoise des pages qui
font autorité. Mais l'essentiel de cet
ouvrage vivant montre de manière sai-
sissante que la croisade contre les Albi-
geois fut  une véritable « gueri-e de sé-
cession » entre le Midi de la France,
fief de l'hérésie albigeoise, et la chré-
tienté.

A. C. |

UN LIVRE...
à votre intention
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It Les Suisses sont sensibles à l'opi-
4 nion des étrangers. Il suffit qu 'un

^ 
farfelu d'Outre-Manche s'en pren-

^ 
ne 

à leur saleté pour qu 'ils fassent,

^ 
le plus sérieusement du 

monde, le

^ 
recensement 

de 
leurs baignoires !

^ 
Quand la 

presse fait écho des cri-
4 tiques adressées à leur manque
i d'humour ou de fantaisie, à leur

^ 
prudence maladive ou à leur as-

^ 
servissement 

au 
confort , les voilà

^ 
qui réclament des articles plus

•̂  « constructifs », où ils puissent en-

^ 
fin se 

contempler tels qu'ils vou-
', draient être.

S'il me fallait, pour les encou-

^ 
rager , dresser le catalogue de leurs

^ 
qualités, c'est par le goût de la

^ 
discussion que je 

commencerais.
fy Notre histoire n 'est qu 'une suite de
f r conversations laborieuses — qui
J n 'ont pas toutes abouti — entre vil-

^ 
les et 

campagnes, patrons et ou-

^ 
vriers, militaires et pacifistes, alé-

^ 
maniques 

et 
latins, catholiques et

^ 
protestants et, peut-êre un jour

4 enfin , entre Jurassiens et Bernois !
4 Le général Dufour a même réussi ,
$ voici plus d'un siècle, à endiguer une

^ 
guerre civile, en parlementant avec

^ 
ses adversaires. Ces dialogues nous

^ 
prennent certainement beaucoup

fy de temps, mais ils sont absolument
fy indispensables à l'équilibre de notre
•J vie commune. Si l'étranger pouvait
', compi-endi-e que, contrairement à ce
£ qui se passe chez lui, le suffrage
\ féminin ne pourra s'instaurer chez
£ nous qu 'après avoir emporté l'adhé-
£ sion de la majorité des électeurs, il
'/f serait moins porté à railler notre
', lenteur- et notre prudence.
', L'apparition d'une contestation
\ religieuse est un fait nouveau dans
\ une société traditionnellement chré-
'>, tienne. Un certain nombre d'intel-
\ lectuels, qui occupent des postes
g dans l'enseignement, remettent en
J question le christianisme. Est-ce
( parce que les Eglises ont tardé à
'; prendre au sérieux leur contestation ,
\ qu 'ils essaient d'amorcer le dialogue
< avec leurs jeunes élèves ? On vou-
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\drait qu'ils sachent aujourd'hui 
^qu'ils trouveront beaucoup d'adultes b

parmi les chrétiens, prêts à enta- fr
mer avec eux une de ces discussions ^laborieuses, qui ne sera pas pour 'f r
autant un dialogue de sourds. 2

f r
Donner aux adolescents le goût de f r

la discussion es; une entreprise f r
louable, mais combien délicate. ^Quand celle-ci porte sur les bases ^mêmes de notre société et qu'elle ^s'attaque à la religion, il est com- ^préhensible qu 'une certaine inqulé- f r
tude gagne les chrétiens. Un pro- f r
fesseur qui s'est estimé personnel- f r
lement visé par une mise en garde ^adressée au corps enseignant, a ^considéré qu'il était injurieux de le ^soupçonner d'opérer une discrimi- ^nation parmi ses élèves, voire une 

^contrainte, alors qu'il nourrissait au f r,
contraire une secrète sympathie fr
pour ceux d'entre eux qui avaient f r
assez de pei-sonnalilé pour lui op- ^poser une conviction religieuse. Nous f r"
lui en donnons acte et ne voulons f r
accuser personne de mauvaise foi , ^mais, avec la grande majorité de 

^nos lecteurs, nous souhaitons que f r
l'école reste, en Suisse, un lieu de f r
rencontres de toutes les opinions et f r
où aucune d'elles ne soit jamais ^raillée ni méprisée. f r

f r
n nous semble qu 'une discussion f r

difficile doit maintenant s'amorcer ^entre croyants et incroyants. Nous ^pensons que les adultes devraient 'f r
commencer par liquider leur con- 

^tentieux et aboutir à un modus f r
vivendi, où le respect de la pensée fr
de chacun puisse être garanti. 'f r
Quand un dialogue serein aura été 'f r
entamé entre eux , il sera alors pos- ^sible d'y intéresser les plus jeunes. f r"
C'est dans cette direction que nous 'f r
oriente notre histoire nationale. 

^Plus je l'étudié, plus j'ai des rai- f r
sons d'être fier d'appartenir à ce f r
pays, où la discussion est largement ^ouverte à chacun et ne s'arrête pas 'f r
avant d'avoir abouti. ^L. C. f r
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Pour un dialogue loyal et permanent \

HOPITAL DE FLEURIER (NE) cherche pour date
à convenir :

2 infirmières diplômées
1 veilleuse qualifiée
(poste fixe)

1 infirmier diplômé
2 aides-infirmières
Notre établissement est moderne, entièrement rénové,
très bien agencé. Nous offrons des conditions de travail
intéressantes et bien rémunérées.

Les offres sont à adresser à la Direction de l'Hôpital
de Fleurier, 2114 Fleurier (NE), tél. (038) 910 81.

La Fabrique de boites or PIERRE-A. NARDIN

cherche pour son département CLASSICOR

auxiliaires
pour travaux divers sur la boite or .

Se présenter au bureau , rue Numa-Droz 145, La Chaux-
dc-Fonds.

~ pour sa

FABRIQUE DE MONTRES

AVI A
Place d'Armes 3, Neuchatel

UNE EMPLOYÉE
consciencieuse et ordrée qui devrait s 'occuper de
la gestion des stocks de boîtes, cadrans, aiguilles,
couronnes et mouvements. La pratique de la dacty-
lographie n'est pas nécessaire.

Date d'entrée à convenir.

Faire offres ou se présenter
à l'adresse ci-dessus. c»jrf*fj

! publicité-photo J
' Nous désirons engager pour notre service publi-

I 

cité-photo un aide-photographe. m

Le candidat sera occupé au laboratoire photo.

I I I  doit donc manifester un Intérêt particulier
pour ce secteur d'activité.

I L a  préférence sera donnée à une personne déjà
au courant de ce genre de travail.

I

Les offres sont à adresser à la Compagnie des ¦
montres Longines, Francillon S.A., 2610 Saint-
Imier , service du personnel , tél. (039) 414 22.

I I

| m C I N É MA S  •
B K?3T-ï5?SflE7ffln5TT7ïl Samedi nocturne 23 h. 30

Mt"!iBtSMttUKBaBa Sam i dim . is h., 20 h. 30
¦ Un film policier solide et bourré d'action
¦ Robert Hoffman, Lisa Gaston!
¦ LUCIANO LUTRING

Audacieux hold-up en Italie, à Paris, à Amsterdam :
¦i c'est un coup de Luciano Lutring...
¦¦ Il n'avait pas son pareil depuis AI Capone 

BBJSIJTMKWBBJHTCI Samedi 15 h., 20 h. 30, 23 h. 30
"¦caUakHUâKlLEcEl Dimanche 15 h., 20 h. 30
B Un film policier sortant totalement des sentiers battus
¦ Une intrigue des plus angoissantes
_ De l'action à perte de vue !
¦ 3 NUITS DE VIOLENCE
_ Eastmancolor - Cinémascope
¦ Avec Brett Halsey, Margaret Lee, Pepe Calvo
¦ r-rxc- tw Sabato e domenica
¦ C.UC.IN ane 0re 17.30

Brad Harris, Tony Kendall, Thomas Moore

| I GRINGOS NON PERDONANO
¦ Parlato italiano Eastmancolor-Ultrascope

Ml ¦«i "»\*13Ua Wum ( A CM is ans

¦ 
membre de la Confédération internationale
des cinémas d'art et d'essai

Micheline Presle, Marcello Mastroianni

I
dans un film passionnant

L'ASSASSIN
a Une intrigue menée sans trêve par Elio Pétri

LE « BON FILM > 
Samedi et dlmanch^

Pour marquer la Fête de la Montre dans l'ambiance
un film achevé

I LES FANFARES DE LA GLOIRE
Avec l'irrésistible humeur de Alec Guinness , qui obtint

pour ce rôle la Coupe Volpi au Festival de Venise I
Tout le panache de la musique écossaise...

IJ IM î̂HÉ R &kif rf r i l  sam . et dim., à 15 h. et 20 h. 30
Un film exceptionnel dans la lignée

des grands chef-d'oeuvres du cinéma russe
I L'HOMME NE SE REND PAS
m L'invasion de la Russie par les nazis

Parié français 16 ans

™ u rrXMTT»TTTT  ̂ Samedi 15 h., 20 h. 30
Bîllr^B fflMj 1 gTT **M Dimanche 17 h. . 20 h . 30

I En première vision Cinémascope - Couleurs
_ Rod Carter , Jany Clair dans un superfilm d'espionnage
¦ MISSION SPÉCIALE A CARACAS

D'après le roman de Claude Rank
Un film d'espionnage hallucinant !

igt^ag.lW.^iM
U/t' I V Samedi 15 h., 20 h . 30 •

R~l*lf il"frBBVciy,*',|',*|l̂  Dimanche 16 h .. 2<) h. 30
Un film français réalisé par Louis Félix

sur un sujet toujours d'actualité
I LES PLAY-BOYS

¦ 
Barbara Sommers, Jean-Marie Rivière, Béatrice Altariba

En première vision 18 ans

Ayant créé avec succès une communauté d'Intérêts
dont le développement est en bonne voie, un groupe
de fabricants d'horlogerie engagerait

personnalité
de

premier plan
susceptible de prendre la direction d'une centrale et
capable de maîtriser avec tact, intelligence et savoir-
faire les problèmes de rationalisation et de coordina-
tion que pose l'intégration d'entreprises horlogères.

Ce vaste champ d'activité offre des possibilités d'épa-
nouissement peu communes et pleines de promesses
à une personne qualifiée et dynamique, bénéficiant
d'une expérience de plusieurs années dans le secteur
du produit terminé de l'industrie horlogère.

Les intéressés peuvent compter sur la plus rigoureuse
discrétion et sont priés de faire leurs offres détaillées
sous chiffre P 3644 N, à Publicitas S.A., 2001 Neuchatel.

r ^
La division Ligne pilote du Cen tre Electronique
Horloger S.A. cherche

un dessinateur
d'outillage
en mécanique

¦

Nous désirons- engager un collaborateur ayant de
l'initiative, pouvant travailler d'une façon indé-
pendante dans une petite équipe et ayant quelques
années, de. pratique. -

" v . ; . ' . " ' '
Les candidats .sont priés d'adresser leurs offres ma-
nuscrites, avec ptfbto, Jà l a  Direction de la division
Ligne piloté 'dû . -Centre Electronique Horloger S.A.,

. case postale 378, 2001 Neuchatel.-

À

LA COUPE D'OR cède

REPRÉSENTATION
pour la Suisse romande.
Excellentes possibilités de réaliser de gros gains en
plaçant notre cours de coupe (patrons) , un cours unique
qui permet à chaque femme ou jeune fille de devenir
en peu de temps une couturière parfaite. Cours très
bien introduit en Suisse romande. La représentation
peut aussi être remise par canton . Travail indépen-
dant. Gain élevé.
Prière d'écrire à La Coupe d'Or, studio de coupe,
case postale 195, 8050 Zurich.



SAMEDI 2 SEPTEMBRE

La Chaux-de-Fonds
BRADERIE : 14 h. 30, « Ceux de la

20e >, cortège d'enfants costumés ;
16 h. 30, au théâtre, spectacle fol-
klorique ; 20 h., bataille aux con-
fetti , attractions sur ' l'avenue ;
21 h., salle de musique, 2e concert
de la Musique des équipages de
la flotte française de Brest ; 22 h.,
Ancien Stand, nocturne de la 20e.

MUSÉE DES BEAUX-ARTS : De 10 h.
à 12 h. et de 14 h. à 17 h., expo-
sition Gautschi.

MUSÉE D'HORLOGERIE : De 10 h. à
12 h. et de 14 h. à 17 h.

PHARMACIE D'OFFICE : jusqu 'à 22 h.,
Wildhaber, Léopold-Robert 7.
Ensuite, cas urgen te tel au No 11.

SERVICE D'URGENCE MÉDICALE et
DENTAIRE : Tél. No 210 17 ren-
seignera (N' appelez qu'en cas
d'absence du médecin de famil le) .

FEU : Tél. No 1S.
POLICE SECOURS : Tél. No 17.

Neuchatel
Stade Maladière, 20 h. 15, Cantonal -

Le Locle.

Saignelégier
Halle cantine, 20 h. 30, concert des

Vieilles - Chansons ; récital Ariette
Zola.

DIMANCHE 3 SEPTEMBRE

LA CHAUX-DE-FONDS
BRADERIE : 10 h., concerts publics sur

l'avenue ; 10 h. 15, salle de musi-
que, concert par la fan fare  de Bou-
dry ; 15 h., grand cortège ; 16 h.
30 - 19 h. 30, bataille aux confetti ,
attractions sur l'avenue.

MUSÉE DES BEAUX-ARTS : De 10 h.
à 12 h. et de 14 h. à 17 h., expo-
sition Gautschi.

PHARMACIE D'OFFICE : jusqu 'à 22 h.,
Wildhaber , Léopold-Robert 7.
Ensuite , cas urgents, tél. au No 11.

SERVICE D'URGENCE MÉDICALE et
DENTAIRE : Tel No 2 10 17 ren-
seignera (N' appelez qu 'en cas
d'absence du médecin de f amil le) .

FEU : Tél. No 18.
POLICE SECOURS : Tél. No 17.

Fleurier
Samedi et dimanche, comptoir du Val-

de-Travers.

Petit-Cortaillod
Samedi et dimanche, 30e fê te  canto-

nale de gymnastique.

Le Noirmont
Samedi et dimanche, 5e rencontre des

gymnastes francs-montagnards.

LA VIE ÉCONOMIQUE
Premier semestre 1967 :

importation record
d'automobiles

Durant les six premiers mois de l'an-
née, 97.066 véhicules à moteur pour une
valeur de 593,6 millions de francs, ont
payé des droits de douane, ce qui est
un nouveau record. En effet , par rap-
port au premier semestre 1966, l'aug-
mentation a été de 13.930 véhicules à
moteur ( 17%) , représentant 74,6 mil-
lions de francs (14,5%).Sur les voi-
tures personnelles, le gain, sur l'année
précédente est chiffré à 71,5 millions
de francs pour une augmentation de
13.485 unités. On note également une
forte augmentation dans l'importation
de voitures utilitaires, accroissement
chiffré à 9 %, et qui englobe aussi bien
les voitures légères de livraisons que
les gros camions et les châssis.

Chaque pays producteur a tiré plus
ou moins profit de l'animation du mar-
ché suisse. La République fédérale alle-
mande, par exemple, améliore ses en-
vois de 2.640 unités, ce qui porté son
contingent à 36.800 véhicules pour le
premier semestre 1967. Toutefois, la
cote allemande tombe de 41 à 38 % des
voitures importées en Suisse. Grâce à
un accroissement, de 2.830 unités, soit
un contingent de 18.100 véhicules, la
Grande-Bretagne a regagné la deuxième
place. Pour une somme de 110.5 mil-
lions de francs, l'accroissement an-
glais a été de 14,9 millions.

La France a livré 16.430 automobiles,
pour une somme de 84,9 millions ; la
progression française est négligeable par
rapport aux autres pays producteurs.
Grâce à une augmentation de 5.800
unités, qui porte son contingent à 13.380
véhicules, l'Italie peut se réjouir de ses
efforts. Elle a, en effet, porté sa part
de 9 à 14 % du marché suisse et ses
recettes ont passé de 25,4 millions à
70,6 millions. Le deuxième vainqueur de
l'importation en Suisse est la Suède,
qui a vu l'augmentation de ses livrai-
sons passer de 720 à 3.630 unités. Des
USA et du Canada , la Suisse n 'a im-
porté que 3.600 véhicules, soit 230 de
moins que lors du premier semestre
1966. Les autres pays exportateurs de
voitures en Suisse, toujours pour le 1er
semestre 1967, sont dans l'ordre : la

Belgique, 2.430 voitures et 1.030 véhicu-
les utilitaires, dont les trois quarts sont
d'origine française ; les Pays-Bas (835
voitures) , le Japon (550) et la Tchécos-
lovaquie (160). (eps)

Une f ormule de rencontre
peu commune entre étudiants

d'une même religion !...
Plus de 5000 étudiants Scientistes

Chrétiens de toutes les Universités du
monde viennent de se rencontrer pour
une conférence de trois jours dans l'é-
difice de la Première Eglise du Christ
Scientiste à Boston , Etats-Unis. Les
organisations universitaires de la
Science Chrétienne, actives au sein de
l'Ecole Politechnique de Zurich et des
universités de Lausanne et Genève
n'ont pas manqué d'y déléguer leurs
représentants. : . , , , , .

L'un des buts poursuivis par cette
vaste réunion était d'éveiller en cha-
que étudiant la responsabilité qu 'il as-
sume, en ea qualité de Chrétien, en
présence de la gamme toujours " plus
vaste et complexe des problèmes du
monde. Plusieurs conférences et échan-
ges de vues, organisés et dirigés par
les étudiants eux-mêmes, furent con-
sacrés aux questions toujours plus pré-
occupantes telles que la fraude aux
examens, l'usage apparemment crois-
sant des pilules et de drogues, la con-
ception dite moderne de la moralité,
le contrôle des naissances et la théo-
logie prétendument avancée selon la-
quelle « Dieu est mort ». Ces regretta-
bles déviations mentales et morales ne
peuvent être redressées que par les va-
leurs spirituelles présentes dans cha-
que conscience, qui, lorsqu 'elles sont
vécues et mises en pratique dans tou-
tes les formes d'activité humaine, con-
tribuent directement à la solution des
grands problèmes de l'heure et à l'éta-
blissement de la paix dans le monde.
Des milliers de participants étaient hé-
bergés généreusement par la plus gran-
de université technologique du monde,
le Massachusetts Institute of Techno-
logy, le Conservatoire de Musique de
Boston et la célèbre Northwestern Uni-
versity.

Communiqués
(Cette rubrique n 'émane pas de notre
rédaction; e/le n 'engage pas le journal.!

Cercle du Sapin.
A l'occasion de la Fête de la Montre ,

le Cercle du Sapin s'est assuré le con-
cours de deux orchestres sensationnels,
S'il n'est plus besoin de présenter les
sept musiciens des « Dixie corne backs »,
les « River-Rats », par contre, se pro-
duiront pour la première fois en notre
ville. Ils ont un répertoire très varié
et la formation est composée de cinq
excellents solistes et de la meilleure
chanteuse de jazz suisse. Début de la
danse à 21 heures.

Cercle français.
A l'occasion de la Braderie , le Cer-

cle français organise un bal-musette
samedi et dimanche, dès 22 heures,
avec le Trio Jean-François Bétrix, Jo
Cachelin et Frédy Bourquin.

SAMEDI 2 SEPTEMBRE

Suisse romande
15.00 Championnat du monde de cy-

clisme.
Course sur route amateurs.

16.45 Championnat du monde de cy-
clisme.
Course sur route amateurs.

17.Ï0 Vacances-Jeunesse.
Une aventure de Thierry la
Fronde - Coq d'or.

18.20 Madame TV.
Emission de Claude Evelyne.
La surgélation - Cours de coupe
Le tapis à travers les âges.

18.45 Bulletin de nouvelles du télé-
journal .

18.50 Jazz-parade.
19.25 Trois petits tours et puis s'en

vont.
Pour les petits : une dernière his-
toire avant de s'endormir

19.30 Max la Menace.
Feuilleton.

20.00 Téléjournal.
20.20 Carrefour.

Les derniers voyages du « Queen
Mary ».

20.40 L'aventure de Cabassou.
Film

22.05 L'alcoolisme.
22.50 Téléjournal.
23.00 C'est demain dimanche.

France I
12.30 Police du Port.
13.00 Actualités télévisées, télé-midi
13.20 Je voudrais savoir.

Avoir un toit.
15.00 Championnat du monde cycliste

sur route.
16.45 Championnat du monde cycliste

sur route.
18.15 Magazine féminin.

Emission de M Célerier de Sanois
19.00 Micros et caméras.

Emission de Jacques Locquin.
19.25 Accordéon-variétés.
19.40 Actualités régionales.
20.00 Actualités télévisées, télé-soir.
20.35 Impossible n'est pas français.
20.50 L'Ile au Trésor.

Aux mains de l'ennemi.
21.15 La Forêt noire.
22.45 Dorus.
23.25 Actualités télévisées, télé-nuit.

France II
18.30 Richard Coeur de Lion.
19.00 24 heures actualités.
19.30 Gant de velours.

Pour un Van Gogh.
20.30 Les Olympiades du music-hall.

La Tchécoslovaquie.
21.10 Munich ou la paix pour cent

ans.

SUISSE ALÉMANIQUE
15.00 et 16.45 Championnat du mon-

de cycliste. 17.30 Cours d'italien pour
débutants. 18.00' -Rythmes'* Se" Prague.
18.40 Hucky et ses amis. 18:55 Télé-
journal. 19.00 La jeune fille de la pé-
niche. 19.30 Les désagréments de l'âge
adulte. 19.45 Message dominical. 20.00
Téléjournal. 20.20 Une nuit à Venise,
opérette. 23.00 Téléjournal. 23.10 Re-
flets d'un match de football de cham-
pionnat.

ALLEMAGNE I
14.30 Pablo Casais au pupitre. 15.00

Un bilan en images. 15.15 Autopor-
trait. 16.00 Musique et humour. 17.15
Service religieux. 17.45 Sports. Pro-
grammes régionaux. 20.00 Téléjournal.
Météo. 20.15 Une place au soleil pour
jeune et vieux. 22.15 Loto. 22.20 Télé-
journal. Message dominical. 22.35 The
Houston Story, film. 23.55 Informa-
tions. Programmes régionaux.

ALLEMAGNE II
14.30 Les programmes de la semaine.

15.00 Allô les amis ! 15.30 Des visi-
teurs pour la Police montée. 16 00 Al-
lô Max ! 16.20 Félicie est là. 17.10 Un
programme pour les jeunes. 17.55 In-
formations. Météo. 18.00 Samedi six
heures. 18.30 Ciné-revue. 18.55 Succès
de ces vingt dernières années. 19.27 In-
formations. Chronique de la semaine.
20.00 Monsieur 100.000 volts. 21.10 Le
commentaire. Sports-actualités.

DIMANCHE 3 SEPTEMBRE

Suisse romande
15.00 Championnat du monde de cy-

clisme.
Courses sur route professionnels.

16.00 Championnat du monde de cy-
clisme.
Courses sur route professionnels.

16.30 Construire pour Mach IL
L'industrie aéronautique à l'ère
supersonique.

17.20 Images pour tous.
Un voyage au désert - La Jor-
danie en marge de la guerre.

18.00 Retransmission d'une mi-temps
d'un match de Ligue nationale A
ou B, précédé des résultats du
Sport-Toto.

18.45 Bulletin de nouvelles du Télé-
journal.

18.50 Ma sorcière bien-aimée.
Feuilleton

19.15 Présence catholique.
A propos de Populorum Progres-
sio.

19.30 Les actualités sportives.
Résultats et reflets filmés de la
semaine.

20.00 Téléjournal .
20.15 Les Heures s'amusent.

Cortège du 20e anniversaire de
la Fête de la Montre de La
Chaux-de-Fonds.

20.50 Le chien du jardinier.
Spectacle d'un soir.

22.25 Expo 67.
Reflets de l'Exposition univer-
selle de Montréal.

22.45 Téléjournal
22.50 Méditation.

France I
9.30 Orthodoxie .

10.00 Présence protesta nte.
10.30 Le jour du Seigneur.
11.00 Messe.

12.00 La séquence da spectateur.
Emission de Cl. Mlonnet.

12.30 Impossible n'est pas français.
13.00 Actualités télévisées, télé-midi.
13.15 Art-actualité.
13.30 Championnat du monde cycliste.
13.50 La conquête de la mer.

L'aventure sous-marine.
15.00 Championnat du monde cycliste.
15.30 La femme j aponaise.
16.00 Championnat du monde cycliste.
16.45 Cocktail variétés.
17.45 L'oeuf et moi.

Film.
19.30 Saturnin Belloir.

Feuilleton .
Pour les yeux d'une blonde.

20.00 Actualités télévisées, télé-soir.
20.35 Le roi du tabac.

Film.
22.10 Festival de jazz Antibes 1967.
22.40 Actualités télévisée, télé-nuit.

France II
14.30 Sa dernière course.

Film
19.55 24 heures actualités.
20.05 Les Créatures du Bon Dieu.

Le chat de Brest.
20.30 Variétés.

Esquisse d'une enquête.
22.10 Des agents très spéciaux.

Les abeilles.

SUISSE ALÉMANIQUE
14.00 Mes trois fils. 14.25 Rendez-

vouis avec Charlle Chaplin. 15.00 Cham-
pionnat du monde cycliste. 15.30 Fol-
klore yougoslave. 16.00 L'aide suisse
au Népal . 16.30 Présentation de nou-
veaux talents à la FERA. 17.30 Cham-
pionnat du monde cycliste. 17.55 In-
formations. Sport-Toto. 18.00 Les Heu-
res s'amusent. 18.45 Faits et opinions.
19.30 Le week-end sportif. Téléjournal.
20.15 Belphégor ou le fantôme du Lou-
vre. 21.20 Jacques Lecoq et son école de
pantomimes. 21.50 Informations.

ALLEMAGNE I
11.30 Réalité de l'espérance chrétien-

ne. 12.00 Tribune des journalistes. 12.45
Miroir de la semaine. 13.15 Magazine
régional hebdomadaire. 14.30 Pour les
enfants. 15.05 Oeil pour oeil 15.50 Tire
Big Store, film. 17.25 Problème du
logement aux USA. 18.00 Télé-sports.
Miroir du monde. 20.00 Téléjournal.
Météo. 20.15 Variétés musicales. 21.45
La vie de Jack London. 22.30 Con-
cours international TV.

ALLEMAGNE II
12.15 Pour les Italiens en Allemagne.

13.00 Un voile d'argent. 13.45 Plaque
tournante. 14.10 Pour les jeunes. 15.20
Les dieux de la Grèce. 15.50 Champion-
nat du monde cycliste. 17.25 De l'eau
pour Ponderosa, film. 18.15 Informa-
tions. Météo. Sporte. 18.30 Enfants,
écoles et confessions. 19.00 Télé-sports
Informations. 19.40 Perspectives de
Borih. 20.00 Concert. 21.20 Hubert von
Meyerinck. 21.50 Infoi-mations. Météo.
21.55 Dreyfus, film.

Radio
SAMEDI 2 SEPTEMBRE

SOTTENS : 12.05 Au carillon de midi .12.25 Ces goals sont pour demain. 12.35
10 - 20 - 50 - 100 ! 12.45 Informations.
12.55 Feuilleton (32). 13.05 Demain-
dimanche. 14.0Q Miroir-flash 14.05 Eu-
romusique. 15.00 Miroir-flash. 15.05 Le
temps des loisirs. 16.00 Miroir-flash.
16.05 Feu vert. 16.45 La revue des li-
vres. 17.00 Miroir-flash. 17.05 Swing-
Sérénade. 17.30 Jeunessee-Club. 18.00
Informations. 18.10 Le micro dans la
vie. 19.00 Le miroir du monde. 19.30
Villa Sam'suffit. 20.00 Magazine 67.
20.20 Bande à part. 21.10 Coco-soir.
21.50 Salut les anciens ! 22.30 Informa-
tions. 22.35 Loterie romande. Tirage de
252e tranche. 22.40 Entrez dans la dan-
se. 23.25 Miroir-dernièree 2.4.00 Dan-
cing non-stop. 1.00 Hymne national.

2e Programme : 12.00 Midi-musique.
13.05 Vient de paraître . 14.00 L'Univer-
sité radiophonique internationale. 15.00
Carte blanche à la musique. 15.00 Prin-
temps à Prague, 1967. 16.00 La musique
en Suisse. 17.00 Round the world in En-
glish (19). 12.15 Per i lavoratori italiani
in Svizzera . 17.50 Nos patois. 18.00 100 %
« jeune ». 18.30 Cosy-causette . 19.00 Cor-
reo espanol. 19.30 La joie de chanter.
19.45 Kiosque à musique. 20.00 Vingt-
quatre heures de la vie du monde.
20.20 Feuilleton (32). 20.30 Entre nous.
21.15 Reportages sportifs. 22.30 Sleepy
time jazz . 23.00 Hymne national .

BEROMUNSTER: Informations-flash
à 15.00, 16.00, 23.15. — 12.30 Informa-
tions. 12.40 Championnats du monde
cycliste sur route. 12.45 Nos compli-
ments. Musique. 13.00 Cabaret. 14.00
Chronique de politique intérieure. 14.30
Jazz . 15.00 Economie politique. 15.30
Fête fédérale de chant de Lucerne.
16.05 Œuvres et Interprètes célèbres.
17.00 Disques et renseignements touristi-
ques sur demande. 18.00 Météo. Infor-
mations. Actualités. 18.20 Sports-actua-
lités. Musique. 10.00 Cloches. Communi-
qués. 19.15 Informations. Echos du
temps. Homme et travail . 20.00 Léoca-
dia , comédie. 21.30 Danse . 22.15 Infor-
mations. Commentaires. 23.25 Musique
de danse anglaise et américaine.

MONTE-CENERI: Informations-flash
à 14.00, 16.00, 18.00, 22.00. — 12.10 Mu-
sique et agenda de la semaine. 12.30 In-
formations. Actualités. 13.00 Valses.
13.20 Disques. 14.05 Vent d'été. 16.05 Or-
chestre Radiosa. 16.40 Pour les travail-
leurs italiens en Suisse. 17.15 Thé dan-
sant et Championnats du monde cy-
clistes. 18.05 Ensembles champêtres.
18.15 Voix des Grisons italiens . 18.45
Journal culturel. 19.00 Souvenirs d'Athè-
nes. 19.15 Informations. Actualités. 19.40
Mélodies et chansons. 19.50 Micro de
poche. 20.00 Les Fiancés. 20.15 Cabaret
international . 21.00 Mon Nom est Paul
Cox, pièce policière . 22.05 Horizons tes-
sinois. 22.35 En musique. 23.00 Informa-
tions. Actualités. 23.20 Rythmes de
blues. 23.30 Reflets suisses.

DIMANCHE 3 SEPTEMBRE
SOTTENS : 7.10 Bonjour à tous ! 7.10

Salut dominical. 7.15 Informations. 7.20

Sonnez les matines. 7.5o Concert. 8.30
Miroir-première. 8.45 Grand messe. 9.55
9.55 Cloches. 10.00 Culte protestant.
11.00 Miroir-flash. 11.05 Concert. 11.40
Romandie en musique. 12.00 Miroir-
flash. 12.10 Terre romande. 12.35 lo -
2o - 50 - 100 ! 12.45 Informations. 12.55
Disques sous le bras. 14.00 Miroir-flash.
14.05 Les Aventures de Huckleberry Finn
(1). 14.45 Auditeurs à vos marques I
17.00 Miroir-flash. 17.05 L'Heure musi-
cale. 18.00 Informations. 18.10 Foi et
vie chrétiennes. 18.30 Le micro dans la
vie. 18.40 Résultats sportifs. 19.00 Le
miroir du monde. 19.30 Magazine 67.
20.00 Portrait-robot. 21.00 La gaieté ly-
rique. 21.30 La Tombe du Tisserand,
pièce radiophonique. 22.3Q Informations.
22.35 Quelques poètes de Genève. 23.00
Harmonies du soir. 23.30 Hymne natio-
nal.

2e Programme : 12.00 Midi-musique.
14.00 Fauteuil d'orchestre. 15.30 Légè-
rement vôtre. 17.00 De vive voix. 18.00
L'Heure musicale. 18.30 Echos et ren-
contres. 18.5o Les mystères du micro-
sillon. 19.15 A la gloire de l'orgue. 19.45
La tribune du sport. 20.00 Vingt-quatre
heures de la vie du monde. 20.15 Soi-
rée musicale. Les chemins de l'opéra.
21.00 Musique du passé - Instruments
d'aujourd'hui 21.30 A l'écoute du temps
présent. 22.30 Aspects du jazz. 23.00
Hymne national.

BEROMUNSTER: Informations-flash
à 7.45, 22.15, 23.15. — 7.00 Disques. 7.55
Message dominical. 8.00 Musique fran-
çaise. 8.45 Prédication catholique ro-
maine 9.15 Musique sacrée. 9.45 Prédi-
cation protestante. 10.15 Le Radio-Or-
chestre. 11.25 Trois pièces de prose. 12.05
Sonate. 13.30 Informations .Champion-
nats du monde cyclistes. 12.55 Nos com-
pliments. Musique de concert. 13.30 Ca-
lendrier paysan. 14.00 Concert populaire.
15.00 Récits en patois. 15.30 Disques.
16.00 Sports et musique. 18.30 L'art
d'écouter la radio. 18.45 Sports -diman-
che. 19.15 Informations. 19.25 Orchestre.
20.30 Les subventions de la Confédéra-
tion. 21.30 Orchestre récréatif et solis-
tes. 22.20 La Grande Guerre en Alle-
magne. 22.50 Pages pour orgue.

MONTE-CENERI: Informations-flash
à 6.30, 7.30 et 8.15. — 6.40 Musique.
7.15 Bon voyage ! Pairs et impairs. 7.40
Disques. 8.00 Musique. 8.30 Pour la
campagne. 9.00 Musique champêtre. 9.10
Méditation protestante. 9.30 Messe.
10.15 Panier du dimanche. 19.30 Radio-
matin. 11.30 Psaume 116. 11.45 Médi-
tation catholique. 12.00 Fanfares. 12.30
Informations. Actualités. 13.00 Chan-
sons. 13.15 Ratapunti. 14.00 Play House
Quartet. 14.15 Orchestres varies. 14.25
Disques ' des auditeurs. 15.00 Sports et
musique. Les Championnats du monde
evelistes. 17.15 Le dimanche populaire.
18.00 Bonne rentrée ! 18.30 La journée
sportive. 19.00 Disques. 19.15 Informa-
tions. Actualités. 19.45 Mélodies et
chansons. 20.0Q Pauvre Pierre, comédie.
21.10 Chansons. 21.30 Panorama musi-
cal . 22.00 Danses d'autrefois. 22.30 Dis-
ques. 23.00 Informations. Sports diman-
che. 23.20 Nocturne.

LUNDI 4 SEPTEMBRE
SOTTENS : 6.10 Bonjour à tous ! 6.15

Informations. 6.30 Roulez sur l'or ! 7.15
Miroir-première. 7.3o Roulez sur l'or !
8.00 Miroir-flash. 9.00 Miroir-flash. 9.00
Miroir-flash. 9.05 A votre service ! 10.00
Miroir-flash. 11.00 Miroir-flash. 11.05
Spécial-Vacances. 12.00 Miroir-flash.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 6.15, 7.00, 9.00, 10.00, 11.00. — 6.20
Disques. 6.50 Méditation. 7.10 Musique.
125 Pour les ménagères. 7.30 Pour les
automobilistes. 8.30 Concert. 9.05 Cor-
respondance de musiciens. 10.05 Sona-
te. 10.35 Septuor. 11.05 Emission d'en-
semble. 12.00 Disques.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 6.00, 7.15, 8.00; 10.00. — 5.30 Météo.
Cours d'espagnol. 6.10 Musica stop. 6.48
Pairs et impairs. 7.00 Musique. 8.40 Dis-
ques. 9.0o Radio-matin. 11.05 Emission
d'ensemble. 12.0o Revue de presse.
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Franco
pour la Suisse Pour l'étranger
1 an Fr. 48.— 1 an Fr. 90.—
6 mois » 24.25 6 mois » 47.50
3 mois » 12.25 3 mois » 24.50
1 mois » 4.25 1 mois > 8.75
Tarifs réduits pour certains pays

Prix des annonces
La Chaux-de-Fonds,
canton de Neuchatel
et Jura bernois Fr. -35 le mm.
Mortuaires Fr. -50 le mm.
Régie extra régionale
< Annonces-Suisses » S.A. cASSA»
Suisse Fr- --34 le mm.
Mortuaires Fr. -.68 le mm.
Réclames Fr. 1.15 le mm.

(Minimum de 25 millimètres),
Chèques postaux 23-325,

La Chaux-de-Fonds.

Prix d'abonnement

-A..^Ç~ SALAM I ^Z r̂

#
^^

^RE MONA 1

Le SALAMI NEGRONI est un produit naturel et
pur dans ses qualités de goût et de couleur. Rien
n'y est ajouté pour modifier les caractéristiques
naturelles de sa saveur et de sa couleur.

Le SALAMI NEGRONI est une certitude et une
garantie de qualité constante.

18241



LEÇONS
Jeune Suisse alle-
mand cherche étu-
diant, instituteur
ou professeur pour
leçons privées de
langue française. —
Faire offres à M.
Robert Tanner , rue
des Crêtets 143,
La Chaux-de-Fonds

A quoi l'automate à laver le linge Adora doit-il d'être aujourd'hui
si recherché? A l'élégance de ses lignes? A sa commande à
programmes multiples? Ou à la simplicité de son emploi? llya
de tout cela, qualité Zoug en plus!

C'est la qualité
_^_____ qui décide!^rr —ç
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Zinguerie de Zoug S.A.

2501 Bienne 43,ruedu Breuil Téléphone 032 21355
1211 Genève 8,av.de Frontenex Téléphone 022 354870
1001 Lausanne 11-13, rue de Bourg Téléphone 021 232448
1950Sion 41, rue du Mont Téléphone027 23842

Sur demande, notre fabrique ou l'une de ses agences vous
enverra volontiers un prospectus détaillé.

Nom 
Rue .
Localité 76

Comptoir Suisse, 9-24 septembre 1967 - halle 28, stand 2822

Médecin du Jura bernois cher-
che pour le 1er décembre 1967

aide-médecin
ou

employée de bureau
qui s'intéresserait aux diver-
ses activités d'un cabinet de
médecine g énérale. Pendant
un mois, mise au courant par
la titulaire actuelle. Faire
offres sous chiffre 4458, à Pu-
blicitas S. A., 2610 St-Imier.

BOREL5A
Fabrique de fours électriques industriels, cherche
pour tout de suite et pour une durée de quelques
mois (engagement définitif en cas de conve-
nance)

employé remplaçant
pour seconder le chef du service des achats.
Formation désirée : commerciale avec activité
antérieure dans l'industrie .

Offres à la direction de BOREL S. A.,
2034 Peseux (NE). Tél. (038) 8 27 83.

Fabrique de verres de montres

cherche

MÉCANICIEN
pour petits outillages et entretien
des machines. Place stable et bien
rétribuée. Possibilités d'avance-
ment. — S'adresser à BLUM &
CIE S.A., Numa-Droz 154.

Gstaad
A louer, conditions
extrêmement favo-
rables pour septem-
bre - octobre

APPARTEMENT
DE VACANCES
3 à 4 PIÈCES

Nouveau chalet, tout
confort.
Tél. (030) 4 39 51.

Lisez l'Impartial

Importante entreprise de La Chaux-de-Fonds

cherche

MÉCANICIEN
FAISEUR

D'ÉTAMPES
qualifié. Travail propre et intéressant.

Prière d'adresser offres sous chiffre P. 11.262 N.,
à Publicitas S. A., 2300 La Chaux-de-Fonds.

Importante entreprise de l'Industrie horlogère de
La Chaux-de-Fonds engagerait

PEINTRE EN BÂTIMENT
pour travaux d'entretien.

Situation d'avenir pour ouvrier régulier et travailleur.

Prière de faire offres sous chiffre P 55130 N, à Publl-
citas S.A., 2300 La Chaux-de-Fonds.

Sous les auspices des Commissions scolaires des villes de La Chaux-de-Fonds
et du Locle, de l'Ecole des parents et de l'Art social, Is

vous invite à son

(fl&fifc SPECTACLE SCOLAIRE
W f̂^ ĵMjjJlMr 1- Introduction au théâtre
^̂ ^™^̂ ^̂  ̂ 2. Actes I et II du «Bourgeois Gentilhomme»

de Molière

LE LOCLE : Casino, mardi 5 septembre, à 20 h. 15
LA CHAUX-DE-FONDS : salle Ancien Stand, 7 et 8 sept., 20 h. 15
Prix d'entrée : Fr. 2.-. Billets en vente à l'entrée dès 19 h. 15

kursaai
mB\F\n\

NOUVEAU GRAND PROGRAMME I
Nouvelle représentation de l'éminent orches-
tre d'entrain, de danse et de show

EMILE SULLON
avec la chanteuse JACKY MYHRIAM

Attractions :
THE GREAT PUSZTA I TROUPE - numéro
sensationnel de saut acrobatique au tremplin
COLIBRI
double numéro : trapèze et parade cacadois

Bar - Jeu de boule - Restaurant
MINIGOLF - TERRASSE DE JARDIN

Tél. (031) 42 54 66

Bureau d'architecture de la place
cherche pour le 15 septembre au plus
tard

femme de ménage
pouvant s'occuper du bureau en ques-
tion en dehors des heures de travail ,
et ceci à raison de 3 heures par se-
maine.
Téléphoner si passible entre 17 h. 30 et
18 h. 30 au (039) 3 60 70.

DEMANDE DE PRÊT
Qui prêterait 25.000 fr . à une personne
ayant un emploi fixe ? Remboursement
par mensualités, intérêts et garanties sé-
rieuses. Discrétion assurée. Placement
intéressant. S'adresser Etude Jean
Hirsch, Léopold-Robert 79, tél. (039)
2 23 46 pour toua renseignements.

SALLE DE MUSIQUE
CE SOIR

â 21 h. - portai à 20 h. 30

GRAND CONCERT DE GALA
donné par la

MUSIQUE DES ÉQUIPAGES DE LA
FLOTTE FRANÇAISE DE BREST

Sous la direction du capitaine Jean Hubert et de son maître
principal M. Devignô. La Musique des équipages et sa clique-
batterie (75 musiciens), considérée comme un « des plus beaux
orchestres militaires du monde » par le chroniqueur musical
du « Figaro ».

Nous rappelons également le

GRAND SPECTACLE FOLKLORIQUE FRANCO-SUISSE
ou THEATRE, samedi à 16 h. 30

Location : Tabatière du Théâtre, tél. (039) 2 88 44, et à l'entrée

J ~"V,
COUTURE

FRED KELLER

I DÉFILÉ DE MDDE
AUTOMNE - HIVER 67 - 68

du 5 ou 12 septembre
i

Tous les après-midi dès 15 heures
Les mardi, jeudi et vendredi

5, 7 et 8 septembre également le soir
dès 20 h. 30

1833
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JEMA
Appareil à mettre
les balanciers annu-
laires d'équilibre est
cherché. Urgent 1

A vendre

fraiseuse JEMA
Tél. (066) 2 29 43.

A LOUER logement
meublé de 3 cham-
bres. — Ecrire sous
chiffre BS 18025, au
bureau de L'Impar-
tial.

A LOUEE apparte-
ment meublé de 2
chambres, cuisine,
salle de bain ; libre
tout de suite. Ecrire
sous chiffre JI 18032
au bureau de L'Im-
partial.

MONSIEUR cherche
chambre chauffée,,
meublée ou non . —
Faire offres à M.
Victor Boillat, Le
Noirmont.

CHAMBRE indé-
pendante, chauffage
central, à louer . —
Tél. (039) 3 44 04.

A LOUER chambre
meublée à monsieur.
S'adresser à Jean
Schaeffer , Parc 11.

A VENDRE 2 lits
jumeaux remis à
neuf; 1 tour, de lits;
1 couvre-lits, - Tél.
(039) 3 34 01.

A VENDRE d'occa-
sion salle à manger
cjiêri'e, chambre à
coucher noyer (à un
lit complet et une
armoire) , un grand

. lit complet en noyer ,
i 2 couchs complets, 1

cuisinière à gaz 4
trous. Tél. dès 19 h.

I au (039) 2 01 45.

A VENDRE d'occa-
sion poussette en

, bon état. Tél. (039)
2 35 86.

A VENDRE 2300
points SUva. Prix :

' Pr. 25.—. Tél. (039)
; 3 17 85.

Lisez l'Impartial

REPASSEUSE
cherche travail. Tel
(039) 2 98 62.

DAME seule cherche
petit appartement
avec confort. Ecrire
sous chiffre JD 17991
au bureau de LTm-
partial.

I Prêts
sans caution, de
fr. 600.- à 4000.-
accordés depuis
30 ans à toutes
personnes sala-
riées. Rembour-
sement selon vos
possibilités.

Bureau
de Crédit S.A.
pL Bel-Air 1

case postale 153
1000 Lausanne 9
Tél. 021/22 40 83



Fleurier : ouverture officielle du Comptoir
Le 4e Comptoir du Val-de-Travers a

ouvert ses portes hier , en présence de
nombreux invités. On y reconnaissait
notamment M. Fritz Bourquin . prési-
dent du Conseil d'Etat neuchâtelois,
M. Jean-Pierre Porchat , chancelier , M.
André Junod , président de la commune
de Fleurier, les représentants de la ville
amie de Pontarlier et des communes
du Val-de-Travers.

Cette maquette mdu Val-de-Travers a passionné jusqu 'aux majorettes.

Au stand de l'horlogerie.

Dès 18 heures, la cérémonie débutait
dans l'une des rues de la localité — pa-
voisée pour la circonstance — par la
réception des invités, alors qu 'un vin
d'honneur , offert par la municipalité,
était servi en plein air et qu'une fan-
fare donnait l'aubade.

Puis le cortège officiel s'est dirigé
vers la place de Longereuse où a été

dressée l'Immense tente qui abrite le
Comptoir.

Avec quelques paroles amicales pour
souligner l'aspect sympathique de cette
manifestation, M. Fritz Bourquin a
coupé le ruban traditionnel , procédant
ainsi à l'ouverture officielle de cette
exposition.

Après une visite détaillée des stands,
toutes les personnalités se sont ras-
semblées pour un souper aux chan-
delles au cours duquel quelques dis-
cours ont été prononcés.

LE COMPTOIR
Le Comptoir du Val-de-Travers est

tout d'abord une manifestation éco-
nomique organisée par l'Association des
indépendants du Vallon. C'est par eux
détaillan ts, commerçants et artisants
et pour eux qu 'elle a été créée, il y a
5 ans. Et, profitant de son ampleur
économique, les restaurateurs se sont
joints à eux, attirant ainsi de nom-
breux visiteurs.

Vu cette affluence dans la région , il
était intéressant de profiter de ces pas-
sages pour faire prendre conscience aux
gens de la région de quelques problè-
mes qui, normalement, devraient les in-
téresser et qu 'ils ignorent souvent. Dans
cette optique ont été montés deux stands
particuliers : celui de l'horlogerie et
celui de l'épuration.

MANIFESTATIONS
Pour la première fois, un stand étran-

ger a été monté au Comptoir du Val-
de-Travers et c'est Pontarlier qui occu-
pe cette place d'honneur. Ce stand pré-
sente le commerce, l'industrie, le tou-
risme, la philatélie, les beaux-arts et
l'archéologie dans la région.

Plusieurs manifestations spéciales ont
été prévues durant les dix jours du
comptoir : aujourd'hui, la journée fran -
co-suisse occasionnera un rapproche-
ment entre Pontarlier et le Vallon ;
mardi 5 septembre permettra d'assis-
ter à des exposés et un débat concer-
nant l'épuration des eaux au Val-de-
Travers ; mercredi 6, rencontre des per-
sonnalités du monde horloger suisse en
une discussion concernant l'horlogerie ;
un colloque rassemblera jeudi 7 les onze
présidents de commune du Val-de-Tra-
vers : on y débattra des problèmes d'ac-
tualités régionales ; vendredi 8 sera cer-
tainement la journée la plus importan-
te puisque M Edgar Faure, ministre
français du gouvernement Pompidou ,
s'entretiendra avec Carlos Grosjean,
conseiller d'Etat, chef du Département
des travaux-" publics, sur le thème, no-
tamment, dés liaisons routières et fer-
roviaires entre la France et la Suisse
(nous y reviendrons d'ailleurs en temps
voulu). Samedi .9 enfin verra la journée
de l'agriculture} | avec un concours de
bétail et des productions folkloriques.

Rappelons encore que ce 4e comptoir
du Val-de-Travers est ouvert jusqu'au
10 septembre et qu'on y trouvera une
ambiance des plus sympathiques.

MM.  Jean-Pierre Porchat , Fritz Bourquin, André Junod , président de la
commune de Fleurier et Cl. Montandon, président du Comité d'organisation ,

lors du vin d'honneur.

STAND DE L'HORLOGERIE
Il présente au visiteur non seulement

des montres terminées — ce que l'on
peut voir dans tout comptoir spécialisé
— mais surtout les pièces détachées de
la montre qui sont, à part les cadrans,
toutes fabriquées dans le Vallon : aiguil-
les, ébauches, pivots, roues, balanciers,
verres, provenant de 25 fabriques. On
peut voir de plus un film de Henry
Brandt : « Les hommes de la montre s
qui rappelle la carrière de l'horloger-
paysan tel qu'il a dispar i aujourd'hui. Et
cela était le prétexte pour rappeler le
souvenir des grands horlogers de la ré-
gion, tels Ferdinand Berthoud , célèbre
par la chronométrie de marine et Char-
les-Edouard Guillaume, inventeur de
l'Invar, prix Nobel de Physique en 1920.

STAND DE L'EPURATION
Le Val-de-Travers est l'une des der-

nières régions du canton ne possédant
pas encore, soit à l'état d'étude en voie
d'achèvement, soit à celui de la cons-
truction ou du service, une station d'épu-
ration .

Depuis 3 ans, le problème est débatt u
sur le plan intercommunal. Certes en
regardant la source de l'Areuse certains
peuvent demander le pourquoi de tels
projets, et c'est la raison qui a poussé
les autorités à soulever le problème à
cette occasion : une grande maquette en
relief du Val-de-Travers, des panneaux,
des films et des diapositives exposent
cette question de l'épuration des eaux
usées et le projet qui va coûter quelque
10 millions à une région qui compte
15.000 habitants. (texte et photos 11)

Plus de 100 coureurs au départ du Circuit neuchâtelois
Renaissance d'une grande épreuve cycliste à La Chaux-de-Fonds

Après une interruption de plusieurs années, les actifs dirigeants du VC
Francs-Coureurs de La Chaux-de-Fonds ont eu l'heureuse initiative de
remettre sur pied une épreuve classique dans le canton de Neuchatel :

le Circuit neuchâtelois !

Plus de cent coureurs
au départ

Cette importante manifestation,
elle f igura jadis au calendrier des
grandes classiques helvétiques, se
déroulera dans la région neuchâte-
loise le 10 septembre. Les principa-
les vedettes suisses du moment se-
ront au départ. C'est ainsi que l'on
est déjà assuré de la participation
chez les amateurs de D. Biolley,
Rossel , Ravazzi, etc. Chez les pro-
fessionnels , Dubach a donné son
accord et l'on attend une confirma-
tion de l'équipe Tigra. Chez les ré-
gionaux , Kornmayer est à même de
tenir en échec les meilleurs !

Parcours sélectif
Les organisateurs ont retenu pour

cette reprise , le parcours tradition-
nel La Chaux-de-Fonds , La Vue-

Rossel sera dangereux pour les
candidats à la victoire finale.

des-Alpes, Valangin, Colombier, Ro-
chefort , Val-de-Travers , Les Ver-
rières, Cernil, La Brévine, Le Locle,
l'arrivée étant prévue à La Chaux-
de-Fonds, à la rue du Commerce,
soit un tracé de 105 kilomètres. Sur
cet itinéraire, les coureurs auront
toutes les possibilités de se distin-
guer, le handicap jouant son rôle.
Les départs seront donnés dans l'or-
dre suivant : 7 h. 30 seniors ; 7 h.
33 juniors ; 7 h. 37 amateurs ; 7 h.

41 amateurs élite ; 7 h. 45 profes-
sionnels.

Pas de course qui se respecte sans
prix ! Là encore, les participants
seront comblés. Le premier touchera
un prix de 250 f r .  en espèces ; le
second 200 f r .  et le troisième 100 f r .
Il y aura en outre un prix spécial
par catégorie de 200 f r .  au premier ;
150 f r .  au second , et 100 f r .  ,au
troisième. A ces récompenses il fau t
encore ajouter un prix spécial au
meilleur temps toutes catégories de
420 f r .  (montre or) . Comme on le
voit , les prix sont à la mesure de
cette belle et grande épreuve sur
laquelle nous reviendrons. A. W.

Saint-Imier :¦ le Conseil général approuve
le projet de la route de la Clef

« LA VIE JURASSIENNE «

Dans sa séance du jeudi soir, le
Conseil général de Saint-Imier a
examiné le projet «route de la Clef».
Après discussion et suspension de
séance, les propositions du Conseil
municipal ont été acceptées à l'una-
nimité. En conséquence, le projet
global est approuvé de même que la
réalisation de la première étape ,
dont le coût est devisé à 1.557.399
francs. Deux votes seront proposés
au Corps électoral : un sur l'ensem-
ble du projet, l'autre sur l'exécution
de la première étape, financée par
un emprunt à amortir en vingt-
cinq ans, sous réserve de ratifica-
tion par l'autorité cantonale. La
route bordée d'un trottoir aura une
largeur de quelque dix mètres ; elle
répondra aux exigences du trafic
actuel et futur. D'autre part , le

Conseil général a ratifié le contrat
de location d'un local destiné à une
station électrique avec la société
immobilière « Route de Tramelan > .

(ds)

CARNET DE DEUIL
LAJOUX. _ A l'hôpital de l'Ile, à

Berne , est décédé M. Bernard Berbe-
rat , à l'âge de 66 ans. Le défunt ex-
ploitait un domaine agricole à Fornet-
Dessus, en compagnie de son épouse
et il n'y a qu 'une quinzaine de jours
qu'il avait été hospitalisé. Nos con-
doléances, (fx )

SAINT-IMIER. — Jeudi soir est
décédé M. Paul Berthoud, à l'âge de 84
ans. n y a quelque temps que le défunt
s'était retiré aux Hauts-Geneveys, chez
une nèce. Tout d'abord horloger, il avait
quitté cette occupation pour- pratiquer
la gérance d'immeubles. Nous présen-
tons à sa famille nos sincères condolé-
ances, (ds)

Il essuiera toute larme de leurs yeux, et
la mort ne sera plus, et il n'y aura plus
ni deuil, ni cri, ni douleur.

Apocalypse 21, v. 4.

Je me suis réjouis quand on m'a dit :
« Allons à la maison de l'Eternel ».

Psaume 122, v. 1.

Madame veuve Marguerite Chopard-Berthoud, à Nyon , ses enfants et
petits-enfants ;

. .Monsieur Charles Berthoud, à Nyon, ses enfants et petits-enfants;
Madame veuve Robert Berthoud-Matile, à Bâle, ses enfants et petits-

enfants ;
Madame et Monsieur Paul Gay-Grossenbacher, aux Hauts-Geneveys ;
Messieurs Jean et Pierre Kohler ;
Madame et Monsieur Fausto Pelli-Grossenbacher, à Kloten ;
Messieurs Jean-Jacques et Daniel Pelli
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Monsieur

Paul BERTHOUD
leur très cher frère et beau-frère, Inoubliable et blen-aimé oncle et grand-
oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a rappelé à Lui, à l'âge de 85 ans,
après une pénible maladie supportée avec patience et résignation.

SAINT - IMIER, rue P.-Jolissalnt 41, le 31 août 1967.

L'Eternel gardera ton départ et ton arrivée,
dès maintenant et à jamais.

Psaume 121, v. 8.

L'Incinération aura lieu lundi 4 septembre.
Culte au crématoire de La Chaux-de-Fonds, à 10 heures.
Culte au domicile, à 9 h. 16.
Prière de ne pas envoyer de fleurs, mais de penser à « Terre des

Hommes > compte de chèques 10 - 11304 Lausanne.
Les cendres seront déposées au cimetière des Hauts-Geneveys.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.
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La Direction et le personnel de la
MAISON FEHR & CIE S.A.

Fabrique de cadrans

ont le pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur

Charles BOURQUIN
leur fidèle ouvrier et collaborateur

L'incinération aura lieu au crématoire de La Chaux-de-Fonds, lundi 4
septembre, à 9 heures.

Dans l'Impossibilité s de répondre personnellement aux nombreuses et
si cordiales marques de sympathie reçues à l'occasion du décès de
MONSIEUR EDOUARD GRUET

son épouse et sa famille remercient de tout cœur ceux qui ont pris part
à leur douloureuse épreuve et les assurent de leurs sentiments de sincère
reconnaissance.
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Les Arabes sont aussi incapables de s'unir
contre Israël que de négocier avec l'ennemi

La fin du sommet de Khartoum le prouve une fois de plus

La conférence de Khartoum a décidé la reprise des exportations de pétrole
a annoncé la radio du Caire, diffusant en direct la séance de clôture du
sommet arabe. La conférence a également décidé la liquidation de toutes
les bases militaires étrangères dans les pays arabes. Les pays arabes
ont décidé d'unifier leur action politique et diplomatique en vue d'effacer
les traces de l'agression israélienne et d'obtenir le retrait des troupes
israéliennes des territoires occupés depuis le 5 juin 1967, ceci conformément
aux principes de base énoncés par les Etats arabes, à savoir : non - recon-
naissance d'Israël, refus de négociations avec Israël, maintien du droit du

peuple palestinien à retourner dans son pays.

La conférence de Khartoum a
réaffirmé par ailleurs l'unité d'ac-
tion arabe et l'adhésion des .Etats
arabes au pacte de solidarité arabe
signé à Casablanca en 1965, lors du
3e sommet arabe , ainsi que la né-
cessité de- l'application urgente de
ce pacte.

INDEMNITES AUX SINISTRES
Le Koweït, l'Arabie séoudite et la

Libye vont à partir du 15 octobre
prochain , verser aux pays sinistrés
victimes de la guerre du 5 juin une
aide se montant à 135 millions de
livres sterling, ont décidé les chefs
d'Etat arabes. Cette aide sera ver-
sée d'avance tous les trois mois ; les
bénéficiaires en seront uniquement
la RAU et la Jordanie, la Syrie
n'ayant demandé aucun secours aux
pays arabes.

UN EFFORT VERS L UNITE
POLITIQUE

L'unification des efforts des pays
arabes dans le domaine politique sur
les plans international et diplomati-
que, a été décidé par les chefs d'E-
tat arabes qui ont estimé que cette
action devra tenir compte des trois
principes fondamentaux :

B non-reconnaissance d'Israël ,
¦ aucune négociation avec Israël ,
¦ respect des droits des Palesti-

niens à leur patrie.

La liquidation rapide des bases
étrangères dans les pays arabes a
également été décidée par les chefs
d'Etat.

Ces bases sont situées en Algérie,
en Libye, à Aden et dans le sud-
arabique.

ISRAËL : PAS QUESTION
D'EVACUER

LE TERRAIN CONQUIS
Le refus de reconnaître Israël et

de négocier directement un règle-
ment politique du conflit ne peut
que déterminer le gouvernement is-
raélien à s'accrocher aux territoires
conquis en juin dernier et à y ren-
forcer sa présence. Telle est la pre-
mière réaction des milieux politi-
ques israéliens aux décisions de la
conférence de Khartoum.

DECEPTION A ALGER
« Les résultats du sommet de

Khartoum ne répondent pas à l'at-
tente des masses populaires arabes,
en ce qui nous concerne d'ailleurs,
nous n'en attendions pas grand cho-
se et la déception n'est donc pas
grande », a affirmé hier soir « Ra-
dio-Alger ». (afp, upi)

UN EVENEMENT
p ar j our

I Prochain cessez-le -feu ? I
i . frf r C'est maintenant officiel : le f r
f r.  gouvernement séparatiste de Bia- 'f r
fr fra a fait savoir aux autorités de fr,
f r Lagos qu'il était prêt à négocier 

^f r l'établissement de services com- f r
f r muns avec les autres Etats de la f r
'f r Fédération du Nigeria. Cette nou- fr
fy velle offre de négociation est con- f r
f r tenue dans un mémorandum bia- f r
f r frais rendue public par radio Enu- f r
f r gu, texte précisant qu'une condi- 

^f r tion préalable est posée à toute 
^f r discussion : le respect des droits et f r

f r prérogatives de chacun des Etats f r r
'f r de la Fédération. f r(f r D'autre part, si l'on en croit f r
f r certaines informations, le juge su- 'f r
f r prême du Nigeria serait actuelle- 

^fr ment dans la capitale britannique. 
^f r II tenterait d'instaurer un cessez- f r

f r le-feu entre les forces fédérales et f r
^ 

la province rebelle. Un journal f r
'f r londonien qui publie cette nouvelle f r
f r ajoute que « le nouveau ministre ^f r du Commonwealth, M. George 

^{; Thomson, pourrait prendre l'ini- S
f r tiative d'une tentative de média- f r
g tion britannique 'en vue de mettre f r
f r.  un terme à ce conflit ». /.
f r Sur le terrain, les combats font f r
f r rage. Des avions à réaction , tché- j£
'f r coslovaques et soviétiques, partiel- f r
'$ pent maintenant à des attaques, f r
f r Cette guerre se poursuit depui s fr
f r plus de deux mois et l'impasse f r
f r demeure quasi totale. Les commu- f r
f r niques en provenance de ce point f r
f r chaud d'Afrique noire ne révèlent 

^'f r pratiquement rien, chaque camp fr
f r annonçant réciproquement les mê- f r
f r mes victoires., D est donc très dif- f r
f r ficiie de se faire une idée exacte f r
f r des mouvements de troupes.
f r II semble que ce piétinement ^f r dans les opéra tions militaires pré- 

^if r occupent au plus haut point les f r
f r, dirigeants de Lagos. Ce, d'autant fr
f r plus, que le gouvernement de la fr
f r province Moyen - Ouest vient de f r
f r préciser que la présence de merce- f r
f r naires blancs dans cette région lui 'f r
f r avait été signalée. f rf r
'f r Les observateurs s'étonnent de f r
fy la ténacité des sécessionnistes. Et f r
fy à l'heure af"elle rien n'indique f r
f r qu'Enugu su., sur le point de fr
f r céder. 'f r
g M. SOUTTER. f rf r if r 2y.VX>XWX«VW«VVVVV*NX>XVVVXVVNXVXXW*VSX^

Les pro-maoïstes contrôleraient Canton
Les pro-maoïstes, soutenus par

l'armée , contrôlent la ville de Can-
ton, où ils ont mis en place un co-
mité révolutionnaire, a déclaré hier
Radio-Canton captée à Hong-Kong.

« Les travailleurs ont versé leur
sang, a poursuivi Radio^Canton, et
par leur mort héroïque ont écrit un
nouveau chapitre de la Révolution
culturelle prolétarienne ».

Aff i rmant  que Canton est le point
chinois le plus avancé faisant front
à Hong-Kong et à Macao, la radio
a demandé que « l'état d'alerte »
soit proclamé contre les sabotages
ou complots des Américains, des
Chinois nationalistes et contre « tous
les ennemis de classe ».

Sur le plan diplomatique , le gou-
vernement britannique utilise tous
les moyens possibles pour aboutir
à la normalisation des relations

Apres les récents incidents anglo-
chinois, les diplomates de Pékin
n'osent guère s'aventurer dans les
rues de Londres sans avoir atten-
tivement regardé derrière les ri-
deaux de leur fenêtre si l'heure de
la promenade est vraiment bien

choisie... (photopress

anglo-chinoises et pour faciliter
l'évacuation des femmes et des en-
fants  de sa mission diplomatique
à Pékin, a déclaré hier le porte-
parole du Foreign Of f ice .  Il a tou-
tefois ajouté que , jusq u'à présent ,
le chargé d'a f fa i re s  britannique, M.
Donald Hopson, n'avait pas con-
firmé qu'il avait réussi à transmet-
tre au ministère chinois des A f f a ires
étrangères le message envoyé mer-
credi par M. George Brown à son
homologue chinois, M. Chen-Yi.

Offensive de paix au Vietnam dénuée de tout fondement
UNE ARME NOUVELLE POUR LUTTER CONTRE LE VIETCONG

Des militaires américains et sud-vietnamiens vont assurer la protection
d' un certain nombre des 8.808 bureaux de vote du Sud-Vietnam en vue
d' empêcher les attentats que le Vietcong cherchera certainement à com-
mettre dimanche , jour des élections. Les colleurs d'a f f i ches  ne sont pas

au chômage depuis quelques jours, (photopress )

Voici les principaux points abor-
dés par le président Johnson à pro-
pos du Vietnam au cours de sa con-
férence de presse improvisée.

OFFENSIVE DE PAIX
Le président Johnson a déclaré à

deux reprises que les rumeurs d'une
offensive de paix imminente son t
dénuées de tout fondement ainsi
que celles concernant la possibilité
d'une nouvelle pause dans les bom-
bardements aériens du Vietnam du
Nord. « De telles informations , a-t-il
dit, sont le fruit de l'imagination
de quelqu'un . Nous ne savons rien
à ce sujet. »

DIVERGENCES
Le président Johnson a reconnu

qu'il existait parfois certaines di-
vergences de vues entre les « civils »

et les « militaires » , mais qu 'elles
étaient en général relativement mi-
neures et qu'on les avait trop sou-
vent exagérées. Il a souligné l'iden-
tité de vues entre lui-même, M.
MacNamara et le secrétaire d'Etat

M. Dean Rusk. Il a rendu hommage
à la valeur exceptionnelle des chefs
d'état-major qui constituent « un
groupe d'hommes extrêmement va-
lables, les soldats et les marins les
mieux entraînés que nous ayons.
Leurs vues sont toujours prises en
considération avec l'attention qu 'el-
les méritent ».

A propos de la controverse susci-
tée par les recommandations de
certains membres du Congrès en
vue d'une escalade majeure au Nord-
Vietnam et les appels à la modéra-
tion de M. MacNamara , le président
Johnson a catégoriquement démenti
que le chef du Pentagone envisa-
geait de démissionner si ses avis
n'étaient pas suivis.

OPERATIONS AERIENNES
Le président Johnson a souligné

que 300 des 350 objectifs au Nord-
Vietnam, figurant sur la liste des
chefs d'état-major, ont déjà été
attaqués.

Le général Harry Kinard , chef du
service des études et recherches de
l'armée américaine, a déclaré jeudi
que des armes nouvelles sont en
cours de réalisation pour lutter
contre le Vietcong. Il n 'a pas voulu
révéler de détails, sinon pour dire
que certaines de ces armes peuvent
être portées par un fantassin (il
s'agirait probablement de nouveaux
moyens de détection , car le général
Kinard a dit : « Il ne s'agit pas de
tuer des Vietcongs, nous avons tou-
jours été en mesure de le faire »).
L'armée américaine étudie aussi une
meilleure protection des hélicoptères
et les possibilités d'emploi du Laser,

(afp, upi)

Deux diplomates américains
sont indésirables en URSS

Un arrêté d'expulsion a été pris
par les autorités soviétiques à ren-
contre de M.  Richard Dabney Chap-
man, premier secrétaire de l'ambas-
sade des Etats - Unis, rapporte l'A-
gence Tass . Un second diplomate
américain, M.  Brice Meeker, atta-
ché agricole actuellement en vacan-
ces hors d'Union soviétique, ne sera
pas autorisé à rejoindre son pos-
te.

On reproche aux deux diplomates
de s'être livrés à des activités « in-
compatibles avec leur statut dïplor
matique ».

Cette mesure semble constituer la
riposte soviétique à la récente déci-
sion des autorités américaines d'in-
terdire le retour aux Etats-Unis des
deux diplomates soviétiques accusés
d' espionnage , il s'agit de MM.  Ni-
kolai Popov et Anatoly Kireyev , res-
pectivemen t premier secrétaire de
l'ambassade d'URSS à Washington
et conseiller de la mission soviétique
n. New York.

A Washington, le Départemen t
d'Etat a rejeté les accusations por-
tées par Moscou à rencontre de deux
diplomates américains dont l' expul-
sion vient d 'être annoncée.

L' expulsion des deux Américains,
a précisé le porte-parole du Dépar-
tement d'Etat, est « clairement con-
çue comme mesure de représailles ».

Pendant leur séjour à Moscou, a
poursuivi le porte-parole , Chapman
et Meeker « n'ont pris part à aucune
activité qui pourrai t être considérée
comme incompatible avec leur statut
diplomatique ». Il n'existe aucun
fondemen t aux accusations portées
contre les deux diplomates améri-
cains, mais le Département d'Etat
n'a pas d'autre choix que d'accéder
à la requête soviétique . Le gouver-
nement américain , a conclu le porte-
parole , regrette d'autant plus de se
plier à cette demande que Chapman
et Meek er sont « des hommes ayant
des capacités exceptionnelles ».

(upi , a f p )

Une voiture allemande
dans le lac de Zoug

QUATRE VICTIMES ?
Vendredi, une voiture portant pla-

ques allemandes, venant de Zoug et
circulant sur la route à virages le
long du lac a dépassé une motocy-
clette à St-Adrian. Après sa ma-
nœuvre de dépassement, la voiture
revint trop sur sa droite, et mordit
l'accotement, heurta une borne et
disparut dans le lac. Des recherches
furent immédiatement entreprises.

Selon plusieurs témoins oculai-
res quatre personnes devaient se
trouver à bord du véhicule, (ats)
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Aujourd 'hui...

< Les Américains bellicistes et agresseurs >
Evoquant ensuite la déclaration du

18 janvier 1967 du ministre des A f -
fa ir s  étrangères de la RDV , M . Pham
Van-dong a déclaré : « Nous savons
parfaitement que les Américains ne
veulent pas négocier un règlement
du problème vietnamien p arce que
par nature ils sont bellicistes et
agresseurs. Ce qu'ils veulent c'est la
guerre et ils intensifient en ce mo-
ment leur guerre d'agression. Le
gouvernement des Etats-Unis a im-

pudemmen t provo qué une guerr e cri-
minelle contre la RDV , un pays in-
dépendant et souverain , un pays so-
cialiste. Il doit cesser définitivement
et inconditionnellement les bombar-
dements et tout autre acte de guer-
re contre la RDV et respecter l'in-
dépendance , la souveraineté et le
territoire de ce pays . C'est là une
exigence légitime du peupl e vietna-
mien et aussi une exigence élémen -
taire du droit international, (a f p)

Le comité spécial pour les ques-
tions de décolonisation de l'Assem-
blée générale de l'Organisation des
Nations Unies a déclaré que le ré-
férendum envisagé par la Grande-
Bretagne à Gibraltar était contraire
aux recommandations de l'Assem-
blée générale selon laquelle l'Espa-
gne et la Grande-Bretagne de-
vraient liquider ce conflit par la
voie des négociations, (reuter)

ONU : défaite de Londres

¦ La police rhodésienne déclare avoir
abattu quatre nouveaux terroristes noirs.

0 La chute d' un avion militaire, en
Autriche, a causé la mort de trois per-
sonnes.
¦ M. Wilson, premier ministre an-

glais, se rendrait à Moscou à la fin de
cette année, (afp, upi)

Le temps sera partiellement en-
soleillé par couverture nuageuse
changeante. Des averses ou des ora-
ges éclateront dans la soirée.

Niveau du lac de Neuchatel
Hier, à 6 h. 30 : 429,10.

Prévisions météoro logiques


